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LIBERE SUR 
HABEAS CORPUS

George» Loranger, condamné à 
trente jours de prison et aux 
frai* par le juge de paix Dubé est 
mi* en liberté par Thon, juge 
Duplessis, pour irrégularité et 
illégalité du “commitment".

IES DEUX JUGEMENTS

î Ton. juce N.-L. Duplessis, sié­
geant en champre, a maintenu le 
hrel (fhabeas corpus qui avait été 
fiiané à la demande de Cioerges Lo- 
rangc:. commerçant du Cap de la 
Mi ic'.eine, contre Louis Brunelle, gou- 
xern* de la prison des Trois-Rivières.
I ora r avait été condamné par le 

ge paix Wilbrod Dubé à trente 
juur« d*" prison, aux frais, et à défaut 
ri lasement des frais, à quinze autres 
jours, niais le mandat d’emprisonne­
ment ne mentionnait aucune spéci­
fique qu> aurait valu pareille condamna- 
i jt\. 1 e "commitment’’ a en conséquen­
te été déclaré nul à sa face même, et le 
prisonnier a été immédiatement élargi. 
,\ji i le jugement de Thon. M. Duplessis: 
“Attendu que le 26 mai courant, un 
iref d habeas corpus a été émané en­

joignant au dit Louis Brunelle. l’intimé 
u-haut nommé, de produire devant le 
soussigné, l’un des juges de la cour su- 

ure administrant la justice dans 
et p*nr le district des Trois-Rivières, 
f« o^rsonne du dit Georges Loranger, 
rêrpiérant, détenu dans la prison com­
mune des Trois-Rivières, et démontrer 
eji \ertu de quelle autorité il détient 
ainsi le dit Georges Loranger.

Vttendu que le dit Louis Brunelle 
p orppani de\ant le soussigné tel qu'or­
donne et qu’il a produit les documents 
r‘.iMis*ant en vertu de quelle autorité 
il dMçnait le dit <ieorges Loranger. 

Considérant au’U appert des pièces 
le dit Louis Brunelle,produites que 

ffouwraftuz de 1a prison du district des
Trms-Rivières. qu’il n'a aucune auto­
rité pour détemr le dit Georges Loran- 
t*' dans la prison commune du dis­
trict de* Trois-Rivières pour entre 
autres raisons, les suivantes:

I Parce qu’il n appert pas du man­
da’ d’emprisonnement i commitment
qu» le dit requérant Georges Ixiranger 
ait été convaincu d’aucune offence pu- 
nissahle en oi justifiant la détention 
du dit requérant Georges Jxiranger 
devint le magistrat qui a signé le dit 
man l*t d’emprisonnement ou commit­
ment ;

Parce que le dit mandat d’em- 
T lament (commitment ) devait con­
tenir et décrire l’offence en vertu de 
laauelle !♦* dit Georges Loranger avait 
sm! «on procès et avait été trouvé cou­
pable et que le dit mandat d empri- 
►onnement (commitment ne fait pas 
'f»ir que le dit Georges Ixnanger. le 
requérant, se serait rendu coupable 
f a irait é*.é convaincu par le dit ma- 
8i“trst dam une offense spécifique en- 
trsinaiP la condamnation qui a été 
portée contre lui;
l Parce que le dit mandat d’em- 

M’isonnenient (commitment; est irré- 
f’il'er. illégal et nul à sa face même.

: ur i es motifs, nous soussigné, juge 
d* i cour supérieure administrant la 
; l'-tice dans et pour le district des Trois- 
L vières, déclarons que le requérant 

s Loranger est détenu illégale- 
rif' dans la prison commune du dia- 

s Trois-Rivières, le commitment 
or nnant sa détention dans la dite 
rr ' n étant absolument irrégulier, 

et nul et ordonnons en ronsé- 
J la mise en liberté du dit Georges 
Loranger.

N.-L. DUPLESSIS, J.C.S.

'
*f' '’T de loranger était ainsi conçu:

Attendu que Georges Loranger a, 
^ > ir, été accuse devant moi d’avoir 

' et y rnai. vagabondé dans la ville 
ri * ’p de U Madeleine dans le susdit 

Lhamplain) illégalement;
Et attendu qu’à un examen préli- 

n !ta re sur ladite accusation, ledit ac- 
* été ce jour traduit devant moi 

P°i;r subir son procès,
^ e* causes, les présentes sont pour 

' enjoindre à vous, lesdits agents 
paix, d’arrêter le dit Georges Lo- 

rarijjei et de le conduire sûrement à 
Mi’f prison, commune des Trois- 
i ère» et là le livrer aux gardiens de 

> prison avec le présent ordre, 
b' e vous enjoins par les présentes 

■ vo -, ledit gardien de recevoir ledit 
ges Loranger accusé, sous votre 

gar le dans la dite prison commune 
’ ^ 1 y détenir sûrement pendant une
’<• )«ie de trente jours, les frais qui 

nent à $7.50 ou quinze autres 
jour». 4

D' nné sous mon seing ce lOcme jour 
G " ois de mai 1022.

WILBROD DURE. J P.

II SE JETTE A IA COTE
de U Presse < anadienne 

Gi'AUnd, \ouvrlle-Zélande. 1 Le 
•'hire navira d'un tonnage de 

, , ,k et qui porte un énuipage de RK) 
y ''“nnes test jeté sur les «ôtes de lu 
^ ^Me 7>Undr et il se trntiv e aetiiel- 
J’ «l«ns une pontfton excessivement 
Cliqua.

LE JURY DANS 
L’AFFAIRE DE 

L’ABBE DELORME
Le juge Monet dit de considérer

l’accusé non comme prêtre, mais
comme un homme ordinaire

HISTORIQUE

Service de 1» Presse Canadienne
Montréal. I.—Le grand jury de la 

Gour du Banc du Roi m commencé ce 
matin a étudier le cas de l’abbé Delorme, 
accusé d’avoir tué son demi-frère. Raoul, 
le 7 janvier dernier.

lx* juge Monet a averti les jurés de 
considérer l’abbé Delorme non comm« 
un prêtre mais comme un homme 
ordinaire.

Dépêche spéciale
Montréal, 1er. — voici, en résumé.

(’historique de 1 affaire Delorme, de­
puis ses débuts.

Samedi matin, 7 janvier 1922. le 
corps de Raoul Delorme, âge de 24 ans. 
étudiant à 1T niversité d’Ottawa, fut 
trouvé près de l’angle des rues Cole- 
brook et Snowdon, quartier Notre- 
Dame de Grâce. .Montréal. Le cada­
vre était gelé et la tête était enveloppée 
dans deux serviettes. Le» pans du par­
dessus étaient épinglés autour de la 
tête; les habits et les serviettes étaient 
tachés de sang. Les deux personnes 
qui découvrirent les premières le cada­
vre furent MM. James Higgintmtheni 
et Elric Larin, employés civiques. La 
police fut avertie et des constables fu­
rent immédiatement dépêchés sur les 
lieux; ils trouvèrent le corps étendu 
dans la neige sur le côté droit. Dans 
les poches de l'habit se trouvaient deux 
lettres portant l’adres«( : M Raoul 
Delorme, 190 rue bt-Hubert. Mont­
réal. I^e corps inerte fut amené à la 
morgue Eu enlevant les linges qui 
entouraient la tête, on aperçut six Ides 
sures faites par des balles de revolver. 
Le» poignet» étaient lié* ensemble avec 
des (icelles. L'abbé J.-Adélard Delorme, 
prêtre catholique romain, demi-frère 
du défunt, et qui demeurait au No 190 
rue St-Hubert, fut averti de la chose et 
vint à la morgue. Il identifia le cada­
vre comme étant celui de son demi- 
frère.

la* coroner ayant demandé à M. 
Pabbé Delorme pourquoi il n’était at­
taché au service d'aucune paroisse de 
Montréal, ce dernier répondit que 
c’était parce qu’on l’avait nommé au­
mônier de l’Asaistance Publique, or­
ganisation charitable de la ville.

On lui demanda ensuite s'il savait 
où était son frère dans la soirée du 6 
janvier. M. l’abbé Delorme répondit 
que vers les six heures de l après-nudi. 
son demi-frère Raoul lui annonça par 
téléphone qu’il allait souper dans le 
bas de la ville avec un groupe d’amis, 
qu’ils iraient ensuite au théâtre, et 
qu après la représentation, ils avaient 
l'intention de faire un tour en auto­
mobile. et que s’il n’était pas de retour 
à la maison à 11 h. 30, il irait coucher 

J chez l’un de ses amis.
' Durant les jours suivants, la police 
et les détective» firent d actives re­
cherches. mais sans résultats et sans 
pouvoir trouver de témoins.

I^»s funérailles du défunt eurent lieu 
le matin du 11 janvier. A l’église St- 
Jacmics, angle des rues Ste-f atherine 
et St-Denis, ontréal La levée du 
corps fut faite par M. l’abbé Delorme 
qui célébra aussi le service funèbre.

Le dimanche soir, 14 janvier, M 
l’abbé Delorme annonça qu’il donne 
rail une récompense de $10.000 à celui 
ou à ceux qui opéreraient l’arrestation 
du meurtrier de son frère. Il téléphona 
aussi au premier ministre Taschereau 
et lui demanda de prendre action en 
cette cause.

Durant tout ce temps. 1 enquête du 
coroner fut ‘retardée de sememe en 
semaine jusqu'à ce qu on pût avoir un 
ensemble sullisaiit de preuves, et sou­
dain. à 7 heures du soir, le 14 février, 
on arrêta M. l’abbé Delorme sous l’ac­
cusation d'être l'auteur de la mort de 
son demi-frère.

L’enquête préliminaire en cette «anse 
fut fixée au 21 février par le juge Cus­
son. magistrat de police, mais on ajour­
na rie semaine en semaine jusqu’au 
14 mars, alors que M. Gustave Monet 
C.R., dont les services avaient été 
retenus connue défenseur de I accusé, 
demanda à la cour qu’on ne prit pas 
d’autres procédures en cette affaire 
avant qu’une enquête fût faite sur 1 état 
mental île l’accusé. M. Monet dé­
montra par de solides arguments que 
Si. Tablté Delorme ne jouissait pas 
du l'Icin usage de ses facultés intellec­
tuelles Le juge Cusson refusa cepen­
dant de remettre l’enquête à plus tard 
et procéda à l'audition des témoins rie 
la couronne. Après avoir entendu res 
témoins, le juge Cusson ordonna que 
l’accusé comparût huit jours plus tard 
pour laire sa déclaration personnelle. 

Ixlais lorsque le prisonnier revint «le­
vant le tribunal, à la date fixée, son 
défenseur f|eman«la de nouveau qu <»n 
lui fit subir un sérieuv examen médè al 
et le juge Cusson déclara que «« la de­
vait être, déridé non par lui niai' par 
le jurv de la mur Hu ban» du roi II 
fiva alors la date du prorè» de I abbé 
pour le * ommcncement de juin

M. I abhc \délard IMorme naquit
à stc \nrr «ia» rUmc*. province d«*

LA NAIVETE D’UN PRESIDENT DU
ENFANT DEJOUE _ _ _ _ _

DES CRIMINELS DU DOMINION
Une fillette polonaise ayant adressé 

une lettre au Bon Dieu, le maître 
de poste l’ouvre, informe la police 
et déjoue ainsi un complot

LA PROVIDENCE

Dépêche spéciale
\arso\ic, 1er — Une chose vrai 

ment extraordinaire et qui ne se voit 
pas tous les jours, c’est de réussir à 
empêcher la perpétration d’un crime 
par l’envoi d’une lettre au bon Dieu; 
et cependant « est ce qui vient d arri 
ver dans ia ville de Varsovie, en Polo­
gne.

I ne petite fille de sept ans, voulant 
empêcher un meurtre de se commettre 
écrivit une lettre au bon Dieu, puis 
alla la déposer dan» Tune «le ces boites 
postales qui sont à l’angle des rues 
Le postillon qui faisait la levée des 
boites n’y fit pas attention, mais au 
bureau de poste, quand vint ir moment 
de la distribution, T étrangeté de l'adres­
se attira l’attention du maître de poste.

Sur l’enveloppe étaient écrits les 
mots \ ('Honorable Monsieur Dieu, 
au Ciel”.

L’homme ouvrit la lettre et très in­
trigué, lut le message suivant, écrit sur 
un papier rayé d’une manière toute 
spéciale

“Cher Monsieur Dieu.
Sauver de la mort la famille Rogaia, 

et préserve/.-là du danger que je con­
nais et qui la menace.’’

maître de poste remit immédia­
tement la lettre à la police qui se mit , 
aussitôt à la recherche de l'auteur de 
cette missive extraordinaire Un dé 
te» live découvrit que le papier avait 
été acheté dans une certaine librairie, 
par une petite hile de *ept ans. qui avait 
demandé surtout une magnifique *n 
veloppe vu qu elle allait écrire a un très 
haut personnage

Le détective réussit ensuite à retra 
rer la petite fille qui lui conta son his­
toire. Elle déclara qu’un soir où elle 
était au lit. elle n'avait pu s’endormir 
cpic fort tard, c ar dans la pièc e voisine. 
s«»n père parlait à haute voix avec deux 
autres hommes dont Tun était servi 
teur chez la famille Rogaia. Elle fut 
terrifiée en saisissant que les trois hom 
nies étaient à tramer un complot pour 
voler et tuer M. Rogaia, aussitôt qu'il 
aurait reçu une forte somme d'argent 
en retour d’un certain nombre de beaux 
chevaux qu'il se disposait à vendre, 
ce qui allait avoir lieu précisément dans 
10 jours.

Ea fillette, terrifiée, ne crut pas de­
voir prendre un meilleur moyen pour 
empêc her l’exécution de ce crime, qu’en 
écrivant une lettre? au bon Dieu. Ea 
nuit fixée pour le meurtre, des agents 
de police >e cachèrent dans les envi­
rons de la résidem e de M. Rogaia. et 
quand les trois hommes arrivèrent 
pour assaillir leur victime, ils les arrê­
tèrent, les dépouillèrent de leurs armes, 
et le'» conduisirent au poste Ils com­
parurent le lendemain matin devant 
le magistrat, qui les condamna à sept 
ans de pénitencier.

M. Rogaia a trouvé le jour même un 
riche acquéreur pour ses propriétés, et 
s’est éloigné avec sa famille, amenant 
avec lui la fillette qui lui avait sauvé In 
vie et qu’il a adoptée

GROS INCENDIE 
A CHICOUTIMI

(Presse Canadienne 
Québec. 1. Ea brigade du feu de 

( hicoutin»». après deux heures de lutte 
1 ardue, n réussi à prendre le contrôle 
I de l’incendie qui a é< laté hier nprèv. 
j midi et qui a fmt de* dégâts considés 
i râbles dans rédifi« e à quatre étagei 
appartenant à M G Tremblay, ains- 

j qu a la résidence de. M. \ntoine Beau- 
lieu.

MM W Potvin. E. Demers. D. La-
fnerre et Paul I^iferrière. les quatre 
ocataire* de M Tremblay, n’ont pu 

sauver aucun de loues meubles et autres 
effet*

Il est encore impossible de connaître 
le montant des pertes, parce que plu­
sieurs propriétés voisines ont aussi 
subi des dommages.

KIMBALL EST REINSTALLE
“Moose" Kimball, du Trois-Ri­

vières. a été repris par Billy Innis. 
Chief Kro est parti avec Ottawa

Le Eagle passera à Ouébec à
10 heures en route pour Trois-Rivières, 
avec une cargaison consignée à l'In­
ternationale Paper.

I Ouéliec d y a 37 ans II fit *e« études 
. lassiques et thénlngiqiie<* au grand 

j séminaire de Montréal où il fut oïdon- 
né prêtre. Il fui d abord nommé vi- 
, .on* .« >fr-\nnr «les Plaines puis nie 
<ie I rtroMiiv ille près Montreal et fut 
«nfin n«*tnmé aumônier >* ! \v«i*t*n>«

I Piibhqn* institution charitahl* d» 
i Montres!.

I e docteur I -P. Normand, de cette 
ville, a été élu president du Con­
seil des Médecin» du Canada, 
lors de la convention annuelle 
des médecins du Dominion.

781 MEDECINS Al PAYS

Presse Canadienne 
Ottawa, 1er. — L honorable Dr 

I -P. Normand, de* 1 rois-Rivière», 
délégué du bureau médical de Québec, j 
a été élu président po cette année 
du Conseil médical du t anada, qui 
a terminé hier à Ottaw.! convention 
annuelle.

Le Dr J.-M. MacCalium, de ('uni­
versité de Toronto, a ct< élu vice- ' 
président; le Dr R.-W. Powell, d’Ottawa 
a été réélu régi*traire. et M. F.-H 
Chrysler, C.R., d'Ottawa, a ete nomme 
aviseur légal.

Sur les trente-deux membres dut 
Conseil, qui est un corps administrant 
créé d après la loi médicaie du Canada 
et qui se compose de représentants de 
chaque province ainsi que des univer - 
sites canadiennes, vingt-neu: U assisté 
a la convention.

Les principales questions discutées 
furent les suivants: l’éducation médicale, 
les licences, la nomination de bureaux 
d'examinateurs pour faire passer les 
examens en français et en anglais à 
Montreal et à Halifax, le 10 octobre: 
la nomination des examinateur» pour 
les séances «i examen q n auront lieu 
à Toronto, Winnipeg et Vancouver le 
12 juin 1923.

On a constaté qu'il y a 781 médecins 
cnrégistres dans le registre medical du 
Canada, et le régbtraire a reçu ordre 
d'exhorter ceux-ci à se servir de leur 
titre de L.M.C.L. sur tou^ lev documents 
ou leurs noms appara -sent. Cette 
qualification a été cre-^ par la loi 
médicale du Canada et en accepte par 
toutes les provinces comme suffisante 
pour l'enregistrement et la licence.

REJET DU TRAITE 
RUSSO-SUEDOIS

(Service de la Presse Canadienne 
Mockholm, 1.—La deuxième Cham­

bre a refuse de ratifier le traité com­
mercial avec le Soviet russe, traité que 
le ministre du et n inerce suédois a 
récemment signé. Le xote a été de 
105 contre 94.

Londres. E—Concernant le traité 
commercial avec la Russie, ia première 
Chambre suédoise.--«i après une dépê­
che de l'agence Reuter à Stockholm.— 
a pris ia même décision que la deuxième 
Chambre, et a rejeté le traité par un 
vote de 81 à 47.

LES SALAIRES 
DES CHEMINOTS

Chicago. 1 I ne réduction de <a- 
laires d’environ $50 ""MJOO, et qui af- 
fectcrn 400.000 einphiyé* travaillant 
dan» le» boutiques «I*1 réparation» des 
compagnies de clienuiiH de fer. va pro­
bablement être ch r» t e par le bureau 
«le travail de* compagnie*, pour faire 
suite à la diminution de $48,000,000 
décidée dimanche dernier, sur le» sa 
laire* de 400.000 tuuumes employés à 
l'entretien des voie* ferrées, tri »'st r«* 
qu’annonce « e matin h* journal Herald 
and Examiner.

I^es réduction* seront très pr«abable- 
rnent comme suit pour !»•» apprenti* 
5 sou» de Thcure. aides; 5 sous; n»ée'i 
niciens; 7 sous, e!<

I>* Herald arnl 1 xaminer ajoute que 
la réduction projeté.- affectera aussi le* 
forgeron», les faiseur* «le bouilloire*, le* 
travailleur» dan* «es feuille» de métal 
et le* électricien*

FERA-T-ON 
UN PRET A 

L’ALLEMAGNE?
'Presse Canadienne)

Paris, 1. L'approbation par In com- 
nii*ai«>n tie* réparations de la réponse 
de TAllemagne à son ultimatum, et la 
décision qui a été prise d’accorder un 
moratorium pr«»visoirc à TAllemagne 
pour Tannée 1922, » permis an comité 
international de* banquier*, actuelle­
ment réuni* ni, «le «<*nsidérer s il v a 
opportunité de faire un prêt à T Mle- 

. magne
La décision «le la commission sera 

! • ommunnjm • aux v anquier* ce midi.
••t le comité internati«»nal des banquiers 

i\* probablement s»* réunir .et h pré*
■ midi pour con»idérei % il serait axanta- 
1 geu* d'avancer un p" i a I Mb magne 
dan» le moment le bruit r«»urt 
qu ici à lieux semaine*, les banquier* 

| pourraient lue»» déride* de prêter 
il onO.nnn.OiMi au gouvernement «Ha

1 UiWJXU.

LA PROTECTION EN COLOMBIE 
ANGLAISE ET LE LIBRE-ECH ANGE 

DANS LES PRAIRIES, DIT-IL
LE RAMONAGE 
DES CHEMINEES 

EST COMMENCE

Un député indépendant de
DUEL ENTRE l’Ouest dit qu’il votera

pour le budgetAPACHES
Depuis hier, le* ramoneurs licen­

ciés sont à l’oeuvre dan» notre 
ville, et chaque occupant de 
maitton devra laisser ramoner 
ses cheminées avant le 1er octobre 

-Mesure» de prudence de M 
C.-E. Gélina».

LE REGLEMENT

Le ramonage des cheminées est 
commencé depuis hier, dans notre v ille 
Quatre ramoneurs sont maintenant à 
1 oeuvre, et Ton s'attend a ce que d’autres 
citoyen» aillent quérir un permit s 
l’hôtel de ville pour faire ce travail.

D’après le nouveau reglement dont 
nous avons parlé et qui est entré en 
vigueur lundi, les ramoneurs doivent 
maintenant obtenir un permis de la cite, 
au coût de $5. et chaque occupant 
devra laisser ramoner les cheminées 
de sa maison chaque année, entre le 
1er mai et le 1er octobre.

Les ramoneurs se présentent eux- 
mêmes aux maison», annoncent le 
but de leur visite, font le travail requis, 
perçoivent le montant fixé par le règle­
ment. puis donnent un reçu de l'argent 
ainsi recueilli. M C.-L. Gélina*, 

1 ingénieur de la cit<. a eu l'heureuse 
idée de faire imprimer sur le* reçus 
la section 54 du reglement oui dete* min^ 

, les prix du ramonage, afin d éviter toute 
fraude.

L’occupant n’est pas tenu de laisser 
ramoner ses cheminées par le premier 

I ramoneur venu. Il peut refuser celui 
i qui se présente, et alors celui-ci lui 
: donne un avis d’avoir à faire ramoner 
ses cheminées avant le 1er octobre.

Lnc copie du reçu et de l’avis est 
ensuite transmise a M. Gélinas qui la 
garde comme record L’ingénieur de 
la cité peut alors se rendre compte du 
travail accompli, et lui sera facile de 

: rejoindre ceux qui n auront pas voulu 
v» conformer au règlement.

Les sommes recueillies de chaque 
I occupant pour le ramonage consti­
tueront le salaire des ramoneurs Ces 
dernier* ne devront pas se hâter indû­
ment afin de faire le plus d’argent 
possible, car un inspecteur passera cette 
année dans chaque maison et fera 
tapport sur l'efficacité du travail. Si le 
ramonage n’est pas bien fait, ceux

Iqui seront responsables seront vite 
rejoints par la ville.

: On trouvera ci-dessous le nouveau
î règlement concernant le ramonage.

REGLEMENT amendant le règle­
ment chapitre 9. intitulé: ‘‘Règlement 

concernant le département du feu”, 
uant à ce qui concerne le ramonage des 
eminées. ’

l'r«*»se < anadienru
Paris 1.—Un duel à mort 

a eu pour effet d’amener 
l’arrestation et la condam­
nation à la prison du vain­
queur Maurice Pinteaux 
apache parisien ainsi que 
dei témoins du combat. 1^ 
tribunal a rejeté le plaidoy­
er de la défense qui portait 
sur la fait que le duel 
au couteau parmi des gens 
de la basse classe était aussi 
honorable que les duels à 
.'épée ou au pistolet entre 
des gens de la haute classe

Pinteaux et ses assistants 
ont été condamnés hier a 
Ceux ans de prison et le 
directeur du combat à six 
mois pour avoir contribué 
à la mort de Charles Lalle- 
mant un autre apache.

POUR CETTE RAISON
Presse Canadienne

(Ottawa. 1er — Cette fois-ci c et 
le déput»' indépendant de Comox- 

• Aiberni. M \ -W . \»-ill, qui a r -»uvert 
^ J le débat *ur h* budget, hier après-midi. 
' f à la Chambre de* < Commune*, en disant 

J‘ Je considère que » est bien amr que 
de prôner la protection dan» la Colom- 

■ lue Anglaise et le libre «change dan* 
; le» provinces des Prairies. l^e tarif 
j est ni plu» ni moins qu’un compromis 
pour le mieux, et j’ai Tintention de 

j voter pour le gouvernement et contre 
J l’amendement Drayton. La Colombie 
ne veut pa» de promesse, mai» elle 

1 demande ['exclusion d«’» Orientaux qui 
épuisent les re**«iur-es forestières de la 

, provinov
M Neill parla «u-uite de diverse* 

| question* tombant les transport-. Tin

LES CRIMES 
IGNORES DE 

NOTRE CITE S

X
Il est ORDONNE et ^TATl’E par le] 

Conseil de U cité des f roi*-Rivière*, i 
comme suit, savoir;

>E( 1 le règlement chapitre 9, ;
intitulé ■Règlement concernant le 
département du feu”, e t amendé en , 
remplaçant les sections tV2. Ô3, *>4. ù5, | 
et fib «lu dit règlement par les suivante»;

"SE< . 62. Chaque année entre le) 
premier jour de niai et le premier mur j 
d octobre tout pr<jpriéta:re. locataire ) 
ou oc cupant sera obligé de laisser ramo­
ner par des ramoneurs licencié» la ou 1» * 
cheminées des maisons où il habite 
Toute licence de ramoneur pourra ■ 

annuler, par le Conseil.
•*SE< t*3.—Tout ramoneur lu cm «

devra tenir un compte de ses opérations, 
et taire rapport à l’Ingénieur au moven 
de formule* fournie» par ec dernier, et 
le* lui remettre au temps qu il fixera

“SEC . 64—Le ramoneur collecte! i 
de* propriétaires, locataires ou occu­
pants. le* montants dus par eux suivant 
l’échelle ci-«iessou». savoir.

^jdustrie. l^s pêcheries, etc., dan* la 
J Colombie, et il termina par ces mot*: 

##*******«■*# *#*!"'’ ,e ^"u'‘■rnrincnt ...rUm,,,: d’.ppl.- 
^ -jfr ^’e ’r ’F j qucr ,a politique actuelle, je ne peux
-------------------------------------------------- j voir comment il jHuirra espérer conserver

Ile support «les campagnes dans cette 
province.”

I M E N. Mc< rea, libéral «ie >hrr- 
! brooke. a déclaré n’étre pas très 
enchanté du budget niai* si je consi- 

j dexe que le pa>* a besoin d un dern 
I million de dollars, je n'ai r*a* gran«l*
| ch«»*e à «lire, si ce n’est que chacun doit 
1 porter sa part du fardeau.” Il aborda 

la «luestion de* chemins de fer 
raite a*.x«u longtemps. 1-» faç-on 

dont il a exprimé »a manière de voir 
j *ur le travail et le be*oin d’incorporer 

D’aprê* le* statistiques de Is polies | b - un1 ri- a '«oulevé rie* prot ^tâtions 
et de Is cour du recorder, pour dev banqu ttc* t ra vailli»?* - Quant au 
1922 jusqu'au 31 mai, on remarque < i'il il a «1 • lar qijr dan*
qu’il n’y a pas eu une seule f » >n opinion, le» eniplo* re< • vaient un 
arrestation pour crimes.

--------- travail. qu’iK accomplissent.
LES INCENDIES j \T W f M « Loan. « «)n-« r vateijr dr

— — Y ork sud. «lit à *<-n tour qde le discours
La vague «je* crimes semble rpar- ] de M M«-Crea dénonçait le droit qu'a 

gner la ville de» Trois-Rivière» et la . le travail de « organiser. “Les troubles 
preuve nou* en e»t démontrée *i nous i ouvriers, à l'heure a<tuelle. sont plutôt 
feuilletons les archive* criminelle* de provoqué- par T** profiteurs que par le» 
la police. (ouvrier* organisé» ou la propriété

Ainsi depuis le commencement «le j publique
•’année, il n’y a eu qu* 330 arrestatiivn* ! Il soumit en-inte un biil “«Je* «Iroits 
comparativement à 4^7 à pareille date I des servi.*- public canadien*’ qui 
Tan dernier. j pourvoit \ la création d’un système

Cette année, prewjue tou* le» cas : national de « ommunication et de trans-
sont pour ivresse II n'y a eu aucun ( port au développement d'une route 
meurtre, aucune rixe séri«use et depuis lin via le pour l«»* vaisseaux océanique* 
le commencement de l’année, il n'a | jusqu’aux Iles de* grand* Lac*, et que 
eu eu que huit vols dans le* magasin*, j le tout soit financé n même le trésor 
Tous les voleurs ont été pincé* et les | natmnal. an moyen d'arrangements 
marchandises ont été retrouvée- ave« les banques ou par l'émis ion

C’est un superbe record qui démontre d’obligation* 
que *i la ville de Laviulette va en avant 
avec la prospérité, elle diminue en 
criminalité.

Jusqu’à date il y a eu 76 appel* 
pour incendie» depuis le commence­
ment de Tannée comparativement à 43 ) 
à pareille date Tan dernier

Dan* le « ours du mois dernier on *'c*t 1 
servi de boyaux par trois foi* pom I
dei m< cruloM «le peu d'* • HUé^UfHC€ I ---------
en cette ville et deux fois à l’étranger ( Presse Canadienne,
alors que le* pompiers «le cette ville Ottawa. I On s attend h re que
portaient au secours des «itoyens «b 1 j,. débat sur le budget \ a *e prolonger 
>t-Barthélémy, pour un incendie qu* .< mardi soir de la semaine pro-
menaçail tout le village et qui fut j ( haine len -tcdelaseniaineprrichHiii- 
sauvé d une destruction complète grâe«' r,,, *era tout probablement consacré 
au travail et au dévouement de- pojn G, la «on-iib ration, en comité, des re 
pier* de» Froia-Rivières. solution* sur le budget On croit tpi»

l.e second incendie avait é«'lat«-a Mç hon nombre d'amendement* seront 
Marguerite, dan* Tétanie de M Md- »oumi*
lette Encore là I e x «el I c n t travail «ie* ; jj est très probable que le parlement 
pompier* eu pour résultat «1 enrayer prorogé v ers te 20 juin. Il reste peu
I incemlie à cette seul*1 «•nnstructior | de subsides à voter sur les principaux 

I,c* perte* aux î roi* Hivieres pour | estimés, le* subsides supplémentaire» 
e dernier mois. s«»nt presque nulle* .-eront bientôt votés, mai- on ne pensa

pas qu il* donnent lieu à de longue* d«*

LE DEBAT SUR 
LE BUDGET

»ûtf en 1921La tour du re« order 
la somme de $4.221.13

Voici comment *r repartissent ces

illc* et bu

Pour chaque cheminée d'une maison 
^à l étage. 75c.; Pour chaque cheminée 
, d une maison à 2 étages, $1.00; Pour 
chaque cheminée d'une maison à 3 

! étages et plus, * 1 25
SEC. 65.--Il est défendu à toute 

| personne de faire du ramonage dans la 
Cité à moins d’avoir obtenu un jarmi» 
«lu Trésorier, sur recommandation de 
T Ingénieur, pour lequel il devra payer 
!« »«>m!ne de $5.00) cinq dollar*.

SEC 66 Le ramonage devra «e 
faire suivant la manière déterminée 
par l’Ingénieur de la Cité, a «n *ati* 
faction ou à la satisfaction de toute 
personne qu il pourra désigner »ve< le 

« on«entement du f .onseil
I Ingénieur donnera le* «wore* néeo* 

■.siTe* aux ramoneur» pour éxiter tout 
triuihle inutile aux «w * upant* de» m»t 

: ««m*
T«*uie personne qui refuse»» ainsi 

• 1 • laisser rain«>lier I» «mi les » heinméf'*
He »» maison ou de s«»n l''fie»nent sera

' passible de ta penshte imposée pour la 
> violation de» règlement* de la f ite

«hpen»e*
Eclairage 
Entretien «b

reaux......................................
Frai» d'avocat»........................
I rai* d'huissier*......................
[ rai» de témoin*
Prison pour le» prisonniers 
Papeterie- et impression*
I éféphone

Patrouille. « heval pour entretien
SeUerit fen .

Remboursement* d’amendes
Cautionnement.......... ..
Salaire........... .........«.............

$ 25.00

86 00
■

280 00

304 65
so

-

MS.35
,,

10 00

«lissions. A part ce qui reste de* aub* 
-ides à voter et des résolutions à être 
présentées sur b* budget, il n’y a plu» 
que trois questions importante* à ré 
gler la commission «lu blé; l'accord 
du Pas du Nid aux Corbeaux, et le rap­
port du comité sur le* pensions. Le* 
deux avant dernière* que*tinn* donne- 
r«*nt probablement lir-i , un «lébat con- 
•idérnble

L’ENQUETE AJOURNEE
2,330.00

Grand total 4.221 13

MOR. SUBITE 
D’UN HUISSIER

| (Service de la Presse ( m idmnm*}

Montrénl. 1.—LVnquêO- préliminaire 
dan* le cas «|«^ Sir Montague Allan, 
président «le Tari' ieum- bani«|ue de* 
Map'hand* d'avoir sign- un rap|H»rt. 
faux «H illusoire «le- opératH*na <1« la 
banque pour le mois «Toctohre 1921. 
s’est ouverte «e matin «levant le juge 
t iiason et à la demamb- «le défende 
a été ajournée Au 15 juin afin «le per 
mettre «I ,»« « uumler le*, preme» He U

Bulletin mcteorologiqu»

>rr>i«e «le la Presse t anadu-nne 
M-uiiréal ! Nicholas Murph>. hui*-1 

*»#•« est t<»tnbé mort subitement «-e ( 
malm j«lor<« q*» il était a *«>n devoir j 
Il »«tai* plaint de malais- quelque Averaet local»» auiourd’Hui Pr«*» 
temp* «upara^ant mat* n avait p*' , haMern*nt ^ao damatn 
demande « sortir de la Cour

178511
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fruits
LEGUMES 
POISSONS 
ESSENCES 
EPICES 
THES 
CAFES 
RIZ
KXTCHUP 
VINAIGRE 
arrowroot

PRODUITS

VICTORIA COURRIER DE

STE-URSULE
La supériorité de» Tomate» 
“VICTORIA” e»t reconnue 
depuis 40 an». Nou» garanti»- 
sons que les produit» 
44 VICTORIA ” donneront en­
tière satisfaction.
Exigez-le» de votre fournisseur.

COURRIER DE

ST JOSEPH DE MEKINAC

Vêê qualité* dm cm tha an feront votre fm\ori Deman<J*£*!e à 
votre fourmaaeur dca aujourd’hui.

Dietrtbuteur* LAPORTE, MARTIN, Limité#,
Si, PtUC SAJWT.eAUL OUCST, .......................................... MONTREAL

MARIAGE GIRARDEAU ROY
(De notre cormpondantj 

NtcoJ i tiO. — LuimIi matin, en In
Cathédrale de Nirolat, AI, I** < un 
Poirier. h/‘rii*>E>ait rnarinire <1** Mlle 
Lina hoy, fille d« M. Léopold Itnv, 
nMr« hand de cette ville h\»« M. 
Roméo Girardeau, til» de M. IL < har 
t«irardeau, niarrliuiid laillnii d« >» I rr>i>- 
Hivi re»

Leu marié» avaient jhjui témoin 
leur* père» reapectif*.

La mariée i>ortait 1111 tailleur Mou 
marin, uvn < fia peau de iiiéuie ton, et 
une fourrure de taupe. Son bouquet m 
coinpoaatt île ro*e* thé et d’orcnidé<'>.

I e < hant a été fHit par le* membres 
du < ercle-Vouville, •ou» la dire» fion de 
Mlle Haeliel < aron. et dont Mlle Moy 
a été durant plus d’un an la dévoué# 
présidente. De magnifique* ninreeaux 
da ebant ont été etéruté* «jurant lu 
me*»e nuptiale: "Noël du Mariare’* 
par Mil» Jeanne Rousseau ; "Oui" de

Léon Turcot pur Mme J. II. Caron 
\gnua Dei' , «le I uret i>ar Mil 

DotîIIh Lacroix, et “Soyez fie 
par Mlle Jeanne Dufresne.

Après la uie&«a, il y eut 
cbe* le pue de lu mariée, e 
couple |»ftrtit ensuite pour 
JSework.

Les nouveaux époux ont
nombreuv et riche* cadeaux.

•iireiix

réi eptioo 
l’heureux
voyage h

reçu de

PREMIERE COMMUNION
(De notre « orre.spondaut 

ÎM Léon, 30. - Mardi le 23 courant,
eu l'église parruMnale u eu lieu l'inipo* 
»ant«* cérémonie de la première « om- 
munion aolennelie. Cette fétu toujoura 
si irupresaionnanta avait réuni un grand 
iioiiiI "m <Je part nts deb nouveaux com- 
ntuuianU et autre». I.e i haut a été 
très bien rendu par la chorale de la p«- 
roi»'ft qui avec la beaute de la cérémo­
nie, impressionna vivement l'aftHistance.

aSÊ)t

ShjJt

NE SE ROUILLE PAS

POUR CHAQUE TAILLE ,1 v I \ j
|Ï|\ * * I>n> • onlorUibi** • , ni rt gui ^
«■sur* un* a Ma oc# parfaite «iaot ta. mou vauten'k.

POUR LES TAILLES FORTES
I.e modèle No 4000 ‘‘SuperlH»ne” est parti­
culièrement rccoimnaïuh'. Fait en roiitil 
anglais, i « corset réduit le* hanche*, moule 
la taille et maintient le profil droit du d«**t 
«•an» pic»»ion désagréable, grâce à s < coup# 
spéciale et aue-i à la merveilleuse élas- 
tteité du "Supcrboiie - - baie.inag*) » n iil 
de 1er tresse exclusivement emplové 
dan» « e* modèles
11« ru i ixltt I A DIVA No 400(1 X »o(r«<of.

SUpER-B0HE

DOMINION CORSET CO.. E.bric.nt, de» Cor.et. D& 
Montréal, Québec, Toronto.

Employez Gypsum pour bâtir
Absolument à l’épreuve du feu et pa» plu» dispendieux. 

Planche» en plâtra Gypsutn Mûr en plâtre dur Gyptum
Planches de mur Gypsum Blocs Gypsum
Les blocs Gypaum pour lambris de maisons en briques, rendent 
une maison plus chaude que l’usage du bois ou du papier à 
construction. C’est aussi A l’épreuve du feu.

C. L. TRIMMINGHAM
The Ontario Gypsum Co., Limitée

374, Beaver Hall Sq. Téléphona Up Town 730 Montréal

(De notre < orropondanL 
M. le ( uré J.-G. Laquerre, e»t ailé 

en pèlerinage au flap «Je la Madeleine, 
dimanche.

— MM. C. i>4*»»ard, gérant de la
Banque d’Ifocbelaga, à Bertbie ville, 
et A. LfHttSrd, gérant de la Banque 
Provineiid* a Nte-Srbe»lH*ti<|iit*, sont 
venu* visiter leur mère, madame Pierre 
Lessard.

— M. VN cilié Lessard, de Montréal, 
.'•i ni .j. paaaage j* i i« ji

M. Men ier, de Montréal, est venu 
en voyage d'affaires < e» jour* dernier».

M. A. Bai il. est ailé aux Troia- 
Rivières la semaine dernière.

M. et madame Alphonse Lahelle 
sont retournés à Montréal.

M. E. Bergeron, de St-Félix de 
Valois, e«tt de passage ici.

- .M. A. Ringuette et madame Rio* 
guette, de Loulseville, étaient en pn»- 
nienade la semaine dernière chez M. 
A. Pituite.

FUNERAILLES DE 
I Mme 0. ST-GERMAIN

de notre « or respond a ni 
St-Hapbael d'Aston Jonction, 30.- 

Vnna Trudel, âgée de 23 an* et * mois, 
épouse de Orner St-Gertnain canton­
nier de ce village, est décédée le 23 
mai.et a été inhumée le 20 mai.

Les funérailles ont eu lieu dans l’église 
de cette paroisse.

Le service a été chanté par le Rév. 
Mbert f lair, curé de la par.»i>»e.

Les porteurs étaient MM. Arthur 
Bergeron de Ste-Eulalie, tt Aimé Houle, 
Henri Trudel et Henri r.hevalier, de 
cette paroisftc.

l’ortait la croix, M. Donat Bergeron, 
de hte-EuJalie.

Conduisaient le deuil; MM. Orner 
M-Germain, éfioux de la défunte, 
M. et Mme Léon Trudal, père et mère 
de la défunte; Oscar, Alexandre et 
Donat Trudel, aea frères, Bose, E va .t 
A Ides, ses -»(iurs; Mme (•«‘orge» Sl- 
tierinain de Davelu v ville, helle-mère 
de la défunte:Dame Neuve Jos. Trudel, 
M. Johnny Trudel, de Bultrode, M. »t 
Mme Alfred Trudel, de La vergue, M. 
el M me Jos. St-Germain, oncles et tantes 
M. et Mme Henri i rudel, M. Henri 
Chevalier, M. Aimé Houle. Arthur 
Trudel, Posa Trudel, Philippe ht- 
Gerniain, Ernest Dam au. M. Thélespbo- 
re Danaau de bt-Céleatin, Mme Henri 
Gaudat, Marie-Rose Gaudet. .Mlle 
^ vette <»audet, M. fieorges Vigneault, 
<ie St-Célestin, Mlle Aurore (iaudet, 
de St-fiamuel, etc., etc.

Environ 200 personnes assistaient à 
ce service.

•No» sympathies à la famille affligée.

RECEPTION INTIME
(De notre correspondant J 

Ni«olef. 30.—Dimanche soir dernier [ 
à l'occasion du contrat de mariage de 
M. Roméo Girardeau avec Mlle Lina | 
Roy, I v eut réception chez M. et Mme 
Léopold Ro\.

Ont signe le contrat: M. et Mme 
Hector Girardeau, Mme Lacroix (née 
Marguerite < iirardeauJ, Mlles Marthe, 
Thérèse, Gabrielle, Jeannette et Cécile 
Girardeau, M. J.-B. Loranger, de* 
Trois-Rivière*. M. et Mme L. L. Roy, 
M. et Mme Louis Caron, M. et Mme 
I H. Caron. Vf. et Mme Jules t aron, 
Mlle Angelina < ai on, Mlle Fdwina 
Caron, d Ottawa, NI. *t Mme Rodol j 
phe Moud , de* Trois-Rivières, M. 
Georges Caron, M Eugène Caron, des 
Trois-Rivières; Mlles Rachel, Jean­
nette et Irène Caron, Yvonne Caron,
M M. Emile, Edouard, Marc, Théophile, 
Philippe, Jean-Louis Caron Gabriel et 
Armand llotid . Al. Robert Poisson, 
Mlle Emma Marchand. Mlles Alice et 
Bernadett*1 René, Mlle Adeline Bourque 
M. Napoléon Rousseau.

Dumnl a soirée, la famille Caron, u 
‘ ès bien rendu le* couplet» de mariage 
de H. Coupé ainsi que plusieurs autres 
morceaux Je chant et de piano.

(et»e joyeuse réunion se termina par ! 
un délicieux réveillon.

Al et .Mme Freddy Co&*»*tte de M. 
Both de Mé|una< . étaient les hôte» de 
Al. Donat N sud. diutam ne.

—■Mlle Hermine Gagnon, dan» sa 
famille |# jour de 1* Aft' emboii.

— Mme NNellie Dé^ilet* de St-Tite 
en promenade chez M. Auguste Pro­
no vos I

COURRIER DE

ST-SEVERE

Les enfants pleurent pour le

— M. Joseph Dery, de Gentille, était 
hier auv Trois-Rivière* pour atlaire».

—Mlle Edith Desilets. du pension- 
nat de Nicolet, est en visile chez sa 
mère madame \ ve J Bte Desilcts. 
de la rue Royale.

M. 'I héophile Lamy man hand, a 
vendu sa propriété ainsi que son magasin 
à AI. Ernest Eacerte et doit nous 
quitter dans auelques jours p<iur aller 
demeurer à Afontré.il.

— M. E. Lamy, qui depuis pré» de 
trente* an» or» upait la charge de Secré­
taire-trésorier du conseil s*est démis 
de ses fonctions et M. Philogène Earn- 
pron a été nommé pour le remplacer.

COURRIER DE

La Baie St-Paul
(De notre correspondant)

Baie St-Paul, 31. M. Adélard 
Roily est eu promenade à St-lrénée 
et .i La Malbair.

— M. et Mine Charles Boivin, de 
Ste-Anne de Chicoutimi, étaient de 
passage à la Baie ces jours dernier* 
«lie/, leur oncle Al Oscar Boivin.

— M. Lorenzo Boivin est allé A Qué­
bec la semaine dernière pour allaire».

— M Alfred Tremblay et M. Emile 
Boivin sont partis pour voyage.

MM. Ernest Paquet et O. Cbali- 
four de Québec, sont chez M. Emile 
Boivin.

Mlle Alice Simard, de St-Joachira 
est en prornenad* «liez son neveu M. 
Joseph Gagnon, comptable à la Banque

de Fletcher
Le Caitoria de Fletcher est uo remède uniquement prepare pour les 
bébés et les enfants. Une nourriture spéciale est donnée aux enfants. 
11 importe davantage de leur donner dea remèdes préparés spécia­
lement pour eux. Les remèdes pour adultes ne conviennent pas aux 
enfants. C’est précisément le besoin d’un remède pour les maladies 
ordinaires des enfants et des bébés qui fut cause de la découverte du 
Castoria, après de nombreuses années de recherches, et aucune des 
propriétés qui lui sont attribuées n’a pas été prourée réelle au cours 
des 30 années que ce remède est en vente.

Ce qu'est le CASTORIA
Le Castoria est une substitution sans danger pour l’huile de ricin, le 
parégorique, les “gouttes” et les sirops calmants. Il ne contient 
ni opium, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plus de 
30 ans, cette préparation est en usage pour le traitement de la consti­
pation, la flatuosité, la colique et la diarrhée. Il soulage la fièvre 
qui résulte des troubles de l’estomac parce qu’il régularise les 
fonctions de cet organe, assurant ainsi un sommeil sain et naturel. 
C’est le remède par excellence des enfants—l’ami des mères.

u
Véritable

Goûtez U Crème à la Glace
REGAL

C’ect I# meilleure.
35, Champflour. Te|

CASTORIA toujours
la Signature de

En Usage Depuis plus de 30 Ans.
THE CENTAUR COMPANY. NEW YORK CITY

Presqu*
incroyable

Il tt»u* orrelt Impossible d’imaginer 
le merveilleux changement de 
votre peau et de votre teint qui 
vous sera révélé par votre rr roir 
apré» avoir employé la Crème 
Orientale de Gouraud pour ha 
première foi*.

Ec^ntillon tr.toyi franco cvnUt
IS tents

FERD. T. HOPKINS A SON
N.w York

Creme Orientale
. *. de Gouraud

Nationale.
—Mlle Cécile Boudreau e>t dr 

tour d'une promenade à Québei

TRUST DU TABAC
vï*ictt»e Canadienne) 

New-York, 31. — l n nouveau trust 
du tabac, représentant un capital com­
biné de S 1.57,000,000, et comprenant 
la corporation de» magasin* de détail 
de* Etats-Unis, et la Tobacco Products 
Corporation, a été annoncé hier soir 
par Al. .lame* Dixon, président de la 
Tobacco Products Concern

I/R United Retail Stores Corporation 
a une grande partie de se* actionnaires 
qui contrôlent la United Cigar Stores

( Ionirnoration.
Ai. James B. Duke, fondateur da la 

American Tobacco Company e! de la 
British American Tobacco Corpora­
tion, sera le président du nouveau trust.

LE DERBY ANGLAIS
(Service de la Presse Canadienne) 
Ep»oru Downs, Angleterre, 31. — 

| Captain Cuttle, a gagné U «ourse du 
! Derby aujourd'hui. Tamar au vicomte 

wstor arriva en deuxième position et 
Craigangower. cheval de NValker prit 
la troisième position.

Trente chevaux ont pris part à 
l’épreuve.

Dr EDMOND BUISSON
DENTISTE

20, ru# D#s Forges. Tel. 5« 
Spécialité: Ouvrage eu Or.

POUR VOS

BIERES et PORTERS
De toute# niarqu 

TELEPHONE/: MC*
G. A. DUFRESNE

€1, St-Antoine
PECIALITE; BIERE FR' • 1 f NAC

POUDRES NERVINES DE

MATHIEU
; POUDRES NERVINES!

De M AT r |
Par rows les ‘'-esp
>. M*. MT” —♦. • > -Vf*» «» M) W i h » j—;

FONT DISPARAITRE LIS M At J 
DE TETE, LA NEYR A! <,IL, UIV 
SOMME, LES R H U MT s ACCOM­
PAGNES DE I ROID . H

Vendues partout au prix de 25 ct^ 
la boite.

fout marchand de gros peut rempiirJ 
■ mmédiatement la commande de \o::al 
fournisseur. Ou bien, étmer directe-l 
meut a la Cie J.-L. Mathieu, ï'ber-l 
brooke, P JJ., qui vous en en\ mi franc I 
de port uue boite sur réception d? .’5c,I

sont ceux qui 
sont bien nourris. 
Trois generations 
ont été élevées 
au

Lait Condensé
MARQUE EAGLE 

ÿSœxl&n'

DISPENSAIRE ANTI-VENERIEN
Hôpital St-Joseph

POUR HOMMES

LUNDI, MERCREDI, VENDREDI 

De 7.30 hrs. p. m. (heure solaire;

POUR FEMMES

MARDI et JEUDI 

3 hrs. p. m. (heure solaire)

Dr. J. A. ROUSSEAU, Directeur
Bureau Privé 28, Rue Royale, - Tel. 119

TROIS-RIVIERES.

SON PREMIER CHOIX
lorsqu’elle veut du pain. c>st de 
NOTRE PAIN. L’expérience 
apprend à nos clients ju’il n’> 
en a pas de plu* blanc et de 
plus délicieux ni de plus nutritifs 
que celui de no* fournaux.

Nous perfectionnons « un’-tam- 
ment notre J>oulan^ciie pour sa­
tisfaire nos clients.

PAIN DE QUALITE 
lABOUIAKCnilNUKI»
17 VOLONTAIRE

PHONE 371 ■ T BOIS* PIWUS

FEUILLI TON ih, “ Xoui cllislc (6)

SOL S LA LUNE 
DE BRUYERE

par Louis d’An ers.

IfïïCùiMtiïâtm ut^y.>y. M®mSTmmmWWïï

Lit I i ti« p«: niontn r
crut-! dè#appoint«*im’nt et il feint d* ne 
pas » e.i «peiifvoir

—Vou* partirez demain, dit i!. Croy 
ex-m *. c’est hr.Au< p |>li.*> • igc

— Je me nomme >on erfeld. ajoute |
t
un inconnu- 

Somerfeld:
! e> veux de Parti# brillent « ce nom

Mai» c'«at • aoi
v qu* i f( rdè notre clan d«

>!#•■ Donald!
A ou» ionnai»»rz *on hiMoue ?

• 1 ai lue cent foi*. C’est un de ! I

1 v >j . néial poqr un pur A ankee. Mai* j»*
*ui* ne dans Pile «le Dhrum.

— Notre Ile! U. e*t presque comme 
si nou» étions purent»!

Pr • consent Somerfled, qui no 
* i:'#* le moment venu de préciser

h :; parente. J espère, dit-il seulement 
que vou* ut.riz assez de confiance en 

» pour a< .eptir que ie vous conduise j 
* î<,•, n * > a ciis Norman.^ Ils habitent . 
t-'U' pu» d’ici, la villa Ker*aint. qu’ils]
ont louée pour l'été. i

Barrit* tonnait bien la villa en;
déception n’en est 
Elle avait rêvé Ul

éros favori* Afai*

•ûre d’y renoncer 
us m* trouveront très indu 
e-i-el!c »ans l eau- oup d e*

je croyait | axriuuic qr xovase a Londres,
i x sv ait plu- d'héritiers direct» j toute -«■ lr, i a tcv ’ erche de sa mèrt

i et il lui e 
j'ose le porter J ~^oe

s v e»
héros à mo* aussi.

—Alors, vous ♦
—-Je suis Frnstitv
—Tsnt niteiiv J’êdofe 1*** I «:o**a»«. j 
—En ce ras, je suis doublement fier j 

d* l «“ire. le d<ri4 • ^pendant son*
• 'ouer que t si p»'-- U r .i «

de cette brenchr
Lu cfT«'l Al « v

ou vans droit*,.. C’est mon|rr^,G pl 

Fa
1 f>oir.

-Je réponds de leur hospit.»lit«N A oïl’*
(lucre/ Mme Wr*-t et son frère Henri

Norman; l’tm et 1 x utre sont de*
rorruincier* célèb re N avez-vous iz-
mais rien lu d’eux *

— Non le ne «on'nsi» d autie
écr.vate Qu’f D.kfr* Fran hement.

monsieur, je prêtére ne pa* aller chez 
eux. . . J’ai peur de* inconnus.

Aon* axez peur de moi. alors?
Non, n<>n, axone Barrie très *in- 

i ère, mai* vous êtes un homme, et «e 
sont surtout le* femmes qui me font 
peur.

- Ah! bah!
—Elle# regardent les robe», explique 

Barrie, et les souliers, et tout . Et je 
sais très bien que je suis habillée indi­
gnement.

— Mme West a l’esprit large. Elle 
ne se moquera pas de votre costume, et

Les Pilules Dodd, pur #t simple 
rerru d# pour I# rain, fuit du bien 
dans les cas d# rhumatisme, lum­
bago, mal d# Bright, diabète, 
mal de dos, maladi# d» coeur et 
affections urinaires, tout cela 
provenant de ce que le rein est 
malade ou ne fait pa» son travail 
comme il faut.

elle guidera votre choix demain matin 
pour en acheter un autre si vous le 
désirez.

—Je n’ai pas d’argent pour acheter 
une robe.

Vou» en avez très suffisamment avec 
la broche que vou* m’avez montrée. 
Allons, venez, miss Mac Donald, je me 
suis déjà fait trop attendre.

—J’irai plutôt à l’hôtel si vous . .
—Vous ne ferez pa* cela. Mis» Mai- 

Donald ne peut pas aller à I hAtel dans 
une ville habitée par sa grand mère. 
Ce ne serait pa* convenable.

Barrie sourit un peu à re dernier mot.
—Voilà que vous parlez comme 

grand'nuie dit-elle.
— Je parle le langage de la raison et 

je ne vous prêterai pas un centime pour 
aller à I hôtel.

— En ce cas. allon* chez Mme West.
consent Barrie navrée.

Elle ne voit pas le sourire de bomerled 
j et ne s< doute pas que ce »oi-disant 
bla^e est fortement étonné de l’intérêt 

] qu’il a pris spontanément à cette aven- 
i tur*. "Cette enfant-là est unique au 
I monde, se dit-il, et le plus grand 
I sceptique de 1a terre ne pourrait mettre 

en doute sa parfaite candeur.
J Du coin de 1 oeil, il surveille le visage 
[ de sa pupille occasionnelle qui s’installe 
dan* *on auto en toute confiance II est 
évident qu d ne lui vient pa» à l’esprit 
qu elle puisse courir le moindre risque 
à se confier ainsi à un homme qu elle ne 
connaissait pas une heure auparavant

Barrie ne vo.t en effet aucun invon- 
vénient à accepter une invitation cour­
toisement faite, et puis...elle est si 
intimement raxie de faire connaissance 
a v et l'auto

IA

ï e* Norman attendent leur hôte 
Some led leur i «lemande de re p*- 
venir à la ç o \ son auto personnelle 
devant > pré - der à < arlisle et I alien 
d»r à *r>n air v r. d* *e «ont ronfmmé* 
a ce r-*\r. Depui* pré» dune d«*mi- 

*!s montent et descendent p#* rm-

ment la longue avenue de tilleul» qui 
va de leur maison à la porte du pari .

Henry, absorbé dans une rêverie d'ou 
sortira leur prochain roman, ne pense à 
rien d’autre. Aline commence à devenir 
nerveuse.

—Je me demande ce qui a bien pu lui 
arriver? murrnure-t-elk, se parlant à 
elle-même plutôt qu'à son frère.

— A qui? demande celui-ci, sortant 
de son rêve.

—A Somerled, naturellement. Le 
train a-t-il eu du retard? Ou bien...

Henry regarde *a montre et s'effare:
—J'aurais dû aller a la gare!
—C’eût été désastreux \ ous savez 

que Somerled déteste être contrarié, 
même dans les plus petite» chose», et il 
a nettement exprimé son désir de n être 
pas attendu au tram.

Quelque chose dans le ton de sa soeur 
3 frappe Henrv ; »11# regarde plus atten­
tivement. Bien quelle ait, depuis 
longtemps, dépassé la trentaine, elle est 
encore une jolie femme, élégante et fine, 
et lui, Henry, 1 admire sincèrement, 
ma s il se demande si Somerled partage

• meilleur médicament qui soit au 
monde pour les reins.

PILLS

*on admiration et si sa soeur ne se fait 
pas sur ce point quelque fâcheuse 
illusion ?

—Pensez-vous, dcmande-t-il, suivant 
sa pensée i Gme. que nous comprenions 
tout à fait Somerled ? Après tout, nou* 
le connaissons à peine

* Vous, peut-être. Mais en ce qui 
me con erne, je le connais par ai ement. 
Il est asé, sceptique et m* croit à rien 
... u peu de chose*.’ Et il n'est pa* 
très acc ssible à l’amitié ..

— Pourtant, en ce qui nou* concerne.
- En ce qu nou* concerne, comme en 

ce qui concerne les autres. Il a aceptéé 
notre invitât i n parce que nou* ne 
{ennuyons pas...ou que nou» l’en­
nuyons moins que les sut r * . ..

—Vou» êtes incapable d'ennuyer qui 
que ce soit, assure Henrv avec rn 
conviction sincère. Dependant in 

hose m’inquiète... Causons <o nie 
de vieux ami», voulez-vous?

— Supprimez "vieux’’ou je me sauve, 
dit-elle, riant d’un rire qui sonne un 
peu faux, n’oubliez pas que je Gen- 
seulement d avoir trente* an»!

—Je ne l’oublie p*» Et d’ailleurs 
vou* ne paraissez pa* «voir davantage 

« est mon opinion très franche, mais 
je me demande

—Si Somerled pense comme vous ?
— D'âbord, oui. et ensuite. .
— Ensuite ce que je lui répondrai* s’il 

me demandait d être sa femme?

vjus avez quelques raisons ne penser 
qu'il vous le demandera ?

—Pas précisément Mais, au vrai, je 
vend rai* qu’il le fit

--Je n’en suis pas surpris, approuve 
Henry après un silence. Somerled est 
de ceux qui placent auv femme - J« 
ne I ai jamais vu passer inaperçuoô qu’il 
«liât et même quand il aiàit le plus 
vif d* mt de n être pa» remarqué, t >*t 
un » vmpathiqur

t n peu arrogant cependant ei 
toujours en méfiance.

< rove/ vou* Son airogafte e r» 
v..n *. rptieume m ont toutour* «emble
plu» apparents que réels. En revanche,

je crois à sa force Intel le<'tuell« * 'moral', 
cpji e*l aussi bien équi.libré** j ««f t 
physique, ce qui est bcav ap 
C’est vraiment "un homm ui ?rûl 
le plu* noble du mot. 

t ; pti
superbe!

Cette fois encore. Norirnr garder 
soeur avec surprise:

—Je ne suppose pa5 que la rlun* 
Somerled cuire pour quelq 'r
votre choix ' 5ioil* gagnoii '
ceaux d’or depuis des anm fr*c' 
à vous.

(A Suivre)

f—? '

BEAUTE DE LA PEAU
Voilà ce que tout# femme d » 
plie prut robumir «*n 
1 Onguent du Dr Chase. L’u***:' «* 1 
onguent fait disparaître le* p » .boutons à tête noire et les taeh** o«c' 
geur et i) laisse la peau souple •• 
\e|out#u*r Chez tous le» mart . * 
d’Edmenson, Bates & Co Ltd r<eonr
hr hunt il Ion gratuit *i VOUS nie: t 'Cd 
le nom de i* ‘ .Nouvelliste _

L’Onguent du
Dr. Chase

^ ,>l, u.iT *■**
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OTTAWA PREND 4 HITS SUR GRENIER, MAIS 17 SUR BETTEZ
_̂_______________________ " % _______________

ES DEUX CLUBS 
SE DIVISENT LE 
DOUBLE HEADER

!ugène Grenier lance une partie phé­
noménale pour le club local tandis 

que Bettez est une proie facile 
pour Ottawa

LAFONTAINE SE DISTINGUE
Les dubi Ottawa et '1 roit»-Rivière» 

/»oet rencontré* hier après»-ij di dans 
e iéne de deux partie» et hr <Ji\ i- 
, in honneur» tie U journée.
Troi»* Rivière» a pria ia première 
rtir par le wore de 3 à 2 aprè» troi» 

tpn&es de jeu aupplémentaire tandis 
e l'Ottawa enlevait U deuxième haut 
mam par 13 à 3 en masaacrant le» 

!le» de Bettez et en le» envoyant dan» 
vjtet les direction» du terrain.
Gr«mer et Johnson officiaient dan» la 
rmière joute et il» se août fait une 
"e de géant» mai» le gro» ‘ Paddy”, 
ilgré K» erreur» couteu*C5 qui furent 
mmise» derrière lui eut nettement 

avantage et jamais le» joueur» de la 
.p-tale n'auraient passé le marbre si 
jfh du Trois-Riviére» eut été impec- 

ible dan» le champ.
Le point victorieux fut compté dans 
douzième reprise »ur deux coup» de 

[. u Lut* de Peterson et Riley.
Le club Ottawa a joué deux parties 

iffvpilleuses dan» le champ ne com­
mettant aucune erreur pendant les 
|l reprise» de la journée. Cette équipé 

est <ertainement la meilleure qui 
bit au champ et peut-être au bâton a 
fn record actuel de 29 reprises cans 
jeune erreur.
Il est probable quelle va causer une 
leréaole surprise au Montréal dans 
série» qu’elle doit commencer ce 
aveç le club de la Métropole. 

>uf st lanceur^ sont bons et solides 
ins la boite tandis que le» joueur» 
rnent tou» très durement, 
i deuxième partie fut un désastre 

impie* pour les nAtres et Bettez qui 
[était fait un nom en gagnant se» deux 
trnière» partie» »'e»t lait bombarder 
ins tous les sens et à U sixième re- 
se les visiteurs n'accumulèrent pas 
m* de sept points sur sept hits. 

Lafontaine des locaux'a joué unç par- 
phénorm-nale dan» le champ accep- 

int b chances sans erreur.
1ère manche 

Ottawa Kiley frappe à Riley qui

manque Howard r* nacritie Durant 
a Bénard qui manque et büey rompt. 
Army frappe h Bénard qui retire Durant 
au Je. Parke», flv dan» le centre.

1 point. 0 hit. 2 erreur».
TroU-P vièraa.—Riley s’évente 

Railey frappe à Durant qui le retire 
Bénard sur le» balle» Morriaon. hit 
dans la droite. Grenier meurt sur des 
strike*

0 point, 1 hit. 0 erreur.
2èma manche

Ottawa. — Anderson, hit dan» le 
centre. Farrar »e sacrifie, et meurt 
au 1er. Davidson, frappe au court 
arrêt qui le retire. Johnson frappe à 
Grenier.

0 point. 1 bit. 0 erreur.
Trois-Rivièrea. — Lafontaine sé\en­

te. Ancoin. coup à terre au 1er. Mul­
len. foui à Army

0 point. 0 hit, 0 erreur
3ème manche

Ottawa. Riley, lly dans la gauche 
Howard, coup à Grenier. Durant, 2 
but» dans la gauche. Army, frappe à 
Bénard.

0 point, 1 hit, 0 erreur.
Troia-Rivièraa.—Peterson, s’évente. 

Riley, frappe par le lanceur. Railev, 
fly à Durant. Bénard, hit dans le 
centre Morrison, coup au lanceur.

U point, 1 hit, 0 erreur
4ème manche

Ottawa.-—Parke.s s’évente. Ander­
son, coup dans le champ que manque 
Aucoin. Farrar et Davidson »'é\en­
tent.

0 point, 0 hit, 1 erreur
Troit-Riviirst. -Grenier, hit dans

le centre, l^afontaine »e sacrifie. \u- 
coin, frappe h Riley qui le retire. Mul­
len, bit dan* le centre et Grenier 
compte. Peterson, hit dans U droite 
et Riley, frappe au lanceur.

1 point, 3 bits. 0 erreur.
Aème manche

Ottawa.—Johnson, fly dan*» la droite. 
Riley frappe au court arrêt qui le retire 
Howard, meurt sur de» atrike»

Achetez vos

CHAUSSURES
chez

ART. GUILBERT
et épargnez 35 pour cent

Voici quelques lignes spéciales pour demain 

et dimanche;

Souliers cuir patent, trois straps, talon mili­
taire, pour dames. Pointure 
21 j à 6.
Prix de Guilbert

Souliers cuir patent pump) et kid, talon fran­
çais, pour da res, pointure 3
à 5.
Prix très spécial de Guilbert

Souliers toile blanche, un oeillet et 
boucle, talon haut, pour dames.
Pointure 3 à 5. Prix de Guilbert

SPECIAL SAMEDI SPECIAL. 10e vente 
spéciale: 175 paires de sou­
liers blancs pour 

dames, lacés et avec straps, poin­
ture 3 à 7 • • • • •

Art. Guilbert
Toujours à son poste:

41-RUE DU PLATON-41
T rois-R»vières.

TROIS JOUEURS
NOUVEAUX

La rumeur vaut que Slat­
tery, Reed at Farrand, qui 
• ’était donné una entoraa 
à Ottawa,soiant sur l’équi­
pa du Trois-Rivièrea cat 
aprèa-midi at figurant con­
tra la club Vallayheld.

Le» deux premier» sont de 
nouvelle» acquisition» da 
Billy Innis at on en dit baau 
coup da bien. Reed joua le 
2e but at Slattery couvre le 
champ.

*'Moo»a” Kimball at Gao. 
Underhill assistaient aux 
parti#» d’hier et ils le» ont 
suivie» avec intérêt.

Rien de nouveau n'a 
ancore été décidé à laur su­
jet.

gooogooooooooo

0 point. 0 hit, U erreur 
Troi»-Rivièr«». —BaileN r bit dans

la droite. Bénard, coup de 2 but» 
dan» le centre. Mormon meurt »ur 
de» strikes. Grenier, sarrifice flv dans 
le (entre et Bailey compte. Lafontai­
ne, lly dan» la gauche

1 point, J hit», 0 erreur.
fième manche

Ottawa.—Durant frappe à Mullen j 
qui manque. Army »e sacrifie. Far i 
ke», fly dau» la gauche. Anderson, 
coup de trois buts dans la droite et Du­
rant compte Farrar, frappe dan» le» 
mains de Morrison.

I point. 1 hit 1 erreur 
Troi»-Rivière*.- Aucoin, fou! à \r 

my. Mullen et Feterxon » éventent 
0 point, 0 hit. 0 erreur 

7ème manche
Ottawa.—Davidson, fly dans le 

gauche. Johnson, lly à Morrison. Ri­
ley, frappe A Bénard qui le retire.

0 point. 0 hit, 0 erreur 
Trois-Rivièrac. Riley, hit dans le 

centre. Bailey se »<•< rific. Bénard, flv 
dans le centre Morrison, frappe a 
Anderson qui le retire.

0 point, 1 hit, 0 erreur.
8ème manche

Ottawa.—Howard frappe à Bé 
nard. Durant, coup à terre à Morri­
son. Army frappe a («/enier.

0 point. 0 hit 0 erreur 
Troit-Riviàrea. -Grenier, fly dans 

la gauche Lafontaine, frappe à An­
derson qui le retire. Aucoin. frappe 
h Rilev

0 point. O hit, 0 erreur.
yèrne manche

Ottawa. Park**- ID dans la gau 
i he knderson fly dans la droite. 
Farrar, s'évente 

O point 0 hit. 0 erreur 
Trois-Rivière».— Mullen il y « Ri 

ley. Peterson, frappe à Durant qui 
le retire. Riley frappe au lanceur 

0 point. 0 hit. 0 erreur.

lOème inan< h**
Ottawa Davidson, foui à Baile\ 

Johnson, prend son but sur distraction 
de Morrison de tom her «on but Hi!e>. 
fly à Mullen Howard, fl) à Rile>.

O point. 0 hit. U erreur.
Trois-Rivière» Bailey, frappe au 

lam eur Bénard, fly dan» la gauche. 
Morrison, frappe au court-arrêt qui le 
retire.

Ü point, 0 hit, 0 erreur
llème manche

Ottawa.— Durant, fly dans la gau- 
» he. Array, frappe à Riley qui le reti 
re. Parkes. coup A terre à Morrison.

0 point. U hit. Ü erreur
Troi»-Rivière».—Grenier, frappe au | 

court-arn t qui le retire. Lafoptaine 1 
et Aucoin frappent au lanceur qui le# j 
retire.

0 point. 0 hit. 0 er reur.

12ème manche
Ottawa. — Anderson, hit dans la i 

gauche Farrar s'évente. Frankhouse 
frappe à la place de Davidson et meurt , 
sur un grand fly dans le centre John 
son au bâton. Anderson se fait retirer 
en voulant \oler le 2ème but

0 po int, 1 hit. 0 erreur.
Troi»-Rivières. Mullen frappe au

lanceur Peterson, coup de deux buts 
par dessus la clôture de gauche Riley, 
coup de deux buts dans la droite et 
Peterson compte le point victorieux

1 point. 2 hits, 0 erreur.

Ottawa

2èma PAR T IL
1ère manche

Ottawa — Kiley, fly dan> le «entre
Howard, frappe à Bénard qu: manque. 
Durant se sacrifie Array, fiy dans le 
centre.

0 poiiit, U hit, 1 erreu»
Trois Rivières — Ril< . h dans la 

gauche. Bail* y, flv dans le centre. 
Bénard, meurt »ur de» •trikt- Morri­
son, hit dans la gauche et Rdey compte. 
Ero, hit dans le centre. Lafontaine, 
force Ero au 2e.

1 point, 3 hit», U erreu1
2e manche

Ottawa — Parke», hn dan» le 
centre. Anderson, coup de deux bu»» 
dans la gauche. Farrar, hit dans la 
droite et Parkes, compte hrankhouw, 
fly dans le «entre. DaxicUon. hit dan» 
le centre et Anderson compte. Kiley 
sacrifice fly dans le centre et Farrar 
compte. Howard, fly à Mullen.

3 points, 4 hit», 0 erre..
Trois-Rivières— Mu met Peterson 

s éventent. Bettez frappe au 1er.
U point, 0 hit, 0 erreur.

3e manche
Ottawa — Durant, frappe a Bette/ 

Army et Parkes, fly dam le rentre.
0 point, 0 hit, 0 erreur
Trois-Rivière» — Rilev, hit dans h 

centre. Badey, fly dan*, la gauche 
Bénard, «U-ux buta dam 
Riley compte. Morrison .ci te. Lro, 
hit dans la droite et Bén.trd compte 
Lafontaine, hit dan» la ganrhe. Mullen 
s’évente.

2 p«)int», 4 hit», 0 erre
4e manche

Ottawa — Anderson 1 m but sur 
erreur de Mullen. Farrar s'évente.1 
Frankhouse, hit dans le < entre David- t 
•on, hit dan* la gauche » Anderson 
compte. Rdey, sacrifie* fly dans le 
centre et Frankhouse cor Howard 
au bâton: Bailey ten? de retirer, 
Davidson au 3e mais tire et David­
son compte. Howard fr .; pe dans le* j 
mains de Ril«>.

3 point», 2 hit», 2 erreur»
Trois-Rivières —Pet* -

sur des srrikes. Bettez. foui au rere 
veur. Riley, retiré au 1er »ur coup à 
terre involontaire.

0 point, 0 hit, 0 erreur
5e manche

Ottawa — Durant, fly dans la
?auche. Army, frappe à Riles Parkes 
rappe â Kiley.

0 point, Ü hit, 0 erreur. 
Trois-Rivière» — Baie 

la gauche. Bénard force Bailey au 2e 
et s'installe au 1er. Morr,*on, fl> dans 
le centre. Ero, fly au 2e but.

0 point, 1 hit, 0 erreur

fie manche
Ottawa — Anderson, h!» au ■> b :T 

Farrar, réussit à prendre son 1er M.r 
un coup à terre. Frankhous*. hit dans 
le centre et Anderson et F.crar omp- 
tent. Davidson, hit d « - 1 infield.
Riley, buts sur balles. Howard s * vente 
Durant, hit dans le centre et F rankhouse 
et Davidson comptent. Armx . « oup de 
troi» huts dan» le centre et Rile) et 
Durant comptent. Parkes, hit dans la 
gauche et Army compte Anderson, 
but sur balles Farrar, flv dans la
gauche Frankhouse frappe u Bénard 
qui retire Anderson.

7 points. 7 hits, U crie* 
Troi»-Kixicrea —Lafifcuo.t.ne. rappe 

au court-arrêt. Mullen, flv «Gn* ia
(gauche. Peterson, fl’ ians !e centre.

0 point, 0 hit, 0 errei 
7e manche

Ottawa - Davidson, hit dan** î« 
gauche. Rdey. hit dans la gau* he. 
Howard frappe à Bettez qui retire 
Davidson au 3e. Durant, fly à Ril**\. 
Army, force Rilev au Je 

0 point. 2 bit». 0 erreur 
Trois-Rivière» Bettez frappe â 

Durant qui le retire Riley, hit dans 
le centre. Bailey, foul su receveur 
Bénard frappe au court-arrêt.

0 point. 1 hit. 0 erreur 
8e manche.

oooooeooooooeooo

LE CONSTABLE GUAY 
Y ENTRERAIT

O ----------
L'agent de police Tho- 

G mas Cua) . âgé da 20 an», a 
G pratiqué hier soir avec un 
C tac da sable de 170 livres et 
O ensuite avec celui de 200 li- 
L vre» et un homme pardes- 
O su» le marché.

L’agent Cua y qui est l’un 
G da nos meilleur» hommes 
C da police et qui masure six 
G pieds de hauteur, annon­
ce cara probablement demain 
G qu'il sera un concurrent au 
G prochain concours du sac 
G de sable da 200 livre», le 
G 1er juillet prochain.
G
GGGOOOGGOOOOGOGO

DESCHAMPS 
A PERDU

Oenn* fie la Pre»*** < anadicnne 
Montréal 1 --Frankie Fleming, cham­

pion j»t>id* léger junior du C anada, 
a obtenu la décision d*s juges «ur 
Oscar Deschamps: l'aspirant < anadien 
Français, dans une bataille de dix ren­
des qui a eu lieu ici hier soir

La commission de Boxe n a pa» re 
connu un “foui ’, que Deschanips ré­
clamait dan» la septième.

LES BOXEURS EN 
BAS DE 20 ANS

(Service de la Presse Canadienne 
New York, 1er — Commission 

Atlétique de l'état de New York 
annonce qu elle a adopté un règlement 
pour empêcher les pugilistes de moins 
de vingt ans de participer aux combat» 
de plus de six ronde*.

ELLE GAGNE 60,000 
LIVRES AU DERBY

(Service de la Presse Canadienne 
Londres. 1er — Lne sténographe 

d’un bureau d’assurance de Liverpool 
Mlle Gwendoline Thomas, tira Captain 
Cuttle pour gagner le Derby, dan* une 
des grandes course?- Il v a quelque» 
iours elle vendit une demi part de son 
nillet pour 3,000 livres sterling mai» 
elle retint I autre moiti* et gagna pinsi 
un surplus de 60.000

LEWIS REPREND 
SON PRESTIGE

Servi'a de U Pra**e Canadienn*- 
Muskogee, Okla, 1er — Ed “Stran 

gl»*r” Lewis a repris »on titre de ( ham 
pion lutteur i< i hier »uir. en rou< ham 
John Grundovi* h deux fois II le 
eourha eu 41 minutes et une minute 
par l appli* ation du “headl'H k

MONTREAL PER;
A LA DERNIERE
Presse (Canadienne 

Montréal. 1. — Le \alleyfield a «; 
fait le M ontréal dans la dernière partie 
de la *érie entre ce* d**ux club 
après-midi au par*- Atwater Le score 
fut de » <j ...

Cardinal, anciennement de St-Hya- 
« inthe, fut xolide comme un pont. dan» 
le» moment» critique». Le» locaux firent 

I onze hit» sur se» balle*, mais ils furent 
Itou* espacé* et iis n’arrivaient pas lor»- 
«(u'ils en avaient de besoin.

Grenier, qui lançait pour Montréal 
fi faibli à la dernière manche. Au mo 
ment où il n’y avait qu'un homme de 
retiré il accorda un hit et deux ï*a**es 
Il fut rempl i* ♦ par Welsh et Rose était 
au bâton Le dernier frappa un coup 
dan* le • entra et (Jardinai compta le 
Doint qui donna la victoire à son « lui» 
Montreal est aussi sa chame d égaler 
le score â la neuvième mais un beau 
double jeu de Cutter à Major et a Hose 
leur enleva l'occasion de compter 

Pierre Singher a joué une grosse pai 
j tie. Sur dix chances il n’a pas fait «l'er­
reur Jov Delisle sur quatre foi* au 

j bâton a fait deux coups de deux buts 
, * t un coup simple.
I Aujourd’hui. Ic Montréal commen­
cera une série de quatre parties avec 
l'Ottawa
Yallevtidd........... 000 020 011—4 10 2
Montréal. . . 100 200 000—3 11 2

Cardinal et Wingo; Grenier, \A el»h 
et Duplessis

DOUZE BALLONS 
DANS CE CONCOURS

Milwaukee. 1er. — Douze ballons 
gigantesques, hier *oir volaient dans les 
air», participant au 13ème course 
Nationale de Ballon qui commença 

J ici hier et se termine pour « baque 
navigateur lorsque et où il atterrir».

M-Ixmis. 1 -Le joueur de < hump 
droit Tobin, du M-Louis de la Ligue 
Américaine, fut suspendu indéfiniment 
hier, par l'arbitre “Brick" «>wen< 
comme résultat d'une dispute survenue 
A la partie de mardi contre les Détroit 
Tigers.

BASEBALL
LICLL INTLRNATIONALL

4 Buffai
f '(«’Ht.' *i 14 1
Rufl.ik* ........... û 10 l
Taylor et De vio*. Ket.hiif’ Mj
Cabe. Ficher et Berigoagh.

A N*w ark
Jersey Cit » .... fi l
Ma work 1 7 1

( arruther* e» S- he« k Barnhi»rd’ **4
Manuuig

A Reading
Baltimore........... 12 22 1
Heading 6 11 2
Ogden et Mc Avov N*ib»up . Cari»,
M. rhoma» et John ■.on.

A Svra* u*«
B Oc he» ter.................. .. 10 11 2
S v rai'use.................. fi Il 4
Barb. Hugbe» et 1 .uke fi tewsrt.
v 11 et Neibergall

Position de* <:lub*

Club G P P C.
B.■It î more................ 39 14 .fi74
V oc b enter................ 2ô tfi .filO
T<Dr O U to.................... 24 Ifi .571
R ufTalo ................. 22 21 .512
R ending ......... 2> 24 4S9
Jerxrv Civ ..... 21 25 467
Syracuse.................. Ifi Jfi \*l
N **wark . . ................. 13 3 iOJ

LIGUE AMERICAINE

\ St-Loui.-
Detroit .................. .. S i; 0
bt - Louis........  7 10 J

Dau»* et Barnier \ sngilder Pruett «-t 
Sev ereid.

\ Cleveland
Chicago. ....................   8 10 \

t |
Boiter Roberts*.n et Nchalk I.ind* 
pay et O’N'edll.

A Bo»t<*n
1ère partie

VA a»bmgtou. ........... t 10 4
Boston............................. fi fi '4
Johnson et Picimch Fullerton, 
H utsell et Ruel

2ème partie
M ashington.. .............. 7 11 J

J
Mogridge et Ghxrritv Ferguson et 
W alter*. Ruel.

Position de* club»

Club
New York
St-Louis 
VN Hshington

(Voir aussi page 5

POUR vos

VINS dt toutes MARQUES
TELEPHONLZ 146S

G. A. DUFRESNE
rep P AT EN AUDE A. CARIGNAN 

SI , St-Antoine

Rilev, r.-a. 
Howard, 1er b. . .,
Durant, 2 b............
Army, rcc................
Parkes, c.<..............
Anderson, 3e b.. ..
Farrar, c.g...............
Davidson, c.d.........
Johnson. 1................
Frankhouse x . . ..

ab. r. h. po

Ottawa Parke* fly dan* le
centre. Anderson, hit dan» la droite 
Farrar frappe au Je qui le retire 
Frankhouse, fly à Rilev 

0 point. 1 hit. 0 erreui 
Trois-Rivière* Morrison, frqope 

au court-arrêt Ero. flv dans la droite 
Lafontaine, frappe au >* but.

0 point. 0 hit. 0 err< r.

9e main ae
Ottawa — Davidson, frappe à 

Renard Riley, mênie « hose. Howard 
liner très dur que Bénard, attrappe 

0 point. 0 hit. 0 erreur. 
Trois-Rivière* Grenier, frappe à 

la place de Mullen. * évente. Peter*-«n. 
fly au court-arrêt. Bettez, frappe n i- 
eourt-arrêt qui le retire 

t) |K>int. 0 hit. 0 erreur

Otts w a

10 2 1 11 17 0

I roi* Rivière*»

ab. r. h jx). a c.
.*> 0 2 111
4 117 10
4 0 2 1 0 1

,001 1.5 0 0 
4 1 10 3 0
4 (t 0 2 0 0

3 0 0 2 0
5 0 13 0 1
ô 1 2 5 0 0

Riley, 3c b. .. . 
Bailey. rec. . . . 
Pénsrd.c -a 
Morriaon, 1er b. 
Grenier, I. . . 
Lafontaine, c.c. 
Aucoi c d . . 
Mullen. 2c .. . 
Peter on, c.g.. .

41 3 10 3fi 13 4
x—Franpe â la place de Davidson â la

12e repnsç
xx — 1 homme «Je retiré quand fut

compté le point victorieux

Ottawa 100 001 000 000—2 4 0 
T RivièresOOO 110 000 001—3 10 4

SOM M AIRE
{ but-. Anderson 2 but- Durant 

Peterson, Riley. Bénard 
s*acrifi«e< Howard. Armv 2 F'ar 

rar. Bnilev. t .renier, Lafontaine
Retirés au baton Grenier fi John 

son fi
Buts sur halles lohn*on \
1er but sur erreur Oftaw* 1 
Laissé* *ur l*« buts Ottaw* fi Trois 

Rivières 9
Tenips de G partie 1 12 
Arbor* Howard, et < h***tien A«s>s 

tsore 700.

ab
Rilev .«•-*. 
Howard. 1er b. . .
Durant. 2e b.........
Army, rec............
Parkes, c.c . ... 
\nderson. •> b.. . 
F'arrar, c.g ... 
F rankhou***. I . . 
Davidson, c.d ...

p«» n f

2 1 2

2 4

40 13 17 27 9 0

T rois-Rivière»

a b
R iley, 3e b
Builey. rec............
Bénard, c.-a..........
Morrison, 1er b . 
Ero, c.d
Lafontaine, c.c. . 
M u lien, 2e b. . .
Peterson, c.g........
Better, I.................
Grenier, x ............

po
3 2

nnmmmiMiinu

4 0 0 0
10 0 0

3fi 3 9 27 10 2

Ottawa 010 107 000—11 17 0
T -Rivière» 102 Otto <*00— 3 9 2

Sommaire
.J but»: — Army 
2 buts: — Anderson. R nard 
Sincriflces: Rilcy Ottawa . 2. Durant 
Buts sur bulles Bel fer. 2 
Retirés eu bâton : R* Me/ J. F rank 

house. 7
1er but sur erreur Ottawa 2
VN ild pitch F tankhc-'ixe
Halle peaaée Arm' J
But» volés Ferrât
Laissés sur le* buts 1

T*»»G R«vicre' fi
Arbitres ( hr* tien et Ho«»ru
Temp* 1 10 hr*
A»si»tanea. 1 OOQ.

Dessin
A M'b.ix*ndeur

Cadeaux (( Anniversaire
l>ant ( n

Splendide Ecrin
UN radeau d argent» 11# Rogers Bros IM7 

démontre toujour? une connaiMance, 
approfondie du goût el de la vafoiir. 

Planée dan* une Boîte doublée en velours cett* 
Bell*' argenterie est tin radeau idéal pont un 
anniversaire. Il est d autant plus de circons­
tance (pie cette année est le snixante-quinziém* 
anniversaire de b^fpenterie qui porte la marque 
de qualité—1M7.

Toute personne qui reçoit ce cadeau en argen­
terie <mi qui le choisit pour son usage personnel 
établit par ce fait la fondation d'un service d'ar­
genterie harmonieux. Chaque nouveau mor­
ceau du même patron ajoute à la \aleur des au­
tres. I es differentes pièces de service spécial 
telle* (jue—eu lier à fruits, couteau à pâté, ou 
fourchette pour viandes froides—donnent cette 

touche m nécessaire pour l'apparence d une 
table bien mise.

Votre marchand vend le “Rogers Broa 1847'' 
ou peut vous le procurer.

MERIDEN BRITANNIA Co., Ltd, HAMILTON. ONT.
Fait en Cenede per de* Canadiens et vendu 
par le* meilleur* marchand» en Canada

L'Argenterie de famille depuis soixante-quinze ans

ARGENTERIE

iS47 ROGERS BROS.
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Des voix fraîches i liMnUient l.i*bas sous le treilli»;
On riait aux éelaU, «rautres, i»iu» recueilli*.
Elevaient leurs esprits \ers le» hauteurs sereines.

I n crépuscule rose, aurore de la nuit.
Touchant mon vieux donjon de ses reflets oblique». 
Traçait mu loin »ur l’eau des ombres fantastiqu* ».
Dont j'ai gardé l’image en mon rejmrd séduit

J ainidis à revenir eu ce lieu solitaire 
Où je n'étais troublé dans mes rêve* secrets 
One par la psalmodie ou les nas distraits 
Dca prêtres qui passaient en lisant leur bréviaire.

J aimais à voir la nuit se lever lentement 
A voir le jour se fondre en ces lueurH neigeuses. 
Mystique clair obscur où les âmes songeuses 
Vont tous le» soir» goûter un saint recueillement.

Mon Dieu! que j’ai j>as»4 de longues, longues heures 
Au pi»d du vieux canon aux arme» de Moscou!
Quand la cloche sonnait, c’était au dernier coup 
Que nous non- décidions à gagner nos demeure».

J ai voulu le revoir le viril afïûl de !>oiv .
Après vingt an»! c'est long... j ai voulu les reprendre 

< es rêve» d écoller que j’avais dû suspendre...
J’ai voulu renouer I**» scène» d'autrefois ..

Les lieux sont bien changea! ah!... Les voix se sont tues. 
On n’entond plus le» voix sonores des entants...
Gomme en un cimetière oublié des vivants,
Nous l’herbe ou trouverait des pierres abattues.

Hier j’y revenais tout pensif Sous nies pas.
Les bons vieux souvenirs se sont levés de tern - 
J’ai senti dans mon être un choc involontaire.
Et. comme un grand enfant, j’ai sanglot té tout bas!

JEUDI 1er JUIN 1922 I UIK BMlTHl:-

Une école des beaux arts
J/idée, d»* La ciéiitioii par goijwineiiic'nt provinc ial d urn* école 

des bf-aux-arLs à QuéUv et d'une nuire à Montréal, est due en partie 
à l'initiative de l’hon. Xthanase David; c'est un projet qu’il caressa 
dès qu’il accepta la charge de secrétaire de la province, et il a su le 
pous»<T à une prompte réalisation. si notre province a fait de grands 
progrès dans tous les domaines, elle en a fait surtout dans le domaine 
de l’instruction publique, même an point de vue de l’enseignement 
des métiers par la fondation de nombreuses écoles techniques.

Mais il restait à donner au Québec une impulsion vers de plus 
haute» as|Hrations et vers une plus haute culture par le développement 
des beaux-arts. La culture des beaux-arts existait déjà chez nous, mais 
à l’état rudimentaire, sous forme de cours gratuits établis sour les 
auspices du < »nsei! de* Arts et M anufact mes: d’ailleurs, la cohabitation 
des métiers avec les beaux-arts était de nature à empêcher l’essor de 
ces derniers.

Heureusement, l’hon. M. David les a mis dans leurs meubles 
et leur a assuré leur légitime part de la sollicitude des pouvoirs publics. 
Désormais, non seulement un enseignement adéquat sera mis à la 
portée ch* notre jeunesse, mais des bourses sont maintenant assurées 
aux jeunes gens exceptionnellement doués, pour leur permettre d aller 
parfaire à l’étranger les études qu’ils auront commencées ici.

Le papier d’Europe
Le papiei a journal et autres papiers que L Europe, surtout l'Alle­

magne, exporte aux Ltats-l nis, sont loin de donner satisfaction et 
pour la qualité et pour la manière dont ils sont expédiés; la conséquence 
qui en découle nécessairement. c'est que le» Américains vont en importer 
«b* nu>ins en moins de l'Europe à l’avenir. En effet, l arriv ée irrégulière 
de consignations venant de ces pays lointains, amène la plupart du 
temps deux sortes d inconvénients, selon que les marchandises com­
mandées arrivent trop tôt ou trop tard >i elles arrivent trop tôt, 
I acheteur n’est pas toujours préparé pour les mettre toutes en entrepôt, 
d’où il eu résulte souvent une perte notable; si elles arr vent trop fard, 
le consignataire est exposé à n’avoir pas l'assortiment voulu pour fournir 
aux demandes, et cette fois encore, il perd très .‘Ouvent des ventes, 
quand i! ne va pas même jusqu à perdre des cl ents de longue date. 
Dans ces deux cas, il y a une source d’ennuis considérables et de pertes 
d’argent.

A o là pourquoi les acheteurs américains >c tournent davantage 
yn» le Canada, car nous sommes beaucoup plus près d’eux et ils savent 
que nous pouvons les approvisionner mieux que jamais, puisque dans le 
moment nos moulins à papier fonctionnent presque tous à 90 pour cent 
de leur pleine capacité. Aus»i ces acheteurs de papier à journal que 
i.ou» il avions pas vus depuis près d’un an. font de nouveau leur appa­
rition sur nos marchés, et retournent rarement dans leur pays sans avoir 
donné de forte» commandes.

Le fait que nous sommes voisins des Liât» t ni» nous est <1 ai leurs 
d’un grand avantage sur les contrées européennes qui sont relativement 
éloignées, de sorte qu’elles sont exposées à faire la livraison des marchan­
dises commandées ou trop tôt ou trop tard; en outre, il est beaucoup 
plu» difficile de faire un réajustement lorsque les produits envoyés 
sont de qualité inférieure à celle qu’on avait demandée, ou ne sont 
pas exactement la sorte qu'on avait désirée.

Quant à ce qui est du Canada, nous avons dit tout à l’heure que 
m» moulins à papier fonctionnent à 90 pour cent de leur capac ité; 
mai» < .* que nous n’avons pas dit, e’est que durant les trois dernières 
années où la plupart ont dû fermer leurs portes... par suite* de la crise 
«rrrible que nous venons de* traverser.... les capitalistes en ont profité 
pour faire faire ele*s agrandissements énormes, ce qui va leur fiermettre 
rui produisant Inmucoup plus, de satisfaire davantage* les Ltats-l nis. 
où I » consommation ele* papier à journal est de plus e*onsidé*rables. l.t 
même* cc'tfe année, vu la reprise générale de» affaire.», on y constate que 
1rs commerçants annoncent beaucoup plus dans le . tujrnaux, et epie 
la liMe» d* » ibniiné». dont le* nombre est resté à peu près stationnairee 
'n 192L » allonge dans el es pre>portie>tis incroyable».

I niia, non» avons beaucoup moin» à craindre la concurrence ele» 
pavs -cmelinaxc». car il» sont affectés depuis plusieurs moi» par des 
gré'.ves » uis précédent parmi les ouvriers des moulins à papier, et parmi 
1rs drbardrur» H autre ma m eu v res ele» compagnies ele trans^Nirt.

Votir toutes ces laisons, il c»t certain que cette année no» ex port a- 
t on» de papier aux l tat»-l nis vont être plus forte*s que jamais, contri­
buant par là à rame ner l'activité générale, et par suite à rétablir nos 
finance» et améliorer la situation actuelle ele novS braves ouvriers.

ON NE TOLERERA PAS QU’ELLE 
DEVIENNE UNE REPUBLIQUE

Po sae I amulienur
Lond c-a, 31. — Le secrétaire pour 

I»*» colonie» (.hurehill, au cours du dé­
bat qui « f-uivi sa déclaration sur la 
m tua: ion irlandaise, » répété que la 
Grande-Bretagne ne tolérerait pa* IV a- 
Missenient d'une république en Irlande. 
!>es troupes ariglai»ca qui 'ont actuel­
lement à Dublin, attendent 1rs événe­
ments et >«■ tiennent pr es à agir en 
ca» de* besoin.

“Si le» Irlandais entent d’ tablir 
la république, a ajouté Ghurchill, c’est 
l’intention du gouvernement anglais 
de faire <!e Dublin b* « entre des opéra­
tions militaires des régiments anglais 
actuellement en Irlande.’’

l>>ndns, 31. M ( hurchill en corn- ! 
mençant »a déclaration sur la situation 
irlandaise, qu’il avait promis de donner 
auj« urd’bui. a dit que cette déclara­
tion ne serait adoptée qu'en attendant.

Personne /ie conteste, «lit le secré­
taire*. que le peuple irlandais désire la 
paix, qui donnerait à l’Irlande sa liber­
té, sa place dans le monde’ et l'unité 
si nécessaire sa prospérité. Jii»<tu’à 
il y a dix *our», le* chefs du gouxerne 
ment provisoire semblaient dévidés «le 
faire des élections générales et de ré­
primer par la lone tous ceux «pii es­
saieraient «le faire de l’obstna tion.

“l/a«cord conclu entre MM Mi­
chael l'.ollina, < hef du gouvernement 
provisoire. «*t Kamon «le \ alera. « hef 
des républû'üins, a porté gravement 
atteinte aux «Ianses «lu traité anglo 
irlandais a déclaré M. Churchill.

M. Collins doit repartir pour L Ir­
lande cet après-midi, mais M. Gritlith 
passera encore quelques jours à Lon­
dres.

Loudic s 31. — “Si M de \ aiera 
«jii les autres qui pourraient devenir 
ministres dans le prochain gouverne 
ment irlandais, eiiisaieni de »iguer 
la déclaration pres«rite dans le traité 
anglo irlandais’ , continua le secrétaire 
i>our les colonies, “le traité serait anini 
lé par le fait même, et le gouvernement 
imperia] reprendrait sa liberté d'action, 
en reprenant les pouvoirs qu'il a trans­
mis à l’Irlande et en occupant de n«>u 
veau militairement ce pavs, et cela, 
dans une mesure prof>ortionnéc à la 
gravité de la situation

“Il est certain, dit M t.hurchill. 
que le peuple irlamlais. vu les trouble*' 
qui existent actuellement en Irlande, 
ne pourra pas se prononcer d une ma­
nière intelligente pour rao-eptation 
ou le re us du traité proposé par la Gran­
di’ Bretagne

“La «danse «le l'aivord récemment 
con< lu entre Collin» et Kamon «le A ale 
ra. clause qui pourvoit ù la nomination, 
«lans le cabinet du pnvhain gouver 
neuient. de quatre ministres opposés 
au traité anglo-irlandais vient « arré- 
ment en contradiction avec «c dernier 
traité.

“Jusqu’ici, le traité angloi landais 
a été signé volontiers |»ar tous les mem­
bres du oiiv ernernent provisoire. Ce­
pendant. si M de \ alera et *es trois) 
compagnons qui sont contre le traité 
anglo-irlandaia, ou si n’importe « uel 
des ministres qui doivent siéger dans 
le gouvernement de l’Etat Libre d lr 
lande après les prochaines élections, 
consentent apposer de bonne foi leur 
signature au bas du traité, nous n'au­
rons pas raison de nous plaindre; mais 
s'ils sont nommés ministres du pro 
(diain gouvernement sans vouloir signer 
le traité, ce dernier se trouvera annule 
par le fait même.

— M. Richard Brown.de Manchester 
et son épouse, née Pellerin, tille de M. 
Alexandre Pellerin, d'Aston Jonction 
ont passé la fin du mois au Canada 
chez leurs parents de Drummondville, 
Nicolet et Aston Jonction.

REVOLTE EN MANDCHOURIE
«Presse Canadienn*

Pékin, 30. — La révolte de» troupe» 
mandchouriennes «outre leur gênerai 
Tchang Tso-IJn, gouverneur de la 
Mandchourie, prend «I»* plu» en plus 
d’expansion. La garnison «b* Harbin 
s'fiat jointe aux rebelles et »’«*»t dé« la- 
rée elle aussi <*n faveur du général \N u 
Pei-Fu, vainqueur récemment sur le» 
troupes de T«haiig Tso-Lin. Dan» le 
moment. Harbin est sou» le «ontrôle

De notre correspond*.
Pi i»vilh M 

Jeanne Tourigny, tdb a. \i, ,r* 
Achille Tourigny, Hr !*|ro. '
obtenu «lu Collège de o
nion. de Québec, son «ertiti.^t 
men-C.ours Supérieur, avt« n>! .

VOIE DE GREVE 
DES CHEMINOTS

( Presse C anadienne )
Detroit, Michigan, 31. — Les officiels 

«le la Fraternité l nie des employés à 
l’entretien de» voies ferrés et des 
ouvriers dans les boutiques de répa­
rations, ont commencé aujourd’hui 
à préparer le» bulletins de vote en vue 
du prochain vote «le grève. Ces 
bulletins seront envoyés d’ici à quelques 
jours aux 47*,000 membres de IT’nion 
d'un bout à l’autre du pays, et à environ 

j 70,000 non-unionistes des deux dépar- 
I te ments mentionnés.

L'nionistes et non-unionistes seront 
appelés à voter sur la question d’accepter 

j la réduction de un à cinq sous de l’heure 
récemment décrétée par le comité 
exécutif «les compagnies de chemins de 
ter à Chicago. Si la majorité «les votes 

! est contre « ette réduction de» salaires.
I K.-E. Grable, président général de la 
| Fraternité l'nie, dont les quartiers 
généraux sont ici, décrétera immédia- J tement la grève et fixera la date de la 

j cessation des travaux par les ouvriers 
! intéressés.

LA GUERRE AUX REBELLES

DANS LE BON VIEUX TEMPS

L’HISTORIQUE PLATON
Poésie fournie

=====- par LE RACONTEUR ....

Presse < anadienne
Londres, 31. —- Les troupes anglaises, 

au moyen de canons à longue portée, 
ont bombarde hier le» positions retran­
chée» des rebelles Hottentot», dans le 
protectorat sud-ouest de l’Afrique, et 
de nombreux avions ont uni leurs 
leux à «eux des batterie» anglaises, 
tel est ce que rapporte une dépêche 
envoyée de Capetown par l’agence 
Reuter. Les régiments anglais ont 
maintenant le contrôle du district de la 
rivière Hais el ont pratiquement cerné 
les positions de» insurgï-v

Le* révoltes sont au nombre d’environ 
3,000 et sont conduits tvir un agitateur 
fameux du nom de Morris. On dit 
«pie de nombreux renfort» «le rebelles 
viennent «le la Province du ( «p, et ont 
déjà traversé la rivière Pella et la 
rivière Orange.

•TilS MASTER’S VOICE”
COPYRIGHT. CANADA, 1900 BY EMUE BERLINER

Records Victor 
“La Voix de son Maître” 

Pour Juin
en vente aujourd’hui,

RECORDS DE DANSE
Cud<jl« Up Blue» Koi Trot I «s Virginian»
My Honey's Lovin’ Arm» Foi Trot \ tagiuiAn» 1M6I
S«v»n»e Riv»r Moon -M«dl*y \al«» Orrh Intern >ov»lty 
Do It Again' to* Trot Paul Whiteman Non Oroli«*sf.rr I8M2 
Every D»y Mo<M«y Fm Trot Joseph «' Smith «18oo Or< b 
Roae d* Stamboul - M«*«ilf»y Vnl»» J<* «' Smith et Son (Jreh 1SS6S 
No If»» Crying Fo*. Trot Trio Ml Slur »t !.eur «hvbtotrr 
T»a»in*—K«n Trot Trio XllSuir **t I^rur Orchestre 18AM
You C»n Have Ev ry Light on Broadway Fox Trot

On brstrr International NovcTtv 18889 
Lov»y Dov» Fox Trot Orrhentre « Tub Roy«J
C»!ifornie—Fox Trot Or «braire C-kib Hoynl
XV bo B»ti«v«d in You? F«'x Trot Tria All Star ef Lrtir « b» h 1889®
Som» Sunny Day Fox Trot Paul W hitemin rt. Son Orchratrr 
Ro»y Post -Fox Trot Orrbeatre <‘Inb Royal 18891
f Want You, Morning, Noon and Night Fox Trot

« >r«'he»lrr «ir Koman(*lli 218360
Swing M» In the Moonlight—Xalae I»4n«wnr» Metl»>politain»
W h« n th» Tide C ome* In \ ala* HanHeur» Metroi*olita»n»
Oh I Bobby ,W»’I| b« Happy in Our Little Horn» for Two 218361

Orchestra d« Homanplli

CHANSONS POPULAIRES
Mammy Lou Quatuor peerKH»
Pick XI» Up and Lay M own in D»ar Old Dixieland «J I‘arr«aa» 18884 
C.»»î But I Hat» to Go Horn» A Ion» X ictor Bolierta ;
Don’t F»»l Sorry for M* Victor RoIhtI» 1M92
Wak» Up, Little Girl. You're Ju»t Dreaming Henry Burr 
It a a Wonderful World After All Chari»» Harrison 18893

RECORDS DE MUSIQUE VOCALE ET INSTRUMENTAL 
Stehat Mater -Cuju» Animam Roeaini l.aml*»rt Murphy 
Stabat Mater- Inflemmetu» i Roaeini 55162

Lm-y I»ah»ll» Marsh »t « .hoewr d I gli*.- Victor 
If» Nice When You Lo%» a We* La«»ie Sir Harry Lauder
It'» Just Like Being at Ham* 
Indiana Lullaby 
Marchéta
Dan»» Slave No. 1 *mi ' H iictir I». 
Dam,» Slave No. 2 ml Miii«»ir' I*

Sir Harry Lauder 
Oliva Kline-Klai» B.«k»r 
«»iiv». K line-K 1st a Baker 

• «k de «'on«-art V ict
'*r.ik Or de « oocert V ict

f au»t Val»e-Sr»ne d* la Karrm »•• Xecor«IFon 
P‘*«-Pourri d’Air» Favori» d’Opera \ceordh>n

Pietro
Pietm

RECORDS A L’ETIQUETTE ROUGE
! hr Jasmine Door Bf M
Only to Dream You Love Ma' I- 'I* (iogor/a
Lever de Lun* Beinald Warrenrath
»errn*da iSok• de Vidoo Mivha F3man
Die lot* Stadt Lautenlied dar Marietta Mana Jaritr.a 
Zara E un riso gentil (.lovanni Martinalli
« han»on d* I’Echo Xmalite <retli-Curri
Mideummer Night'* Dream I *». im.iii al I Orch da la S.*ala 
Lohengrin HA*#dT lx* # f ^ Maria Jeritxa
St Paul But tha Lord i* Mindful of Hi»Own Ixmiaa Homer

4S080

66044
66046
66047 
66046
66057
66062
74743
74745
74749
88658

10 I 85

10 85

10 SS

10 .85

10 .85

10 .85

10 85

10 .85

10 .85

10 .85

10 .85

10
E

.85

12 2.00

10 1.25

10 1.25

12 1 50

10 .85

10 1.50
10 1.50
10 1 50
10 1.50
10 1.50
in 1 50
i 2.25
13 2.25
12 2.25
1-* 2.25

Demand* k entendre ce» nouvelle» «election» jouée» »ur I*

Victrola
cha* n'importe lequel de» marchands "Le Voix d* son Mettre

Fabriqué» par Berliner Gram-o-phon* Co.t Limited, MontrréaL

(Is ènr l incicn .«illètfc «It*» Tro.*-Ui\ierw. situé sur lr Platon chAteau- 
fort «lu tcnq>* de* f ranvais. « ^crur** de* troup«>6 Mitflainc* ajir*-* la « c*»ton. 
On y ronwrxail *ur le gla« ir «lu t. <|M fin,ne un mcux ««non enclotié. 
mix arinc* ru»v«. miqu<* «le 1 i*t«,j., |

Mon bonheur mitrelni.*, p.tr l«* U atu noir* H’élé.
L.lAit d’aller m’«**eoir mi l*nr«| de U t'ollme.
Sur PaffAt d’un»* longue et lourde cou leu > nne 
Dont la rouille «tt«*»tait ritlu»!re v «t u-st.

A nia droite l'axai» h* jardin «lu • .ihv>
Mode*te ««un «!*• terre où lêyrtim* * et finir*
Croiraient, xi* aient en paix «orntp* frère* et » • tir*
\ l’abri d'un rru !••» »oign« blan* »nme n»'ifc'.

N in.» gati« h«t la rue. et »« * iMa»»tl* «onhu ax 
S« mi » levqurb je xoxat» |Mt»»rr le» gen» du >« . nd»
I n bas. le fieux e Neu dont l ean cülirn profonde,
Brfirfgi» tomme un lac la pureté des cteu».

I* UriM m dea t'Jtucun inceftAiQcA,

Phonographes et Disques “Victor” en vente ici 
L. MADORE & FILS

452, rue St-Maurice, - - Trou-Rivière».

ASSORTIMENT COMPLET de DISQUES “LA VOIX DE SON MAITRE’’ ainsi que des VICTROLAS.
LA PHARMACIE WILLIAMS

20-22, rue Hart Téléphone 1134 Trois-Rivières

Nous vendons les Phonographes et Disques “Victor
J. S. RIVARD & CIE

176, rut Notre-Dame, Troi»-Rivièrc*.

Pour Guérir la Toux
Ce nest pas tout de calmer rirritatioa 
et d arrêter la toux, il faut aussi fortifier 
le système et le rendre capable de rejeter 
le rhume. LeSirop Mathieu, deGoudron et 
d Extrait de Foie de Morue, est un tonique 
effectif reunissantles propriétés curati ves 
du goudron, ainsi que les qualités fertifi* 
antes de l’Extrait de Foie de Morue, et 
autres médicaments précieux. Dans pres­
que tous les cas on obtient un soulagement 
immédiat quelque soit la gravité de latoux
£,a vênte immense da Sleep Mathieu 

est preuve de soa mérité»

goudron
It

fOIEPilWJi
D« MATHIEU

MAiMlÈC7“ 
Syrup ofîgr

COD LIVER

Ce J L iATXfQ;

Sirop
»ë 6@yûlf5©INI i,T EXTRAIT" 
©E F©0E ©E DE

Mathieu
ARRÊTE LA TOUX

En vente partout, gros flacons.
CIE I. L. MATHIEU. Prop. - SHERBROOKE. P Q.
Pour un rhume fléxrrru*. on recommanda le» Poudra» Nervina» 
Mathieu avec la Sirop. Elle» c»lment U hèvre et errétcot le» dcx !»...*. 
En vente pertout, 25 &<A. U boite. 2-21

Soyez Assurés Que
Mil "

—- ■ i

Lorsque vous axcz'de la \iandf a 
servir re soit une xiâude de 
«jualité induscutable. I> inoxeD 

d’etre sur c’est de placer xotre 
commande ici. Notre réputitioa 
de fournisseurs «le Ininne viande 
nous force à ne fournir qu’une 
marchandise supérieure. Don­
nez une commande d’es-ai aujour­
d’hui essayez nos xiande? f jrnéei 
elles sont supérieure^

PHONE 912 PHONE9I3
GROS. nw~ PROVISION DETAIL
NOTRE |JAMB0N>BAC0N" SAUCISSE 
ET VIANDES CUITES SONTSUPERIEURE

A UNE HEURE D^VIS
“LE NOUVELLISTE”

PEUT : DE 50 à 5.000
LETTRES MORTUAIRES 

AVIS FUNERAIRES 

IN MEMORIAM 

REMERCIEMENTS
pour sympathie, etc.

Nous avons toutes les formules vou­
lues et notre travail d’imprimerie 
possède un cachet tout particulier.

NOS PRIX SONT MODERES
LA CIE DE PUB. LE NOUVELLISTE, Liée.
23-25-27, RUE DU PLAION, - TROIS-RIVIH® 

Tél. 573

^
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le SEUL JOURNAL DE LA VALLEE 
ou ST MAURICE DOM LE TIRAGE 
EST ASSERMEME SELON LES RE- 
CLEMENTS DE L’AUDIT BUREAU 
Oh CIRCULATION. LE NOUVELLISTE NOS LIVRES SONT OUVERTS A TOUT 

ANNONCEUR DE BONNE TOI QU 
DESIRERAIT VERIFIER LA CIRCU­
LATION DE NOTRE JOURNAL DANS 
LA REGION.

DEUXIEME ANNEE-No 176 TROIS-RIVIERES, JEUDI 1er JUIN 1922 DEUX SOUS LE NUMERO

FUNERAILLES 
DE Mlle MILOT 
A YAMACHICHE

UN HYDROPLANE OUVERTURE 
ARRIVE DANS DE LA SAISON 

NOTRE VILLE1
Carnet Social "1 ON S’ATTEND A BEAUCOUP DE

DE GOLF, ICI
Cf* jour» dernier* ont eu lieu les , Il portait à son bord un journaliste 

funérailles de cette jeune fille 
morte à la fleur de l’sge

ENFANT DE M. ADRIEN Ml LOT |

De notre correspondant 
Y a m.« i ha he, 1er.—Les funérailles de 

ville Lucienne Milot, décédé le J6 du 
noi* de mai, à l’â^e de 17 ans, ont eu 

lieu lundi matin au milieu d’un prand 
ntours de parents et d’amis.

«en ice a été c hanté par M. l’ahhé 
\d»jani Milot, des Trois-Hiviéres, oncle 
if la défunte. H était assisté de M 
l’alile \. Massicot te. comme diacre et 
M ] bé Antonio Milot, frère de la 
(j.fmi**. comme sous-diacre.

i >st Mgr N. Caron qui fit Le le\ée 
du c orps.

Mlle Milot était élève de la Congré­
gation Notre-Dame et faisait partie de 

| i* *.». é té des Enfants de Marie.
|,.« fxirteurs étaient. MM. Armand 

\aill«n« «mrt, Paul Meunier. Aimé Dé- 
Miilniers, Maurice Désaulniers, Georges 
Ifnivr* Donat Toucher, tous de ses 
cousins

Portaient les coins du poêle: Mlles 
Pauline Descéteaux, Hélène 

(train cousines; Mari -Reine Ville-
nnirr Alexina Carbonneau, Yvonne
t onic u. (’écile Bellemare.

. l ue belle température et un champ
d* la “Chicago Tribune” et uni attrayant ont (nvorisé les amateurs du 
aviateur américain.—-H porte le jeu de golf samedi dernier, lorsque la 
“Nouvelliste’’ en une heure et saison fut oflic iclleraent ouverts devant 
demie à Québec, au chef Trudel. une grande foule. Il se fit de beaux

---------- j < oups pendant l après-midi.
HIER APRES-MIDI ! Le concours fut définitivement gagné

---------- I ,ir \inie t Battingall et Mme Geo.
I ne dépêche de Québec nous api>r< Henderson. 1er, avec Mme P. I>emesurie 

naît un peu après trois heures, hier et Mme V B. Baptist. 2e. les prix 
après-midi, cjue la première édition du 1 {•■•m les gagnants furent quatre nou

L’hon. juge Desy Mme Désy, 
furent dimanche dernier, les hôtes du 
lieutenant-gouverneur, j- :r un dîner 

•Wc

UNE AFFLUENCE 
CONSIDERABLE

LA REGIE DE 
NOTRE VILLE 
PAR UN GERANT AU DERNIER MOIS

à Spencer-Wood

Mme J. de L. lach* r-r revenue de 
Québec, ou elle a passe quelque temps 
chez sa fille, Mme Paul damson.

Nouvelliste”, sortie deux heures au­
paravant, était entre l»*s ni.'’in.s du chef 
de police Trudel G’est là, croyons- 
nous. un record dont peuvent seuls se 
glorifier les grands journaux de Lon­
dres. Disons immédiatement que le 
“.Nouvelliste ’ est arrivé aussi rapide­
ment clans la vieille capitale en se scr 
vantdumême moyeu que les journaux 
de la métropole anglaise.

On sait sans doute que lu colonie
anglaise qui se trouve à Pans peut re-

Ticevoir le jour même le “London Times’’ 
le “Manchester Guardian”, et les au 
très organes londoniens, grâce a un 
service postal desservi par des hydro­
planes.

Or. un hydroplane américain venant 
Descô- directement de New-York atterrissant 

vers une heure, hier, dans notre port, 
portant un reporter de la “(.liicugo
rribune". M. Morrow hr uni.

t .m usaient le deuil M. Adrien pagné de son pilote, M. John Miller.
Milot, père de* la défunte; ses frères. 

|MM \rthur, Georges et Antonio; ses 
* .fur» Mlles Adrienne, Donia, Valéda
st Bella.

La bannière des Enfants de Marie

velles balles chacun, et deux nouvelles 
I- illcs rhacun pour la deuxième place* 
11 y eut foule a l’ouverture et après la 
paitie les Dames servirent des rafral 
chissementa sur le « hump, ce qui fut 
très goûté et apprécié.

M. et Mme Henri T>r«Rivières, de 
Québec et leur famille, passeront l’été 
a Rimouski.

Les journaux de Montréal et de 
l’étranger commencent à s’in 4 
téresser au concours du “Nouvel­
liste et ils auront des représen­
tants spéciaux ici le 1er juillet j 
prochain

Cette question fera l’objet d une 
intéressante discussion a la Cham­
bre de Commerce, ce soit le 
système d’enlevoment des vi­
danges. la ftare du < P K un 
embranchement a»et le chemin 
de fer National, etc .

Ls ville a accordé pendant le mois 
de mai 62 permis d’une valeur 
totale de $19.500 soit $166 -5<J 
depuis 1922.

REGAIN D ACTIVITE

I I S CONDITIONS

I e docteur Dugré, de 
geoi?, est allé à Louise .

INF COM h RK NCI

M. Robert Ryan, e«t « tuellement 
Montréal.

Mlle K. Fregeau, quirr, upprr, r tfm rhfz M el
«anifdi prochain, 1^ 3 juin « 2 heures ^ £ r,.lour à Montr 

p.m . le spoon (competition del
chaque «main* eemmenrer. cm partir. | Mme Bce.te, de, I - I „„ 
ont et»* très «ttravHntes et intéressantes 
l’année cernière.

Les membres sont dûment avertis 
dès maintenant que seuls ceux qui 
auront des cartes i le jour des parties 
seront élégibles pour les prix. Le 
club Rimerait a ce que tous les membres 
prennent part au concours de samedi; 
ce qui aidera grandement à augmenter 
dans ce comté, l’intérêt de ce beau 
jeu ancien.

Le club serait content si tous les 
membres futurs donnaient leurs noms 
sans retard au secrétaire du club. M 
E. M. Ryke, du Wayagamark Pulp

l « -, ■ d I M. Rodrigue Lorrain, his de M. l.or 
P'j r* rain, marc hand de meubles, rue du 

| Platon a donne, hier soir, une* superbe 
exhibition d»^ sa Tone 

J Avec M. Dugré, il a tait le tour de 
j I Exposition avec un s de subie Vu 

___  . ! Cap de la Madeleine on s’entraînait
^ a* ? durement hi**r soir, d au ns ont i. ' 

rreu Argall, froig railIe8 aNer ,c dp Sal)ic
J livres. Ils étaient entraînés par le che 
de police lui-même.

Le Star ’ de M >ntréal, d.ii » sa
______ sportive u annoncé hier que Frecî K

U famille A. Baxter le cetU j *«/•“*“* *u^«-passen l’été à Portnc ’ J registre dans le concours du sac de sable se tera un devoir de

m;

( est > e soir que la ( 
t omuitice tiendra I une d 
importantes assemblées de i • 
L’ordre du jour co mpqrte une foc 
questions d’intérêt vital pour 
ville, et il y aura en plus un»* in 
santé * onférence dr M ( P Hueb:

* piu-

Les permis 
; clan»» not re \ il!
I «Tlè v ent a $ T 
i la ot* M I Id 
; M l u l.arruix 
i mi- dont 11 |»« •
1 velles et 51 |«ooi 
J Bi»-n que ce 
• aux tu

> « n-t r u t cm , ■ -Mief 
durant le mois de mai 

.500 Lfvaluateur cl h 
Martel et mm ae<islantt 

l>er-

ahii

M II i itv Siu-si
i *

est

général de 
onférence ** ra ac 

projections lumineuses c 
giaphicpjes e» portera sur 
commerc iales du C anad.* e

• ■» u

de à 
de

tait no
les rubans par Mlles Hélène Lavergne. 

I.lfanne Leduc. Ida St-Louis, Juliette 
Hacher. Portaient des fleurs; Mlles 

IKrançoisa Deseôteaux, Edith \enne. 
le' l>enise St-Louis.

Un remarquait dans le choeur: Mgr»

de New-Nork. J.e premier g**ste des 
hardis aviateurs fut d»* ^e rendre au \ Paper Co
bureau du “Nouvelliste” saluer le per-] Le champ est en très bonne condition 
sonnel de l'administration et de In ré ’ à l'heure actuelle, bien que les nou 
daction La visite, toute inattendue j veaux "Putting Greens” ne soient pas 

rtée par M. Pierre Meunier et qu elle fût. n’en fut pas moins des plus tout à fait prêts, et nous devons
cordiales, et MM. Kriun et Miller rr des félicitations au club d'avoir le 
partaient peu de temps après pour ! champ en si bonne condition dès 
Québec', avec quelques copie-» de notre I le commencement delà raison 
édition de midi

La machine, qui déploie une vitesse 
de 85 milles à l’heure partait cl i< i vers

M. P -G. lalbert, comptable de U , 
maison P.-T. 1.égaré, de Québec, est ProfH>sen 
en ville pour affaires.

Le Nouvelliste”
Un grand nombre d’Améi

au t anuda 
jinpa , n*-e de 
■ ctnémato- 
lc« relations 
de la Suisse, 

que membre 
rendre, et v 
désireux de

H U-de «SOU’S 
ipoudant de

;ns
ici en aeroplane

M. et Mme T. Thibodeau, de Yiau- 
viile, étaient en ville et sont allés au 
Cap de la Madeleine hier.

de vend 
et en hydroplan

M. Morrow Krum. le représentant 
du “Chicago Tribune qui est venu 
hier en hydroplan avec M. Miller rie 
New-York, est venu se rendre compte 
par lui-même

amènera meme un ami 
joindre la Chambre de Gommer» e

Parmi les sujets à I étude, on remar­
que particulièrement la question de 
I administration de la ville par un 
gérant. On sait que c’est là le mode 
«l’administration qui existe 
Mère et qui est fortemen recommande

______ des meilleurs moyens par ceux oui ont fait des études sur le
D. Par mette, de Sherbrooke. • '

,
o- j Etats-Unis, on attribue la prospérité 

lanes et les aéroplanes, comme pour

ii. , ; declare que Fro - Rivieres offraitinspecteur de district les bureaux de • . , , ,. , ,• •_ . . les avantages possibles pour les hla douane et «i accise, est tuellement 1 * '
en tournée d’inspection. M. Parmelee 
était à St-Jean, dimanche.

t Min as*
it «i cordé b', 
i «instruction* 
parai ion*

i *•* « hillre» &oi»*nt la v« 
précédents de* 1 anm 

n’en re-itciit p«*.« moins bien 
de» chiffres du mot?
Lan dernier et de En mai 1^21,
la ville a< cordait jKHir une valeur d« 
f'.tJ.btKi « n periui* «I»* < 'i)«tru» ti ui. dont, 
fMÀ.uiNi «‘n c <>n*tru<’11-• 0* nou velb set 
$6.000 en réparations II > a par con­
séquent entre ces deux mêmes mon 
un écart d** êTJ.W*» Pour niai 
la const ru» lion a été de $'>9.300. dont 
êS'» HH) en nouvelle*» « «*n*t riu tkiii- et 
$10.900 *n r«-p:«r>iti'>ii' ni-»ntant lV- 
» art à t49.S(HI

La valeur t»»tale «je U «onstruction 
i < .rand'-1 dans notre vill«> d puis le commem **ui« nt 

mde l’anné'e s’élèx»- à $196.750. réparties 
comme suit, janvier, ♦4.5(H) en «ons- 
tru< tii.ns non II»' •*eul**m»‘nt : février, 
$2>»>0o en con-tru» tion> e t $5 (MX) en 
réparations, soit un total de $33,800;

ou
\\ ( iron. M. l’abbé Giroux, du Serai-, deux heures moins quart et arrivait à 
naire des Trois-Rivières; M. l’abbé Québec un peu après trou heures UN COURSIER
l o«««‘tte vicaire de la paroisse Quelques minutes plus tard le chef

Dans le cortège figuraient les Reli- Trudel recevait les copies du Nou
gie » - de la Congrégation Notre-Dame?ganr
»*( burs élèves, les Soeurs de la Provî-

une
)on-

)

dence. le» Frères des Ecoles ('hrétien- 
et leurs élèves.

Parnv les parents on remarquait:
M. et Mme Adrien Bellemare; M. et 
Mme P. J. Héroux. des Trois-Rivières;
M et A! me Enbrem Foucher. de 
Louise ville; M. le Dr et Mme Homer 
Milot, de St-Raymond: M. et Mme 
Ovide Héroux, de St-Sévère, M 
tildoric Géiina*. de Louiseville; Af.
Thomas Meunier, M El ré a r Milot 
M **évf*rt, tous erodes et tantes de la 
défunte MM. Alide et Henri Milot 
\\ Ovil Milot. de St-Sévère. Albert 
Milot. Louiseville; M. et Mme Arthur 
Deseôteaux. M. et Mme Dionis Des 
roteau.x. MM. Victor et Hercule Des- 
«oteauv M. Arcadius Descoteaux, de 
Trois Rivières; M. et Mme Armand 
M.pi«'rr»\ de* Troi*-Rivières: M. et 
Mme Hector B «star ache, des Trois- 
Rivièrr*: M. et Mme Emile Gélinao,]certes p 
d*- Louiseville; M. et Mme Oscar | Trois Rivières 
tiéhnas Montréal; M. et At me Al ber 
tino Grimas. Y«machiche; M. et Atine 
Dionix Désaulniers, M. et Aime Joseph 
D»'«aulniers, M. et Mme Albéri«- Belle- 
Tuarr M. et Aime Adélard Bellemare.
M Antonio Bellemare. AL et Aime 
Mide Meunier, Al. Albéric Meunier.
M *>' Mme ! bald AI eu nier, M. et Mme 
V Héroux, AI. et Mme Orner St 
Louih M et Aime Eugène Lemyre.'
M et Mme Déliée A aillancourt. Al. et 
Mme Philippe Villemure, M. et Aime 

l,a\ergne. tous cousins et cousines 
de la défunte; M. Pierre Bellemare,

• e du village : M. Joseph Désaul 
A maire de la paroisse; Dr A. N. 
ftriieniare. Dr Néree Beauchemin, No 
'aire A. (3. Bellemare, Mme Edmond 
^ iib'nmre, M M. Charles («élinas, Arthiir 
H r x, Ksdras l^amy, Gustave Milot,
Mul Mary, Valère Gagnon. Avila 
I’ t«*aux, Evariste (ïélinus, Henri 
' " < harles (îélinas, Arthur V ille-

\lfrr«l Bellemare. Itenri Girardin 
•ie Montréal; Joseph Lambert, de 
I Glle. AI et Aime Alide Bourassa.
♦f(*s Trois Rivières; MAL Alphonse 
K' ;ire. Napoléon l.eaieur. Léon 
br'oilmers. Kortunat Côté. Cieorges 
’r » Pierre Atilot, Charles Lesieur 
G t:«' (tendron, ('.vnrien Désaulniêrs 
\r». r.. Rrllrmere, Thomas Lamy. Al 

Mme Donat Désaulniers. AIM.
I“' ’ch Héroux, Albert Bourassa. F-u

I
 - r‘ Meunier. Arthur S. Lacerte 

]m Aug. Lacerte. Donat Benoit 
* ;-li ( tendron. Cyriss Boucher. Lucien 

! ' «are. de Atontréal; Nérée Lacerte

v elliste’’ que les “as” américains av aient 
bien voulu lui apporter.

Nos visiteurs ont fait un voyage 
magnifique par voie d’Albany. N A 
de Burlington, A t.. et de Montréal 
Ils ont pu juger, durent leur court
séjour, la beauté pittoresque de notre 
ville, et ils n’ont pas tari d’d élogea A 
l’égard de notre fleuve. La tempéra 
ture, qui a été tout le long favorable, 
leur a permis d’apprécier à leur juste 
valeur les ressourc es et les richesses 
naturelles de notre province Ils sont 
précisément venus dans le Québec pour 
y faire une partie de pêche. Ils s’en 
vont dans ce but à Rimouski et à Ma- 
tane.

Nous espérons les revoir bientôt au 
milieu de nous, comme ils en ont 
exprimé l’intention. Ils pourront alors 
visiter notre ville et nos manufmttires, 
et les nouvelles qu’ils apporteront dans 
la république voisine n»» manqueront 
certes pas de répandre la réputation des

l’extérieur

AVIS DES POSTES

D’UNE VALEUR 
INESTIMABLE

M. et Allie St-Gernun. «le « «rant- 
ham, et Mlle C. Leroux dr Warwick, 
sont passés en automob • po : le 'Mnc- 
tuaire de Ste-Anne de Beaupré et le 
Cap.

AI. J. Savard, inspecteur de la Fire­
man’s Fund Insurance Co., Montréal, 
est de retour, après avoir passé quelques 
jours au Château Deb as.

es vafrhs de plaisante I>e« reporter1-
américains ont déjà télégraphie pour 
retenir des chambre- dans < retains de 
nos hôtels.

Comme on prévoit une affluence • t .«

M) »*n «onotruc- 
«paration» - -it 
H>. dont $11.100 
100 en nou vt* le»

nouvelle •n*«

M. J.-R. Dutresne, «le Das-
bane Mfg. Co. Ltd, d’Ottawa, e-t ac­
tuellement aux Trois-Rivièie?, et se 
retire au Sanatorium.

Service de la Presse Canadienne
i M. Denic( avocat, e» 
de Montreal,

Mme Denis,!

et la solidité financière des villes d im-j mars. $41.60fX) en nouvelles construe- 
portance moyenne au régime qui veut lions et $1,950 »-n réparati«>n*. soit 
que chaque directeur de- département » $43,550. avril. $31 
fasse rapport à un gérant qui, lui, fait ' tion«. et $3,600 en 
disparaitre les causes de conflit emre j $35.4(H), et mai. $49 
chaque service et concilie les intérêts j en réparations 

extraordinaire ce jour-là. nous deman-! de chacun, pour le grand av antage de I constru« tions 
derons aux personnes qui pourraient la ville en général. La ville de Montreal) Le- p«rmis j
disposer de quelques chambres pour S n a pas présentémen; !• gérant «-. ! tru« t e n- I»* me»' di rnier « nt été oc-

• » 1- 
Chaque jour les organisateurs re- Crépeau, qui :-e trouve être directeur 

çoivent de nouveaux enregistrements. , des départements, remplit à peu près 
Noirs croyons publier demain la nou-« «les foni tujqs siruilair»*-. »t la ville v

trouverait, au dire de certains, de grands 
avantage**. Ce ne sont là naturellement 
que des observations extérieures qu’on 
nous communique et que nous donnons 
à titre documentaire, car il y a néces­
sairement du contre. C’est en venant 

Yamachiche et à Louiseville, ainsi ou à a la reunion de ce >«' que 1 on se
enseignera le mieux sur »~ette qu

telle de l’ermee d’un homme de poli« 
des Trois-R mere* dan- le onoours 
Quel e«* >ott n«nTi ' Nou le «lirons e

nt ■ !• g» merits . u boia * t i-i i^uca* 
i*er\ai-. pour ^4.(>Ü0; Edouard 

logi-ments en bois et briques, 
P

mate
Les orga-ri s a tvur s *e vont rendus

touts derniers a (a Poime-du-Lac, à

(«rand Mère et a vmwintgan-F,*’
I ae ',onire*,« *°nr Pa: t:s aLKS.avo,r ! t>our reprendre a cernâmes demandes de i «jui touche d’.»- —i près a l ad' imstr

New-Vork. I Benjamin Bloch la P*"1 “"•»»« ««» ------- -----------
propriétaire de Morvich la fameuse .. ... _ , Nous aimons a le répéter. Tous les Une autre question qui
jument de course, a déclaré hier que . M- Hu,;frt DuJchc6^ (j"
•on cheval n’était à vendre à •ucun|ctait fn mard,• rhe dcs P*rent9
prit pas même pour un million de

Diq
rue (
Marie
rue St-Ro. h. jh mr $J50t). E \ Annas- 
se. 1 logement en Uns H amiante, rue, 
Amherst. jxiur $ 1 ..NH>. ( ti Hnjitist 

gHratr** en t«Me. rue ’Me-Louise. y«mg 
♦ rj.OOo l> ont t»»«lin. déj»*‘*t d* ga/ -Ii- 
n* . ru** (rilmour. |K>ur $1.00f); B. L. 
AfontambeauD 1 logement en 1m»i- et 
brique, rii»* Ste-( • f ile, pour $J 500;

dollars.
Il a refusé toutes les offres que lui 

faisait un millionnaire du nom de 
Thomas Fortune Ryan.

Le plus haut prix payé pour un ebev al 
de course fut de $-95,000 pour Tracery.

Alorvich jiarticipera au Derby de 
$.50,000 qui doit, être disputé à Latonia, 
Ry. à la fin du mois.

M. Antonio Perreault, C.R . avocat, 
est passé hier au Château DeBlois.

jP H Dupont, 
j brique, rue A 

t du domaine j Leopold Lu ru

1 log.-ment en bois et 
«•nt aire pour $5.000;
1 logement en 1 >i* et

municipal et nui a Tapprobathm du ' brique Philippe, p-

M et Mme J. M. 
au buna tori uni

renseignements
Nous aimon» a le répéter Tous le; 

hommes forts de la province de Que 
bec sont invité» d entrer dans le con- • Conseil, c’est l établ -sement ci un sy s- Aiiu*' M.»rchand, - l> gements en b«»ta
pour» et les *ond tfons sont de trans- ' tème «l’erlèveincn* dc*> vidanges ! u et brique me " 11*11., - \.«vi*'r. j* »ur

■ ■ . 12,000: ge me n 11
j des bin eaux du “Nom velltste’ jusqu au en faveur dune telle mesure, «-t ie D; en lioi^ et bnque rue I ni n. f»ouf

f -H. Led u: , ex-mé<i*' n de S.inre d- $. i ' \»p tLmiel, entrepôt, ruflterra ie i L'eposisio*' et a marcher
St-Paul, pour

HONNEUR AU MERITE

M, et Mme N. Désaulniers, Mont-H 
réal. étaient en ville au cour» de la se­
maine.

PROCHAIN MARIAGE

M. Adb. Gagnon, de Sore 
et »e retire au Château.

evt ci

M

Les Juges du Dominion College de 
Musique, de Montréal, étaient en notre 

I ville, ces jours derniers, pour faire subir 
1 les examens de musique. Les élèves d» j 

Le maître de Poste de cette ville ; Mlle Marie A. D agneau ont obtenu leur actuellement 
nous avertit que le 3 juin, fête du Roi 'diplôme ave»; distinction

Au cours Supérieur:
< lasse Senior: Mlle Cora Roes:
(lasse Junior: Mlles Marie-Bose 

Alassicotte. Blanche Lajoie.
( lasse Elémentaire Ailles Simonne 

Dufresne, Eva Giroux, Géraldine Cor­
mier.

Nos félicitations. (réel.)

M. et Aime Hercule Dansereau pas 
sent quelques temp*- > Afontréal.

( <»nra«l Martin «b* Alontréal 
aux Trois-Ri vière».

Georges, il n’y aura pas de »listribution 
de lettre» par les facteurs

Les guichets du bureau «fe poste 
seront ouverts jusqu'à dix h<*ures du 
matin.

A. Lesieur. Alide L. Désaulniers. \ 
Lamy. Jo». Hélie. MIL* Juliette Ricard. I 
des Trois-Rivières; Ailles Cécilia et 
Imelda Lafrenière, d»; Maskinong- 
Mme H. C. Aenne, MAI. A. Lemyre, 
Jos. Gauthier. Eugène C. Bellemare, 
t bald Lacerte, Napoléon Lesieur, Lé»» 
nold Milot, Honorât Bourassa, Hertulej 
|(i» ar<l, Onil Ferron, Eugène Bourassa. 
Philippe Désaulniers. Norbert Paquin, 
Arthur (iélinas. Narcisse A illemure 
Henri Alaillette, Pierre Gélinas. < harles 
Daveluv, Hermvlo Alilot. Me» t«»r Alilot. 
Denis Alilot. Donat Alilot. Chs I,d

TRIBUNE LIBRE

k, N.-A . étaient j p|IJ4 longteatrvs possible avec ccttc ' ia ville, et le Dr O-F Dcsjar«f 
nierement. charge. aujourd’hui à cette fonction, ont haute-1

L»- collier est absolument défendu ment recommandé l’établissement d’un 
jet il ne peut en être question. i système d'enlèvement des vidangea

On pourra porter ce sac *ur la tête. Sous le rapport ferroviaire, on traitera |
J >uc une épaulé ou sur les deux épaules, j des taux du fret dan* !.» r* gi n du ' \ anu «n»-^* pour le 19 juin prochain^
I ( » sac leur sera chargé à leur volonté. Maurice, de la construction de la n u |f. U) jri<lfff 0,. Mlle IDU- L^n.v. àlla

Tout c«>ncurrent pourra être accom-! velle gare du C. P. R . d’un raccorde-[ ^ ,M ^ni<. j \j()|phe I.Hinv «la
J pagné «le son géran: En juge du con- ment avec le chemin de fer National. St-Léon de Alaskiuonge. avec le notairo 
roues les accompagnera <ie 1 agrandissement du reseau «le j ^jcjjard Lessard de Me-Ursule

■
sera éobapptr «on sac de sable dans la traverMcr pour le Grand Dn* «-ute* j^nn d» Ma>kin«»nl * 
rue ou sur le terrain, il ne devra pas autant de questions qui intéressent au'
tenter de le remettre sur les épaules, , plus haut point toutes les clause* <Jr
car la première chute comptera pour * notre population
la distance parcourue et la distance Une séance aussi chargée ne peut! 
qo il ««ira parcourue sera mesurée. manquer d’attirer un grand nombre de 

Le • hef de polioa A »< hon dirigera ! « itoyens. et on s’attend à des dis» us 
U servi»•* d’ordre **t il sera probable- M*m* interensante* L assemblée corn 
ment accompagné de son confr»'re le mcncern i v h 30 heure avancée, 
chef de jK»li«»o Auger «lu ( ep d** la Ain -
dole i no» du chef de police Emile Trudel | RECEPTION

e«t
BRILLA NI S SUCCES EN MUSIQUE

IL OBTIENT LA 
SOUMISSION

Girardin. Sévère Gélinas. W ilfri<f < «>t- 
J. Turcotte, des Trois-Hiv i» reN. \IH«* I 
Al. Germain de» Trois-Rivières. M 
Antonio Carbonneau: Joseph Lacert»*. 
Arthur A illemure. (lermain Reauche 
min. Donat Boucher, ( vriac Laj«vi»*. 
Honorât Lamy, et»

La C.lmrale exécuta la messe harm*» 
ni»ée de "Yon” ave< une rare perfection j 
toujours bien accompagn»5^* par notr»* 
•irganiste Aime N. Ricard et. sous 
l’habile dire» lion «le M N Bellemare.

Après le service AUI*’ ( é» j|e Belle, 
mare chanta le «antique “Notre-Dame 
des Alorts” qu’elle sut rendre avec 
beaucoup d’âme.

Les élèves du couvent de la Congré- 
gati«)ji rehaussèrent de beaucoup la 
solennité du «ortège, en «'hantant I*' 
«antique “Lai»se*-moi quitter «elfe 
terre'’ le l»>ng «lu jiarcoiirs entre la 
demeura de h» défunte et l’église, puis 
le « antique “J’irai la voir un jour’ en 
revenant du cimetière.

Aille Ernestine Bellemare, Aille I.liane 
Bellemare les élèves de la 1ère «lasse 
du couvent Notre-Dam*' ainsi «pie la 
famille I . B Lafrenière, de Alaskinongé 
ont offert h la famille éplorée de magni­
fiques gerbes et couronnes «le fleurs.

Il y eut un très grand mimbre de 
houqmds spirituels, d’offrandes de mes­
ses. d’hommages et de sympathie».

La défunte laisse jHuir pleurer sa 
perte son père et sa mère. Al et Aime 
Adrien ARIot; «juatre frère». M. le 
Docteur Donat Alilot. «fe Falls River 
Mass a« tuellement en voyage d’étude*

Paris M Arthur Alilot mar» hand

M. T mien Guillemefte, de Semi- 
Ready, a obtenu le contrat pour la 

j c (infection des uniforme» d'été du
corps de police du ( ap de la Madeleine.P*

Bientôt les agents du ( ap auront
leur nouvel uniforme dont ils pourront 
être fiers, car on dit qu’ils auront 

! ■ Ile apparence, car M. Guiîlemette a 
mm mtrnant l'habitude de la confection 
«le ««' genre d’uniformes.

Sous cette rubrique nous 
publions les lettres qui sont 
• dressées à notre rédacteur.

Nous nous réservons Ip droit 
de corriger au besoin et de 
refuser tout communiqué ten­
dancieux.

Toute lettre devra être ac­
compagnée d’une signature res­
ponsable et d’une adresse au­
thentique. La signature ne 
sera pas livrée à la publicité si 
on le désire.

La publication de ces lettres 
n’engage aucunemant notre li­
berté d’opinion et nous nous 
réservons le droit de réponse.

de Québec, et «lu «.«lutfliTia < «rie de la 
j>oli«<e da MonWvHl

L'organisation vient de recevoir 1« 
lettre suivante

Messieurs.
Permetter-moi de vous faire une 

'Mggcsti«>n au sujet de votre concours 
; (lu *«». do sable «lu “Nouvelliste”. I«* ! 

1er juillet prochain Au que <*et é»énr- 
i*nl pren<l «les j»r«>jv<»fturns extrnnnli-

Hier. après le mariage de AI Armand 
l>cvasseur avec Mlle Rita Dupuis qui 
eut lieu à la Cathédrale, il \ eut récep­
tion « he/, le père de la mari- e. Al. ( )né- 
simf Dupuis, à laquelle j»rirent j*art une 
centaine d invités. |4»h salons étaient 
déc<)rés d’oeillets r«>sea «*t «b* ro.*»'-
blanches La mariée qui. pour le 
mariage jxirtait un costume de satin

Mlle P*«.se («abrielle <*éiina» est allé« 
à Al«»ntr«*al la semaine dernière où 
elle a subi ave» trand smcès l'examen 
«n* !• le «b* pian*» Paris-Montréal
H«»nt Mlle Victoria ( artier est la direc- 
tri» e

Mlle |b v» («aLm lle <>é.ima» a obtenu 
son dijib'ime avec grande distinction.

EXCURSIONS SUR LE ELEUVE
Alardi proch «m commenceront lev 

* xctirsions au « lair «le la lune sur le 
fleti\• ;'« b«»rd «lu ' Pr«"»grès” LT nion 
Ainsi ale s« r i < mine t*»ujours à b»»r«l 
jciir agr«*mentcr le voyage «le» excur-

. et qu’il fera • dana la ' J bleu-marin > ’ ’ ’ rt très nombn ux è • *
" t .... r.>r> n rt\ r t r)i.<î>>'i:i i7l»rni <1 HT1C l>llinie Kl .......... .1 «Amen" r»*nwrfl rt chapeau garni d’une plume 

* taradi» avtpt un costume

SPORT
Philadelphie „
Detroit.............
Clev elaml 
< hicag^ .... 
Boston................

LIGUE NATIONALE

A Philatbdphie;

L’,

«liant en Archite» turc de Montréal «*t 
M I abl»*' Antonio Milot étudiant en 

théologie «lu ’séminaire d** Québec *»t
julée “L’EPOUSE DU SHEIK” q»i^ «piafrc s»>cur' MH*'* Adromne Dorus

rapré.anta au Thàfre Imperial Valéda et Relia
•ujeurd’hvil •• demain.

r ne» pRi* $ nceraa «'on«f*»léanrea

Philadelphie 3 H 0
Rvan et Snxdcr, Mcnm • as et
1 h’nüne.

\ F .Hiklvn:
Boston........... 1 5 1
Broklyn......... 4 7 2
1 )cs« hgrr et Oneil ; G/imca et
Miller.

\ Pittsburg:
< in< innati. O 9 2
Pittsburg. ’ ' 14 1
( «Ml» h. S< lu 1' Û et IL rgrav e ; Han il-
ton et ( »ih>< h

St l»ui* ( h.« ago pluie.

Club <, P P c
\«‘w A «»rk . J 5 15 $25
Pittsburg . *4 17 5h5
H»t liOiiis .... . 24 20 .MA
BrrniKI v n . 231 21 ..VJ.»
( hu ag»» . 20 20 . 500
( in» «nnati ..... J2 24 . *7S
l’bilsdrlphie...... . 15 25 . 37 5
Bo«« on .............. 14 25 . 35V

cité de La violette nombre d 
* in» et d étranger- pourqimi la jaipu- ^'^^dette Irii-m 

lation H- cett. villr n. *« 'Ion""»!»- g„ni n.-,ir, franç»,^. Dour lr vova^
«■‘'P-'" '* «M”ir Apr.-, I, r...■.,.»(<.«
ré.ide„r« M 1« map.n, H afTairo. ■ ,ontlpRr1ii d.. A !>.■', .1

Notre ville es ja ie j*ar »« ‘,,f. oy ils passeront une quin/ain* A leur
^cs naturelles die serait «ncoflrft. i retour «me ré, eptmn leur sera faite chu

Au moi» de juillet, I an dernier nous roquette ave. < e* drapeaux flottant" N1 jose h j,,VH.M.urt du inan.
prenions l’initiative d un mouvement , a la brise et ces banderolas aux couleurs , j ^ nouveaux époux ont reçu une
qui était une innovation dan» notre tricolore* .entaine de riche» cadeaux d'un choix
ville, quoique le* grands «entres voi- Pour ma part, mon magasin sera tout varie*,
sins Paient suivi longtemps avant nous pavoisé pour la circonstance et j 'spere 
et le poussent meme lieaticoup plu» | que cette suggestion sera prise ep -«■- 

>ou» sollicitions des marchand*. ricu*e « onsid«*ration par mes «'onfrères.
le* autres marchand» de relie ville. (

Bien à vous.
WW

suggestion est tout a fait an 
nous y souscrivons d

tréabb 
Ionie que

vages «ie j)lai*ir. Nulle 
ett«* nouvelle sera bien

marine ave» «La j>eau j af, neillie du public trifluvicn

loin, 
la fa •ur d'abréger un peu les heure

LA COURSE EN BALLON

TELEPHONEZ 1278w
POUR VOS

BIERES et PORTERS
da toute* marque*

E. E. GRENIER
110, Rua ST-PAUI

Spécialité Epiceries et I game*

19
20

20
22

. 457 
476

de
les

travail, pour leur* employés durant 
mois de juillet et «1 août, c’est-à-dire,

20 23 465 è 1 époque des grandi'» chaleur* ( «Us
19 23 .452 f >ttc demande fut bien accueillir point et
1 4 23 125 par lu majorité des patrons, et. pour ccpur.

Service de 1» presse ( anadienne 
( hic ago. 1 <)n croit que douze des

tout treize ballons, prenant part à la Course J 
i Nationale, sont encore dans les airs. I

. ■«il# a .i ! Cinq avaient pris la direction du Canada I
ceux qui ont le souci d alléger la rude
tâche dea oommi». ce* intéressant» nmi» j Higgins, de Québec.! Afadanje ( hr* Ed Hoiide. de Drum-
du pubhc dont nou» avons tous * oc- Mme et le gg , r(|,. ^nâtnUo et Mlle Aime Hébert, de St-
cas.on d appâter les Imns services, ce Jean-Deschaillons et Aille Edith Déni-
fut un xrm pl«.*«r «le voir se fermer îr-June. _______ ^ ^ Couvent de Nicolet, étaient en !
” Xr:.r,,n"" ! Mlle U. nv.n. ... ,).• retour d’un vi.i,, ch.; Mn,, I -Ht.; d, 1. ;

J > . . * • ' , ,». (iiieldues semaine» a Mon-1 rue Royal • lundi dernier, venne?* assis-,Il nr faudrait que ra Rclf #«nA. ' >»« <'« „„ maria#, d. Mil- C.fcil* DAmIm,.
reux «les ui.trcJi.imiH «le I rois-R i vn'res

Bureaux: 159a, Notre-Dame 
Coin D** For*** *1 Notr»p-t)|»m*. 

RavmH X.
Extraction: asns douleur.

restât chose du pissé, désormai" 
Nous souhaitons le contraire et uous 
sommes même persuadées qu’ils n’nt- 
tendraient qu’un mot pour s’entendre 
de nouveau et prendre leurs mesures 
pour les mois de >H«Mn«^»s.

Nous regrettons «le signaler qu’il y 
eut. Lan dernier, certain» refus d'enten 
te «le la part «le quelque» patrons, et il 
était «vse* étrange de c«»n*later la per- 
sistan. e «b- « « * man h.«mis a tenir leur* 
uiaisorc, ouvert»* quand tout était cio* 
«lie/ leurs «-onfrèr» s I s,MT«»ns «pie ce 
inampie «rharmoni** n «‘Ki*»tera pas (elle 
• nné*' Il ne I Min Hit être nue préju 
«II» table à ceux «pi* f«»nt du /èl»* inteui 
peslif. » ar ers derniers n** s'attirenmt 
« erle* |».s* j* «r là. le* *vnipeth«e«. d# la 
client» le t nllii . i» rinr

L'A*». Catholiqua Féminin*

^JL'hygicne est une nécessité ; la pro 
^»preté s'impose pour la santé, le contort 

et le bonheur. L étranger s’étonne si 
nos rues et nos demeures ne sont pas 
coquettes.

I a Chambra de ( ommarra de* Tr*>«» - R » v «ère*
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ANNONCES CLASSIFIEES
35cU. pour 25 mots ; le. par mot additionnel

BOURSE ET FINANCE

BOURSE DE MONTREAL
Court du 31 mai 1322 fournit au ‘‘Nouvellitte’ par la maiton 

L. C. Beaubien &. Cie.

À VENDRE. — Mjjixii en biique» 
tvae beau «rrand trrraü* d'eoviroo 
ïO pied** cair*1» y (ompri^ uo nia^oifi- 

tard.D de toute *<>rt•* «l'arbr* « fnjj- 
tiera. S’adrcatar w 
304*11 j.fi o

A VENDRE - I!
St-Tite; oO apparUuieut.H i< • u u » tii« 
i.bt\êu\ et \oiture* b< u l uiod'rri< 
I.e tout à veiidre à pi i rédu-t t .hj-« 
cie venta: oialtdi* îi’ad;* < r ;‘f Mfn d 
rteatureault, M-Tit* ou I nd#:er I 
(he'neau. I l ru»1 "1

1 i 7d-ù* 1 moi

A V ENDRE, alk* - «J*- , !• Ix a-
line aMeyt avec quillet h bill*» < b.ni­
ce exceptionnelle pour un prompt .«« b»*- 
tfur v’adres>»*r •> Henri Bif.t<*n. ■'ycd - 
Autorité, Iroit-Rivière» Jo i ...

A LOUER. Utu •gfmcat, auati 
plein-piedt, chauft'-. avec ainél:'>ra- 
tion» modernet. poêle Hei iriqu# 
trobera, etc. S'adre**er 1*4. Notre-1 ’ . ; • 
Têl. 3WM. I0 i.n o.

\ \I.EI RS 1 Kl v. Max.

\bllibi Pulp........................ .... 52 5- s 52 S
Xtlantr 8ugar....... ........ 2514
W.eeto» Corp ..................., , . . lO 56
11 liriez Holden, pri»......... 9 9
Brompton Pulp ......... •H*» 51 «
B» ii I « lepiioiA** ... ......... .........11U 1-.8 110*4
Bru/ilisn Traction. . . • **‘4 48»4
British Empire M««el . ........ 15 15
British Empire 2»* priv.... •36 1 -j t> d * ‘J
i an « rtr A Foundrv ......... 25'4 . . MM. é
i an. < ht FtHindrv. priv.. .... 54 14 54 3 4
« an. C emetit .............. 1 . . .. 08 *►8 «J-
« an. 1 ement pri i........... .... 95 95
« «n 1 ott*»n. ............. ___  91 91
Cons. Smelters................ .. . 24** 24 3,
i nn. >. .8 f jnea. ........ 221 » 22',

Mm

\ LOUER
pennon, «iari. fam, e pr %♦*. • ^ i
fant». ^)'adre>»ei a âs Nnervitle, tri

8

A LOUER. Lour lné. <1.
f cbAmbre» meublée, .t I df
1 rance, i n lilc de l’t^hte v - i - -ri 
4 Riait & f iti< lv.1 rut Notie I» n;e 

127 4-1-3-û-S-10-1J

AUTOMOBILE FORD M(,d*!*. 
3921 a v e< >taiter *!*‘!ri<pi' li* bon 
t»rdrr. é \endr« <.»i « m bmitfri Vuk^i 
une labié de pool, grandeur 1 ' j x 0, 
un vrai barium Vitible le toir. 
S’adretver M .1. 1 -IL, No 71 St- 
l*ro^j>er, Troih-lliviêrep 12Û.1 2t> i.f*.

BONNE CU1SINÜRE d hotTTdT
tnandêe, nr>uvant fournir réf*ren*ex 
Solaire Slf.fK) par -emaine. S’adrenter 
îniiaéditteroent .i Et Lefebvre Hôtel 
VN mdtor. No lit) rue Str-< oihenm* 
lirend’Mêre !27tl - 1-3 f»

.•rvi'H .TANw‘ ' tN AftilC* m .! 'U.4
> '* GEW*« iH

wiOOiSL lOWW^-L

V ignetta montrant George Welch 
ce célébra actau du cinéma ans 
une r'et tcênat émouvante» e la 
nouvelle série qui (ommame ven­
dredi el samedi au Théâtre Impé­
rial. série intitulée: “ Avec Stanley 
an Afriqua". âc.

LE SPIRITISME
fNervi'.t de la IVc ^>r C anatiienne) 
Kinj;ioi:. Ont . îl. - Dans son ditcours 

hier s>oir «levant le vvnode anglican du 
dux * »e d’Ontario, I évêque Bid well a 
traité du spiritisme. '“'.in* vouloir vr 
prononcer tur 1 authenticité ile> faits 
rapport*» concernant les comrminica- 
ti(»n«» avec les esprit» des défunts, je 
déclare ouvertement que 1rs croyant» 
n'ont nullement besoin de tels renfort», 
si toutefois c’est un renfort, pour la 
croyance .» l'immortalité de rime."

1 < an. V S. Line», priv 
‘ an. Converter» 
Dominion Rri«ig** 
Dominion >teel < »»rp 
D«>m >tee| ( orp . pri 
I 'I oitod 

j I>onuoion f «la-' 
Dominion Textile 
*.. m* ral I le» tri 
I.aurentide Pulp 

; Peler 1 v*ll ( ^on* 
Montréal Power 
National Breweries

< *nt»rio Steel prod ..
< igilv ie Flour 

niord«*n Paper.

Fer m Var.

.»2 *4 1-8
25 i-% 1U

56 0
9 0

30 7-h 3-8
MO «

18 k
H>

35 1 lî
27 1 **
544 4 ‘ï
fis 3-0
94 1
90 1
24 >4

2 * 4 /4
52 0
MJ u
741 *
21A 01«JV
76
61
* ‘*6 ' j 1

155 4 'z

Div»ra
\tlantic Gulf ............................................. 42 3-8
Nmerican Can ........................................... 48 5-8
\m. Internal Corp-.........................  49
Vlcoàul ................................ 59 ^
Beet Sugar ........................................... 43*2
« orn Product».................................................... 102 5-8
< autrui I^atber . ....................................... 40^4
i -uban ''iigar ........................................  17 1-8
( leneral hle* trie ...................................... 105*4
i e «Irn h Rubber ............................. 44 7 s
International Paper................................ 52^
International Harvester........................ lui
Kevstone Tire    22 3-8
Kell v ■ Springfield................................... -53 5-8
Marine      24 1-8
Vf urine pfd ............................. 83 1 -8
Bétail Store» . ........................................... 70 3-0
Rubber ......... ............................ bd1»
Sumatra Tobacco........................... .. •. •. 4o 1 *
>ugar Haünerv............................. ......... "9

4

Juillet. .. 
Septembre
Winnipeg

Blé
Mal
Juillet......
( )« tobre.....

Avoine:
Mai
Juillet........
Ut tobre.

38 1-8 bid 
40 l-8à

129 
129-4 
121 bid.

551 j bid 
53 A,
40 7-8 bid 45 7

BONS CANADIEN^

Cour» tournis au '*Nûuvç|Iigte' 
par L. G. t>aubi»n A c i#

88 >

i Spani«h Biver............... ........
i Steel ( ofi imm

... 88 88 8 < ^ 2
,76 76 75 12

Toronto Street H y.......... ... 66 14 66 14' 6.5 1 >»
• NN nvagamack. ..................
1 \5 «liassci Col t * »n ..............

... 52*4 •>2 4 52 » 4*

. .. 71 L. 71 7-8 71 *-
j NV innipeg B v . .................. . . . 41*2 il '2 11
Mnnadien 45 00! .................. •JT 1 .. . . g* ( 27 *4 W*

BOURSE DE NEW-YORK
Cour» du 31 mai 1922 fourni» au “Nouvelli»te" par la maison 

Keating & McRae

\ «leur» Ou

BOUTIQUES DE FORGE t m. 
fmtserie è vendre. OtitilUa*- de» plus 
n**i*lei ne». Mat bine IL.m il mi !* ui 
êle* trique *fe '% foc* es > adie-"* r à 
Philippe Désilets. St Vî.niri* t ité 
4 bamplain 1 2 24 10f«

CHAMBRE A LOUER dan. famille 
privée, usagi lu téléplcnr, • ni • baude 
et fr*»iue. Po»s* —im immédiate. S’a- 
dre»her a 10 M-Den*» j.n o-

Deux gnuiti* chambre» a louer, 
meublée» ou non meublé* v Peuvent 
servir de petit» logement* jioui un 
roupie. Quelque» pa> ITnternatio- 
nal Paper. S’adre»*er a 1 lô St-Paul, 
j. n o.

FERME A VENDRE.—Comprenant 
4*2 «rpcnU de largeur par 28 de Ion 
gueui Ma.son neuve, éem grande 
grande, bangar à grain, poulailler» mo­
derne» et hangar à boi» 70 arpent.** 
de terre labourréc. I vccllente o< : 
s on pour un oronqtl achdeur. < • ttc 
ferme e*t sduée à un nulle de I église, 
voisin*- d’une beurrerie et «le Pé» ole. I 
Pour plus d'information* s adr* v>*vr a i 
M PA. Goûta, 39 rue Du Platon, 
Trois-Rivif rev 1001 — 1 avril

LOGEMENT— Moderne à l**u« r liât 
fi pièces Systenia a *’eau «haude. ii 
rue Ste-Jiiiie. S’adresaet a 12 ru*- D* 
Forge». l‘24fV-20-j.n.o.

MAISON A LOUER 44 rue st-
Maurice. < an Madeleine. 9 apparte 
ment», chauliage é eau * hand*'. pr*‘t 
pour le» premier» jour» de juin. 30 rt t «

MOTEUR i FORC ES •■Fairbank.’
n’ayant janiai» »er>i, \ vendre ou . 
échangei *ontre moteur 1 force. S’a 

B * »* I I i ère» 1 * i ■
NIaddn ÎIH I < I 1 • ‘ - '

On demand» des gar*. ‘tinet potii ' 
vendre 1* "Nouvelliste” »ur la ru* 
aux Troia-Bivière- S'ndreaaer au < •*■ | 
rant de circulation. j.n.oj

On demand» des petit» gardon» 
pour vendre le ‘‘Noiivelliste" a « oui-J

LA CAUSE Dt MONTAGUE ALLAN
'Service <l« Pretw t .madiennei 
vlontn-.il, 31 l a ( ouronne a reçu 

instruition de s,r I.unier Gouin, minis­
tre de l.i Justice. *!e proi *Vf er avec Tac-

","'rr Mnmagur New.V(ir|lf>„tr,|
pri sincnt (If u Banque | pcnn,).jv.riM IV,

C'nanrt U i.iu.e ifr.» j prp..,.,) Steel Car
..yvr. }{fading..................

cusation port<
Allan, ancien 
des Marchand
af»pe!ée demain devant le juge ( us»on 
la défen-e ( hcr* hera à faire remettre 
à plus tard la i a use afin dt permettre 

tém(*ins et de se préparer

Chemin» de fer et Matériel»
Nmerican Loco..................................... . . 115^4
\t« hison B y...............  UK)1 *
Baltimore \ Ohio............................................51 ’ j

| Baldwin Loco..........................................  . 11K L 8
U. P. H.................. ....................................... 142 7 8

: f hesepeake \ Ohio...................................ti8*4
i F>ie Railroad . ............................ .... 17 7-8
I Great North, Pfd .......................................  77
Lebigh \ alley . ...................... ...

! Minsouri Pacilic..................... . .... 21
i Missouri, i»f*l...........................................  57 5-8

Northern ra* i!i<......................................... 77
New Haven...................................................,

réunir le* 
l’examen préliminaire.

POUR VOS
BIERES et PORTERS

De toute» marque»
I F.I EPHONE2 1468 
G. A. DUFRESNE

61, St-Antoine 
M'M lAl.rn BIKItK KRONrCNAC

nii»M**n >.ir 
et au < ap

rue aux 3 roix-Bivières
30-5 fi

CHEVAUX
A VENDRE

Le» meilleur» chevaux pro­
venant de» plu» importan­
te» ferme» de l’Ontario et de 
POueat. Pe»ant» chevaux de 
trait», mmenta d’expret» et 
pour toute autre 6n.

Eddie Martin
Fîôtel Martin

Encan i haque vendredi dan» 
(a tour de l’hôtel.

14, rue St-George»
En face du Marché Foin

Troi»-Ri\ iérr».

B’y Steel Springs........................................
Southern Pacific.............................................90 ’.
Southern R’y...............................................  24 *4

• 'il.........................
St. Paul, pfd.................................................  43 1-8
Texas Pm» itic ......................... ..................... 33
Union Pacific.................................................141 7-8

Acier
Bethlreiu Steel............................................*78’4
l m* -blc Stac).......... ............................ • » 1
Midv ale................................ ..................... 41 ’4
Repolie....................................................   .Vr*4

j B*-pnbli« Steel.........................  77 1 \
; 1*. S. Steel Corp............................................ 101
: \ anadiuiu ...... . ........ MM -S

Mine» de cuivre, etc.
j Vn»* onda Copper...   57
1 Butte A Superior . .  32 1
Loi. Fuel A Iron........................................  33 3-8
( traal Nor. Ore............................................. 40

j Inspiration Chopper...................
' Kennerott..................................................... 39 5-8
i Nickel.    1*

* • ....
1 Smelter» BeL............... ........................ .. <15
| Utah Copper . . ................ ........................09î4

Automobile» et Acceacoire»
1 \111ericun Botch Magnéto .... .... 47 3 8

: ( hamilnr * -

i Pierce Arrow........................ .. 19
)Studebwk* ( . .. . . .
Stromberg ( .irburator

i W estinghouM* ................ . .. 6
i N\ illis-f 1v erlHiul.................... . .. 1

NN hite Motor» . .. 4
Huile» et Pétrole»

California Petroleum . . . 6
(•oneral A-phalt.................. . 6
Mexican Petroleum ......... . . . 13
Middle State» f)il................ . .. 1

POLI FS
v end- e. H mi.* (»•:' 1>
132 St-Philipp«

t» Leghorn 
*cs. 8 a(tres.<er i 

1273-1-1 f*.

poi
De

PE1NTRF
»ur peinturer dev. 

Devra avoir ses pc 
immédiatement i t*c* 
rue Champflour. e
1277-1-1 f*

• demandé 
«le magasin.

S’adresser 
freine Enrg., 

<ie I» gare

RERDl !
Forgea «■ t Not ri l ’ ; 
paux maff»»ii** une soniuu d’e^rnt 
Récompense fenereu* a «m t»pp*»rtrr4 
au Bureau du *’Nouvell>»t .n , f^

REPRESENTANTS P ' ~
position permanente Noi.» pou v or > 
placer encore «leux hv-n n.-s. A ; un 
capital ré* « tsairr Appliratioa à t n - 
bre 25. Edifice Balcer, 153a N ttr-Dame 
Troia-Ri ièraa
"^VENDEURS. - Coiunirn* *'/ pour
vous mèmedan» un* lur :• 1 • , \
en v o» propre» mains Lbaqu*- \ { • .
taire a besoin de quelque- ,1. v
900 variété» d'arbre» ru»tiqu« * I ti- 
quette Rouge ’. Au« un urgent n. . > 
»aire Eqnipemart roniplet *’t in»tr»i - 
tion» er*'
MERE DOMINION. MON LIU W

24 m jeu -siim 24 »em.

REMERCIEMENTS
La ftnnlle Thérrien renier e vin- 

eèrement toute* le» per-*•nne** «pii « ut 
bien voulu hii témoigner des marque» 
de >>!uj*athie* à i o« • <4^,00 du d. -.•» 
de Mlle Marie-ix>ul»«' I herrien » if 
par offrandes de moases. I khi que! s »pi. 
ritnesls leitres de sympathie \i«ui< 
041 a^^istani e aux funérailb *«

Mme \ vr Flertoc i hainé. de t»en.
I ■
Lann»v ne de la rut St-MaufiwC.

THEATRE

GAIETE
MERCREDI et JEUDI

31 mai et 1er juin

YVETTE ANDREOR
Let te fam»u»« actrice fran­

çais» dan» cet émotionnant 
drame rn 6 partie», intitulé:

CHANTELOUVE
grand drame français.

N'oubliez pas le

Récital de 40 Violons
Mercredi et Jeudi

Ban \ meric an Oil........................... ........... b’.» ‘ ^
Pacific Oil.....................................................  64 7-8
Pierce 1 hi ................................................ 978
Boval Dutch................... .... .............. F I 3-8
Sinclair Oil... ................... . .............. 3b 3-8
Texas OU ., .............................  .............. 49

Max. Min. < lôlure

115*4 114 5-8 114 5-8
1110*4 99 5-8 99 4
51 >2 49 7-8 50

1 IX34 ns 118*4
142 7-8 141 7-8 141 7-8
69 68 4 681 j
18 17 1-8 17 1-8

77 5 S TT 77 5-8
66 7-8 6.5 14 n65 34

24 23 1-8 23 1-8
57 >-K 57 Vé .57 4

77 76*4 76 ‘t
33 7-8 32 .5-8 32 5-8
91 7 8 90 1 3 904
42 3-8 42 42 18
79 s4 7*4 79H
76», 76 76 1-8

104» 4 104*4 1043i
901 . 884 89
| K 24 1 24 4

28 27 1 a 27 4
43 f 8 43 1-8 43 18

15 18 33 33 1 8 ,
142,4 141 4 141 h 1

784 77 5 H 77 5-8 '
775 5 8 74 .3-8 74*4
324 40 3 4 3 1 H 1
36 35 LS :.l4
78 1-8 76 .5-8 77 7-8

101 1 S IOO4 I00H
51 5-8 19 504

.57 56*4 5614
32 1 •* 32 1 2 32 4
33 * j 33 3“-8 33 1 2
40 40 40

■ ' 44 1 s 14 1-8
59 5-8 36 7-8 .’’»9

8 . 18 |8Vt
- ; s 18 5-6 1S 5-8 '

66 651 a 66
( 68 3-8 681 i

47 l‘j 47 47 3-8
494 49 “ 1
• °. 1 7o ' 4 * .•>14 1
H3* 11 3-8 11 3-8

19 4 19 1-8 19 4 1
124 123 3-8 12 > . s
563 4 l .55 5-8 1
62 \ 621 > 62*4
10 94 9*4
48 4 48 » j 48'2

63 5-8 61 7 8 62
66 7-8 64 5-8 66

141 13* 1 19
15 ! 8 14 7 8 1.5 1 8
1 L 69 1 2 70 7 S
64 7-8 64 4 64 4

9 7 8 94 94
61 5 8 63 1 8 63 7-8
•36 3 4 36 36 1 s
49 7-8 49

LES TAUX DU CHANGE

Cote de» devis»» étrangère* de L
G. Beaubien de Cie, banquiers

et agente de change, près la
Bourse de Montréal

A NEW YORK

Prime dollar tunimain . 1 ;
Livre sterling ...................... 141 7 S
Franc français.. ......................... 913
Franc belge......... ......... 84.5
Franc suisse ....................... 191!
Pèsera e-pagno)......... .................. 158iX
Murk allemand ................ 37
( ouronne autrichienne............ üooi 4
Florin hollandais ........... 3880
Lire italienne ........... 522
Drachme grecque 42.5
Bouole ru*ae................................. 0006

AUX TROIS-RIVIERES

( ours du
jour

Livre sterling ........... 4 52
Franc français ......................... .0930
Franc belge ........................ .. 0*62
Franc suisse................................... . 1953
Lire italienne ........................... 0540
Mark finlandais .................. 0040
Couronne autrichienne............ .0002

NEW-YORK CURB 1
^our» de Keating & McRae

Trois-Rivières i

Maracailnj < ni 
Simm» Petroleum 
Skelly Oil 
Magma <N»pper. 
British Cont*>lled Oil 
Saguenay Pulp, com 
Saguenay Pulp. pfd. 
Mutual Oil...........

KEATING & MtRAE

COTON

Bon» de la Victoire V,n |-

N ente» liu . r
1927—5 44 . .

( h,

1937—.5 >4 . .....10.
1923—5 44 . ..
1933 —5 4 t • • • . ! 102

; Juillet
I Octobre. .. 
I Décembre 
' Jam ier .

Mars .

Guv Max. Min. Firm.

2115 2117 2065 2065 à 69 
2070 2070 2025 2025 à 27 
2045 2045 2002 2004 à0o 
2025 2026 19>6 19s 1 nom 
1998 2007 1964 1964 à 65

Spot 21 20. a décliné de 30 points.

BANQUES

Cours fourni» au “ Nouvelliste *’ 
par L. G. Beaubien & Cie

K» <fo 
i.’*iirr li 

1 Autr- 
rait ea

Cotation» fournie» par Keating 
McRae. Trois-Rivières.

Offre Dem.

Vente Ou v. 1er ni

Commerce . 184
Montréal ............. 217
Nov a St 'ia 260

GRAINS

Cour» fournis par Keating A 
McRae, Troi»-Rivière».

F erm. Max. Min.
Chicago

Blé

Carib Syndicate........ 8 5-8
Citie» Servie*...........  232
<lillette.................. ..
f.ulf Oil Corporation 
Humble Oil Limited . 238
Imperial........................ 125
International FVtrol 27 
Magnolia Petroleum, lév

210
600

__ Mai. 116 à 117 119 4 116
8 7^ Juillet . 118 3-8 à 12 118,4 117

234 .■votenibre . k . H7h 117
212 Mais
625 Mai............ 60 3-8 à 4 60 3-8 59 3-S
243 Juillet........ 62 3-8 à 4 62 3-8 61 1-8
126 Septembre 65 1-8 à 4 65 J « 63 7-8
27*4 Avoine:

173 Mai.......... 36 1-8 à 4 36 1 j 35 4

Emprunt» d» Guerr»

1020

Bon» de la Victoire lmp. d,|P

-• 1931 5 .........

REPRESENTANT DE 
MORGAN A VIENNE

«Service d»* la Presse CaD»diroo»>
Londres, 30.—On dit que if .rou» 

Morgan, auquel sont a»so< i • ert«:.v 
lumquiert auglai**. enverra - 
représentant» à \ ienn** fa.ur 
situation tinam 1ère ad u*-lle 
« he, en vue de s’assurer si *11 
mesure de fournir des garni, -s 

liantes en retour d'un prêt pour sidrrt 
S l i reconstruction de t e p»y^ 
j Ce prêt serait différent dii prfi 
international sou» le» au>; e» 0* U 
Ligue des Nation», tel qu oi a «îwutr 
récemment. Si le groui Vforru 
avance de l’argent à FAutn on dit 
qu’il ne sera pas nécessair* d** procéder 
suivant le plan suggéré p «r pdt 
international.

On s'attend » * e que i» t r»n.» 
.nvoie bientôt à l’Autrieh** "«J'XO 

1 de francs et l ltalie. 25,000.(XX e lirr», 
vu que le» délégués franç&i*. et \* 
délégués italien» à la réi entt «onfrr«Dcr 
de Gênes ont promis au handler 
autrichien, avant de quitter Gêaet. 
qu’ils commenceraient par lui f»ir<» 
parvenir cette aomroe pour aid*r b l« 
recon*truction de ce pav*.

Presse Uanadieno*
Break ville. Ont.. 31. — Quatre petit* 

garçons de 8 à 15 ans. accusés par ii 
police de» chemins de fer nationaux *•- 
nadien». d’avoir placé en tr. -•:> «je il 
voie ferrée, à la gare de Portland *J« 
pierre», des amas de bois, et ont été 
amenés ici ce matin pour wbir leur 
procès.

PROCHAINE CONVENTION DES MANUFACTURIERS

JRSHAW
VfOODSTÛCK ,0N T.

l«I ViCE-PRES.,

pai du

Prof. Eugène Davignon
Heures de» Repr rsentation» : 

Matinée: 1 30 
5©irée: 7.00 et 8.30 hr* 

heure solaire

£«

THEATRE

IMPERIAL
MERCREDI ET JEUDI

31 mai at 1er juin

Grand drame special 
intitulé :

L’EPOUSE
DU

SHEIK
Si voua avez aimé

1

“LE SHEIK
voyez cette vue 
serez satisfait.

et vous

COMEDIE
Revue Hebdomadaire.
Heure» d#a Représentations- 

Matinée: 130.
Soirée: 7 00 et 5.30 hr» 

heure solair»

CE SOIR
dernière repreaenîalion 

Ne la manquer pa* !

-i ■ '■ -m

S-FISHER 
STJOHN.N.B.

PRESIDENT ^CHOWARD SMI m

MONTREAL
^S^2eEVlCEF9îfS

J-EWALSH
TORONTO
Gér«at-f*'nér»TUn coin d»

St-Andrew»-by*U»e-6ea • s, # :• :.:^-s < . v

Ore«*« 4m •«loéer» 4» T àa—rialÉ— ém |CaMfart»n»r» r»B»g1»iw Ae ceatr». rhètot Al»«B«»iA e* M ti»»4r» la «»** fl‘
ttea 4» id» »r*«*etat.

paire qe*U revient aux province* | grand r.ombro d» toorirtee ,
maritime» d’avoir la convention chez. L» situation idéale de St-AnoTtwi

sur la baa» de PassamaquoddT, *• 
plajre. ae» terrain» de folf. *** p0®1

La prochaine conrention de l'As­
sociation des Manufacturier» Cana- 
Lena, q ^.4»; ■'ouvrir 1» 20 juin 
proebar • î .iea cette année à 
èl-Andrc* y-the-Sea, la populaire 
viUégnature du Nouveau-Brwnaxrvk 
Le» manu/ax tuner» et homme» d af­
faire» le» piu» inf.uerw» d» toute» 
e» province j du Canad*. »• re’xni- 
rort à 9t-Andrews peur discuter et 
conférer entre eux sur its questions 
oncernant le commerce et l'indus­

trie du paya, et inc idem ment pour 
jouît de» he^ate« pittoresque* et de» 
amusements offerts aux visiteurs 
par cette station bair.eaire car.a- 
« enne, U pins en renom tor lea 
boHs de Atlar..qu»

L'Assoc «a tien » choiti ?t-Andrewr«
.JNdl m MT"»

elle» cette foù M. W. S Fisher,
son president, habite d'aiileurs St- . _
John, U métropol» du Nouveau- mafnifiquew et bien ombragé • n. 
Branswic» 11 y » trois ans passés, font î'ur e des pFo» cbarmann* ; 
on décida de subdiviser l’Associatior. g.atures des province» maritime*, 
en cxnq growpea distincts et de ten.r l’on ne pouv«it choisir ur. ^n., ‘ 
«a convenuon annuelle a tosir de rôle 1 plas »opro|m4 pour les af*1<;e* 1^ 
dans rhacune des sabd;v;inons tem- org»nisat»on d’hommes 3 
tonaioa. qui aent, ie« provinces mari
times, les provinces des praires, 
Quehe*. Ontario et la Colombie- 
Anglaise En 1920. les membre» se 

i réunirent » l’hêtel Vaneouxmr, l’an

de- Mstitrrelie que l’Aaaoeiation _ 
facturiers Canadiens. Ceu«-^' 
sont fjrré» de mener une 
artive et enfiévrée, troueero-t ^ 
1. f.lTT* (4. St-4r>di»w». nn^^t

danier su Chilean Frontena.- d» t on qu’il >ur faudra p^ur ^
’ Quvb^ et eette année, ils tiendront es graves problèmes qui Pf'^^r <3 
. r^nrs rire» à \iforqum. la lu»u- traeer en œ moment lexp»"'

• use *Atr: er.e i St-Andresvs. qui -onuaerce et da l’niduiUTa du 9**
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•Mes

EDE 
SANTE AU MONDE
Prenez du "Fmiî-a-tives” et 

Vous Vous Porterez Bien
le Fruit i tires, ce merveilleux 

aéiieamêot à base de fruits et de 
toniques, est le meilleur agent medi­
cal connu.

Comme les oranges, les figues, les 
pommes et les prunes sont les remè­
des mênaê de la nature, le Fruit a- 
tires—ê fruits—est le
remède par excellence de l’estomac, 
du foie, du rein, le grand dépuratif 
du sang, le remède pour le mal de 
tête, la constipation, la mauvaise 
digestion, et la nerro&ilé. Pour bien 
rous porter, prenes du Fruit-a tires.

50c la boîte : les 6, f2.00. Boîte 
d esst: 25c. Cbei tous les marchand* 
ou expédié sans frais par la poste par 
fruit a tires, Limitée, Ottawa.

L’EFFET DES RATIONS ET DES 
METHODES DANS

L’ENGRAISSEMENT DES PORCS
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ER1M0NIE
IMPRESSIONNANTE

«De notre t orrrspondant > 
Primcville. 31. — Jeudi, le Jt mai, 

|>ait lieu sur le terrain de l’église, la 
edict, n de» automobiles. Près 

une cinauantaine d’autos étaient 
■unies. M. l’abbé Papillon, curé de 
pire paroisse adressa la parole aux 
bluffeurs en leur recommandant beau- 
)up de prudence. La cérémonie se 
Prmina par les cris des autos, accom- 
itnè du son des cloches.
VI. et Mme Théode Bcaudet de 

|l >ntrésl, «’(aient en visite cher M. 
ihéophile Lessard, la semaine du- 
Bère.

nourriture mie l’on donne aux 
animaux exerce, aussi bien que l’héré­
dité, un effet dirigeant sur U nature 
et sur le développement du jeune ani­
mal qui grandit. L'indnidu normal 
ne peut atteindre tout son dcvelopœ- 
ment que s’il reçoit (crtain. aliments 
spécifiques, en quantités réglées. Faute 
de l’un ou l’autre de ces aliments, ou 
s il va excès de l’uu ou de l’autre, la 
nature et le développement souffrentI ^ A. - , ............. V in iii' ' .4* /vj. «lUÜ I IMI |#ir|

tr T\^* ** I animal exige pour sa | dan» la production des porcs pour

iUFFISANCt DES THES 
AtGMENTATION DES PRIX

Tn 1r<2fi Ta production de thé dépassa 
jiier.ent les besoins de la consomma- 

)□ mondiale, que le marché tomba à 
très ba» niveau. La situation sc 

kltra si sérieuse pour les planteurs 
«lu prirent collectivement la déci- 

n dt réduire leur production dans la 
j^opertion de 20Co pour l’année 1921.

ini des proportions énormes d’une 
U production ayant été réduite 

autre part, sont les deux facteurs 
«pensable» pour la constante majora- 
on des prix du thé depuis des années 
u récente réduction de la taxe an- 
Uiic sur les thé», de quatre pences par 
|\re, a encore stimulé la consorr.ma- 
on, ce qui signifie qu’il faut s’attendre 
rochrtinement à une nouvelle majoia- 
ion des prix. 24-1 fa.

IN PIANO D'INVEN­
TION QUASI ANGLAISE

l •'*' invention nouvelle qui n récem- 
em causée une sensation dans les 
des musicaux, et qui peut quasi être
e de source anglaise, est celle du 
mo Moor. L’inventeur M. Emmanuel 

üoor, 1 en que né en Hongrie est 
éepu < longtemps citoven britannique.

A['«v de longues années de travail, 
Pi. Moor a presque réussi à atteindre la 

ïrfection qu’il cherchait pour son 
ivennon. Le principal but de ce 

}ouvmu piano est de rendre l'exécution 
lus larile, même pour une personne 
aidant de très petites mains. Il est 
icile, sur cet instrument, de jouer des 
‘ta\r> ri même des dixièmes. M. 

Moor pretend qu’à la suite de quelques 
‘urçs de pratique, seulement, un ama- 
‘ur d’une habileté ordinaire peut jouer 
■pèges ou octaves de n’importe quelle 
‘■nn, aussi facilement que des notes 
"plev II assure que l'exécutant 
Jurrait aussi jouer des crescendos en 
•te ^impies ou en octaves, soit 

' qu^s ou chromatiques, avec la 
bêmr iacilité, et obtenir une sonorité 

pi non supérieure à celle qu’en i 
ft.'j-; «ir it un grand virtuose.

M Moore ne prétend nullemcu être 
vf. ie en mécanique avec un intérêt 

° passage pour la musique, au con­
nue il est avant tout un musicien 

^ un penchant pour la mécanique, 
a passé sa vie à enseigner la musique 
est même connu comme compositeur. 

*'rto pour violoncelle, «le sa 
position, a été joué par (ia^sa!', et 

v 1 quelque» aimées, Ysai a joué, au 
•itcn s Hall, un concerto pour violon 

■ Moor, fl est aussi l’auteur de 
d autres compositions, entre- 

un quatuoi pour violoncelle et 
ne nurche funèbre.

1 avenir de la nouvelle invention est 
• de promesse*. 11 est à remarquer 

ç ' prix du piano Moor, même au 
,tUil de sa manufacture n’est pas 
'«ucoup plus élevé cjue celui des 
i s ordinaires, et que sous peu toute, 

ence de pnx disparaltri

L‘ DE LA REPONSE
( Presse Canadirnm j

— Ln différend s’est élevé 
r<> l»* commission des réparation^ i 

représentant de l’.MIemagne ; 
' lr l« traduction de la réponse aile- j 

r *ni«‘ aux demandes de la commission. ' 
( tx<[ Pourquoi la commission n’a pu 
" r« déclarer »i la réponse était »a- 

1 siasnte, mais on espérait ce matin 
J un texte officiel en français et en 

serait accepté durant le 
* h umf e.

1 réponse est cependant considérée 
_ ,ni' acceptation virtuelle de
r 1 ‘ < les conditions exigées par la com- 
L " ' :i pour le réajustement de» fi- 

r< - difuiandes, avec toutefois de 
' ■‘‘T'» changements qu’il sera très 

d ajuster.

coualruction quatorze éléments chimi­
que». et comma ces éléments ne se 
rencontrent pas tou- à la fois dans une 
même nourriture, il est nécessaire d’a­
voir recours A une variété d’aliments, 
fonctionner d’une façon normale Cer­
tains alimenta contiennent quelques- 
uns de « es principes en plus grand»* 
proportion que d’autre», et l’on s’est 
servi do ce fait comme base de calul 
pour coin pu ter les rations répondant 
au besoin des différents animaux Nous 
savon» aupMirti bui que le» différents 
animaux, et aussi qur je même animal 
i différentes phase» de son développe­
ment. exigent différentes proportions 
des divers éléments. Fendant la i«re- 
ruère phase de la vie de l’animal, alors 
que les tissus du corps grandissent et 
se développent, l aminai exige propor­
tionnellement plus de minéraux «-t de 
proteine, qui sont utilisés dan» la for­
mation des os et des muscles, et une 
quantité relativement moin» forte d’a- 
liments produisant de l’énergie, comme 
celle que produit la partie grasse de la 
nourriture.

Pour la production du lard, et spé­
cialement pendant la première partie 
de la vie d’un porc, il faut fournir des
aliments contenant une forte propor­
tion de protiue et de matière minérale. 
Il est à noter aous ce rapport que les 
aliment» riche» eu p^Une «ont aussi 
généralement riches eu matière miné­
rale ou en cendre, tandis que les ali­
ments riches en matière grasse contien­
nent d'autant moins de matière, mi­
nérale. A mesure que le corps se dé­
veloppe et se forme, il faut abaisser 
la proportion de protine et de ma­
tière minérale en augmentant la pro­
portion de gras ou d« substance» pro 
ductrices d’énergie, pour satisfaire aux 
besoins de l'organisme. Si l’on éle­
vait le jeune porc sur une ration où les 
matériaux qui forment le* o» et !»•«* 
muscle» %e trouvent en quantité in­
suffisante, l’animal resterait rabougri, 
l’ossature serait grêle, les muscles peu 
développés; il atteindrait son complet 
développement plus tôt que ne ferait 
un autre aminal recevant une bonne 
ration de croissance, riche en protine 
et en matière minérale. Les jeunes 
sujets d’élexag»*. qui ont reçu une ration 
fortement engraissante comme le blé- 
d lnde perdent souvent leur fécondité. 
On voit donc que si un cochon que l’on 
destine A la boucherie le plus tôt po»- 
sible peut être forcé avec un aliment 
comme le blé-d’Inde ou ses produits, 
les porcs qui sont destiné» à I» produc­
tion de bacon, doivent recevoir une 
ration riche en protine, tendant à la 
formation d’un animal o)u» allongé et 

1 oortant également moins de chair

lin donnés «ian- la proportion suivante 
partie» égale» d avoine et de petit gon
et cinq oour cent du mélange tot»l en 
graine de lin; on ajoute «‘gaiement à 
«•ette ration cinq livre» de sous-pro-i 
duits «lu lait On rend la moulée plu** 
apétissante en la trempant dan* du i 
lait pendant vingt-quatre heure*.

Le» porc» qui sont nourri» dans des 
loges, font les grain* le» plus rapide» 
et les plus économiques, et c’e»t g* né-j 
râlement la méthode que l’on préfère ‘

_________________ P „ ■ la
vente. La luzerne ou le trèfle, donnée 
dan- des rateiierv sont les meilleur» 
fourrages pour les porcs nourris en loge. 
On encourage le» animaux à prendre de 
l’exercise en éparpillant du grain rond. 
t«c, comme du bl<-d’lnde ou de l’a- 
' oine, dans leur litière. 11 faut gra­
duellement augmenter la ration de 
grain jusqu’à ce «pie l’on arrive à don­
ner trois livre» ou plus à F âge de six 
mois. On ajoute graduellement de la

La saveur de fleur fraîche
de la feuille de thé jeune et tendre du thé vert

"SALADJt
est infiniment supérieure à celle de n’importe qilcl 

thé du «lapon ou “the vert de Chine.” Nou.wus 
prions d en faire 1 essai, de façon ât vous convaincre par voa s-meme.
Sur réception d'une carte postale nous vou» en expédierons avec 
PU..T «n ech+nUUo*. S^lZSTm^IIu

d’humidité.
Le» sols ergi eux sont généralement 

froid» et hum des, par> «• que IVau 
qu’il» renferment s’évapore constam­
ment et l'évaporation ei>t un procédé 
qui refroidit. C’e^t justement parce 
qu’un sol mal égoutté est fr .id et qu il 
contient un axcè* d’e»u qu» « » récoltes 
ne font pas une pousse - itisfai-mte. 
Lefarine de blCd'Indeou d'orge à U ration I V'' dr"!T'.rq7 I'»,

ju.qu'ë ce que ce* «UmenU fora,.»» Fl’wT1" V"’
1 minatiOQ. permet a I air de pénétrer

■ mlition*
six partie» «le li ration; le rc»tc se «om-

au réchauffe le sol
pei

pose de trois parties de petit son et de j f'"‘s *£, 80. T1 Pr<J^u‘,i A'
« inq pou, cent de tourteaux de lin ou - fa'por,,bl" f [• “«
de farine de Un F ;,ur «n»mtemr la fert.h-e des sois

Le pacajre est le raeüleur endroit *^'  ̂prfrn!r
Pour l'eleva^e des j.nnas sujets repro- K'"1 f .‘'/““‘J ,,Ji’lllrr ! e«u, oup 
ductiom. aussitôt spre-s le sevriKe que U tnat,^r* '^(rôUbte. Or, jeut le faire 

-- - r r au moyen de fumier pailleux et en
enfouissant à la charm* de» plantes 
légumineuses, cômme 1« trèff»* le* 
j»ois, le» ve&ees, eU'. 1 meilleur 
moyen d’y arriver est d<* suivre un 
bon assolement. En »’y pr iant ainsi, 
chaque récolte doit, en ét.mt cultivée 
de la façon la plus avantageuse pr6-

je que
le» «onditi ins le oermettent. l.a îu- 
zerne et la navette occuoent la première 
place comme plante à pacage; l’avoi- 
üt\ l’orge et la navette viennent deuxiè­
me Il faut donner à ces porcs, des 
rations semblable» à celle» que l’on 
donne aux puna do boucherie sauf 
cette différence que le blé-d’Inde moulu 
doit être remplacé entièrement ou en | 
partie pas de 1 avoine ou de 1 orge j 
moulue. Evidemment le pacage e*t ; 
J endroit le plus satisfaisant pour Lé-j 
levage de sujets reproductaure: ce n’est 
«pie dans ce» conditions que l’on peut 
obtenir un animal de constitution vi­
goureuse et un bon développement d’os , 
et de muscles.

MV(j. Duusmore,
Assistant Eleveur.

LES SOIS ARGILEUX
ET LEUR CULTURE

(Notas des fermas expérimentales

quoi con-

parer en même temp* U* s« l u la i«* olte 
suivante. Ln assolement de quatre 
«n» donne des résultats très s«ti*fHi- 
»ant» *ur le* stations de démonstration.

Voici en peu de mot» en 
siste <“et assolement —

làre année, plante sarclée Mais 
navet*, betteraves f«jurravère» ou tour­
nesol».

2ème année, céréale, enherbée—
S livres de trèfle rouge 2 livrem d’aBike 
et 10 liv res de nul

3ème année, foin d* trèfle—1ère 
«\>upf. foin de trèfle, 2ème coupe 
graine de trèfle ou foin.

4ème année, foin mélangé ou
pacage.

J. O. MO VN AN 
Service dca stations da

d« monstration.

DE MEILLEURES
BATTERIES

—pour de meilleurs chars -
» «wt notre motto, • omment 
»*st la batterie de votre autf ’

Ln obtenez-vous le maximum 
de |>ou\oii et d endmance h 
mi minimum de «oûteruent 1 
S» non. vous devriez vous 
procurei une battefi» Millard 
t'onsidére? « el»

w
m .

"“ri;?,- ARGALL’S GARAGE âv
THUS. H. ARGALL, Prop

AUTOMOBILES ET ACCESSOIRES
Trois-Rivièrea, P. Q.

— Madame Alphonse 
M »n< heater. N |f 
en visite che* M Albert BoisrUir 
rue llertel

traudet de 
ci. 

No lu

En général. Ie« porcs qui se nourris­
sent eux-mêmes, à la trémie, font une 
augmentation de poids plus forte que 
ceux que l’on nourrit à la mangeoire,

Les argiles lourdes aont les piu?» 
fertiles de tou*» les sols, ceux qui rap 
portent le plus lorsqu’ils «ont Men 
cultivés. Iji tint»»*- luéme de leurs 
particules leur permet dwbsurber beau 
coup d’eau. ( e qui les rend plus aptes 
à la production des réréwlc* et des* 
ga minées.

Cependant l'exploitation de te- soi»
offre des problèmes d t«rdre ap*V isl 
lia ont une tendance à se prendre en I 
croule A tauae de la tiue»ae de leur» 
particules, et leur ameublisaement exig»' 
un sure oit de travail. Il* sont froid- 
cl humides au printemps, parce qu’il** < 
sont mal égouttéa à la e*uriate ou malt 
drainé*, et lorsqu’ils manquent de 
matière vêgérable ou organique, ils se 
travaillent difficilement et rapportent 

j moins.
Les méthode-, de traitenumt que nous 

présentons 1c sont baaées -ur les résul­
tat* «le demonstrations et dô béer vê­
tions, faites sur les stations de démons-

mni« souvent cette augmentation de : tration de (Juébec. «le la Nouvellc- 
►oids cavûte plus cher à produit*. ] Ecosse et du .Nouveau-Brun-wick. I ne 

contre, l’alimentation ù la man- / de* plus grande» difficulté» que présen-
poid
Par
ge<nre convient mieux A la production 
des porcs A bacon parce que le nour- 
riaseur peut régler sa nourriture suivant 
le» besoins de sea pon* et le» tenir en 
bon état de croissance sans les gorger, 
ce nui arrive souvent quand on s** *ert 
de la trémie. Le» règles de l'alimen­
tation «les porc» sont plus ou moins 
élastiqué», cependant, on peut accep­
ter les déductions suivante* comme sa­
tisfaisantes, dans le» conditions ordi­
naire» p tir l’élevage de» jeunes porc».

Trois semaines environ avant le se­
vrage. on doit fournir aux jeunes porcs 
un petit coin réservé, où ils appren­
dront à consommer <1 i grain et du lait 
Pour obtenir les meilleure résultat*, le» 
sous-produits du lait sont presque 
une nécessité à ce moment et pendant 
a*sez longteino* après le sevrage. Le 
grain, l’avoine finement moulue ou rou­
lée, donné» séparément ou ensemble, 
font une moulée très sjtisfai^anta pour 
le* porcelets. Après le sevrage, pour 
lequel la meilleure époque e»t l'âge «le 
huit semain's environ, on donne une 
ration quotidienne d’environ une livre 
du mélange suivant, avoine, petit son 
gru et tourteau de lin ou graine de

(en les -ois argileux est «'omme n«»u- 
Pavons dit. la fme*»e de leur» particule». ‘ 
Pour surmonter « es difficult.*.-, il faul • 
arranger le système de culture »ur la 
ferme de façon à ce que les opération* 
ouvrent «uatémaiiquement ce» sol» et 
le» rendent plu» poreux. C’tat-à-dire 
qu’il faut donner une attention spéciale 
A l’époque et au mode de labourer et 
des autres façon» culturales. Le» sol* ! 
d’argile lourds do vent être labourés 
en automne, lorsqu’ils contiennent, 
juste a sez d'humidité. Les sol» lal«ou-« 
ré» lorsqu’il» sont mouillé» se gâchent 
et «e dufAissent l’n labour profond 
est nécessaire, mais on ne doit des­
cendre A la profondeur voulue nue* 
graduellement Ce qui imnorte le plu,- 
c'est de travailler ce* sol» de bonne 
heure au printemps 11 faut commencer 
la culture dès que le degré d’humidité 
du sol est suffisant, mais jamais quand I 
le »ol e-t collant En passant une large 
machine sut le champ « omme une herse 
tramante, on émiette et on amollit 
suffisamment la surfai «• du sol pour 
l’empêcher de se prendre en mottes. 
On empêche ain»i l’évaporation et on 
maintient plu« longtemps le bon degré

m

spinn
coure AVIS ! Mentionnez “Bayer” quand vous achetez de TAspérine.

\ moins que |o nom ‘‘Ba>er” soit martjtjé sur les tablettes vous
acceptez qu un paquet

Bflaver
n’achetez pas de l'asperine véritable, 
dont la scellé n’est brisée, marqué “Tablettes d’asperine 
qui contient la direction et la quantité prescrite i>ar des docteurs 
a’expérience et qui a obtenu des résultats pour des millions.

POUR VOS

VINS de toutes MARQUES
TELEPHONEZ MBS 

G. A. DUFRESNE 
rfP rATENAtDE A CARIGNA 

^ êl, St-Antoin*

Bhumes 
Mal de dents 
Mal d’Oreilles

Mal de tête
\ ■ V ! I
Lumbago

Rhumatisme
Neuritis

Douleurs
Le» boites “B«\er’’ contiennent douze tablette», aussi d*»s bouteille» de 
24 et 100 en vente chez tous les pharmacien*.
\-périnee*t la maraue d»1 « ommeree enrrgi»tré» »u ( anada dr la Manu 
fai’ture Ba ei de Monoaoet ncidtat ■ 11 : ;
publu iarb»* que Aspéfineveut dire Baver, le» tablette»jxmr empé. h*»r 
l imitation *ont étampère de la m*xqi*# 4e commen e la 1 t m \ Ba'e?

ni hY1,1

A 1
id*

.villliffl

Eternels Repas
kUE faut-il faire pour 10 

dîner? Que ?aut-ii 
faire pour le souper ?

Aujoard^mi. demain, après- 
demain et tous les jours de la
semaine.

Tel est le 
femme et la 
continuels.

problème de la 
source d’ennuis

Sacs doute, il y a des temps, 
ou la phinart des femmes sont 
fières et heureuses de faire* la 
cuisine et de la pâtisserie, mais 
quand vous ne vous sentes pas 
bien, cela apH sur vos nerfs et 
devient un rée! ennui—un en­
nui qui épuise les nerfs.

Depuis que les repas sont 
essentiels à la vie. le vieux pro­
blème de "quoi manger” doit 
être enduré, mais il ne faut 
pas s’en inquiéter quand vas 
nerfs sont solides.

Cest quand vous êtes fati- 
pué—que vous ave* les nerfs 
fatigués—que de telles choses 
deviennent une source (Ten­
nuis. Tl n'y a rien comme la 
Nourriture du Dr Cha*e pour 
les Nerfs, pour combattre cet 
état morbide.

C est la raison pour laquelle 
la Nourriture du Dr Chase 
pour les Nerfs est un si bon re­
mède dans ces conditions mor­
bides, et qu’il est regardé 
comme tel avec confiance, par 
la plus grande majorité des 
femmes canadiennes. Los maux 
de tête, l'insomnie, cette sen­
sation de fatigue et d'épuise­
ment, ce manque d'énergie 
sont quelques-uns des symptô­
mes subséquents.

Vou» pouvM voua procurer M
Vou friture du Dr Chase pour !o« 
N'erft*. chez votre marchand, A 
50 oent* la boîte. 7

T eléphone 1 45?

Hôtel d’Italie
L. TOS1NI, Prop

37 à 43—RUE SAINT-AÎVTOINE—37 à 43

PENSION A PRIX MODERES.
CARTE A TOUTE HEURE.

; Déjeuner, 6.00 à 8.00 hra a m. 
Diner, 12.00 à 2-00 hra p.m. 
Souper. 5.30 a 8.00 hra p.m. 

Poaitivement la meilleure table en ville.
Cuisine française et italienne.

37-43, ru« St-Antoina, en arrière du Marché Trois-Rivièrts

CHAMBRES ET
REPAS A LA
Repas réguliers

Cartes Professionnelles
MEDECINS AVOCATS

Consul talion i 
.90 4 12 00 
39 à 5 00
M * S.J0

Téléphona 4<$ Jaoquaa Bureau, C-R. 
Phiilpp* Sigué, C R 
IA ill r id Ganépy. C.R 
Georgat Goum B.A.

Téléphona 130 
Caaiar P»a««l 210

Ediliaa Po«»«r 
T ro«*-R i« iér « ■

Docteur ACHPiSE
U‘p:vmé d* la FacuUé da Médacin* d« Pana 

Ch«>~virgka ganeraia Maiadi# d«a (ammaa. 1 
Maladie au ncc <)• la gorga «t daa oroillaa. |
22. rua Daa horgaa. Trota-Rivièraa '

(Lo fece du Marche»

Bureau, Bigué, Ganépy & Gouio
AVOCATS

4 rua Daa torgea

Tel. Ball S26

Dr AUGUSTE PANNETON
<>5A Avanua Laviolatta 

Spacialiata pour maladiaa das yeux 
des oretllea du nas et da la gorga. 

Consultations: da 1.30 à 5 p.m.
• u par randax-TOus.

1 eléphona 592
C. H. Robichon Laon Mâthot

ROBICHON it METHOT
AVOCATS

Edihca Banqua d’HocKaiaga 

Entraa: rua Hart Troia-Rivièraa

NOTAIRES

Courtier

A. LEBRUN
NOTAIRE

Aaa urance

Téléphona SU
François Désilcts Maunca Fortiar

DESILETS & FORTIER
AVOCATS

Bureau à Louiaeeilla du samadi 
matin au dimancha soir 

rua da la gara
25 rua AJaxandre Trois-Ririàras

1 âl.

en immeuble 
Feu.

ARGENT A PRETER 
Examen da Titres 

421. 23 rue Bonaventur

Tel. Bail 1900
! Edouard Langlois M. L. Duplassia

DUPLESSIS & LANGLOIS
AVOCATS

VICTOR ABRAN
NOTAIRE

Bureau: Tel. 717. Résidence: 1071 
Argent è prêter. Assurances 

Collections
Bureau à la Pointe-du-Lac tous les 

samedi midi et lundi midi.
28 rua St-Joseph Trois-Rivièrea.

28 rua St-Joseph Troia-Rivièraa

OPTICIENS

42

Téléphona 672

J. P. MEUNIER, O.D.
Spécialiste pour

LA VUE
rue Des 1 orges Troia-Rivièraa

98c.
Voilà l’extrême limite dans 
les bas prix de la chaussure

OCCASION du VENDREDI
SPECIAL ! à l'occasion de notre grande \ente

CARTES D’AFFAIRES 
GLORÏ UiINtSfc CAFE Bureau

Entrepôt
Boite Postftle 47# 

lel. Ke««aence.

REPASATOLTE HEURE 
Ouvert de 6.30 a.m. à 2.30 a.m. 

64. ue Des Forges, Trois-Riv ieres 
Spécialité :

Tabacs. Cigares et Cigarettes 
THE CHINOIS.

H. GIROUX
Charbon Anthracite itumineua.

Bureau: 153a rua Notre-Dama
Chembre 1S. Edifice Balcer.

! Entrepot. Rua du Maure I raie-R le •, »•

The Clifford Supply Company
Distributeur» et commerçants de 
matériaux da construction et outil­
lage d’entrepreneurs, plançone de 
lèdre, dormant» da chemin de fer,
perches rondes.

45, rua Bonaventure 
Téléphone 99 Trois-Rivières

8»

CALE BOSTON
Pour Damas et Messieurs 

Repas a toutes heures 
Satisfaction garantie 

Service poli et courtois 
rua Badeaux Trois-Riviér#

pour demain 200 paires 
fillettes et enfants.

haussures. Nous vous offrons 
de chaussures pour femmes,

C'est un lot de souliers et bottines blanches lequel, 
bien que légèrement démodé, consiste en chaussures de 
première qualité, et nous sommes assurés que les per­
sonnes économes trouveront à faire bon usage de ces 
chaussures.

Us d âmes sont spécialement invitées à \emr faire 
leur choix.

491, rue St-Maurice, Trois-Rivières

CAFE BOUILLON
La Café Bouillon ast ouvart da o hrs. 

a.m. à 2 hra. a.m. au

No 205, rue Notre-Dame
TROIS-RIVIERES

Téléphone Bell 910w
HENRI BELLEFEUILLE

Plombier, Poseur d’Appareil» de 
Chauffage è Vapeur t Eau Chaude.

Boutique et résidence:
282. rue Notre-Dama. Trois-Rivtèrss

Annoncez votre com­
merce dan» le» colonne» du 
“Nouvelliste *, si vou» vou­
lez en avoir de» résultat»

Hôtel Continental
•-niiartftïan ranvt.

dtRVICE PROMPT LT COUK I G*.
MM. 1«« Voyag»,*»* da Com mart# trouv#ranl 

i«i tout la confort dé.ir* è prt* mod#rôr*

J. LUCIEN DUFRESNE
PROPRIETAIRE

J

L A. POLIQUIN & CIL
Entrepreneur Peintre

TEL. 137Uj. 21, STE-JUUE
TROIS-RIVIERES.

Tél. 145 Ré». 106a, Das Forgea

LUSSIER FRERE
Directeurs de Funérailles. Embau­

meur» diplômés et Maltras- 
Charretiars.

Automobiles à Louer 
Pn» le* plu» modéré»

Lt 13101 R • r«g.

9027

^
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UNE SOIREE 
MUSICALE A 

SHAWINIGAN

UNE COMMISSION CETTE MORT 
D’ALIENISTES MYSTERIEUSE 
SERAIT NOMMEE! D’UN CANADIEN

I fs du collège de l'Immac u- 1 On annonce hier au palais de jus- La morr du jeune Yte* Lefebvre de
lèe-Conceptlon donnent un su*! 
perhe récital de musique, aidés 
de la fanfare — Félicitations du 
maire Dufresne

l N BEAU PROGRAMML

De notre <.or r espion dan t j 
Sha^inigaft-FaUs, 1er juin. — Mardi 

•oir, les éleves du 4 ollège de l'Imma 
rulér-( onception donnaient un récifal 
sous ta direction du Rév Frère I élix- 
Albert, directeur de l.i fanfare du coi 
lege. M. le professeur J.-N. I.«r|#*rc. 
^flle H. Prévost, organiste a légîiM ; 
5»f*Brrnard et quelques anciens élève- 
ont bien voulu prêter leur concours 
pour la cir< onstance. Ceux qui ont eu j 
le plaisir d’assister à cette fort agréai»!* 
sciiree ont p>u se rendre compte des >en 
pibles progrès accomplis j»ar le* jeunes | 
musiciens tout comme ils ont pu ap- ! 
précier la gtande ir <fr la tache que J 
s'impose leur dévoué directeur,

tic* de Montréal qu’un plaidoyer 
de folie sera fait lors de la com­
parution de l’abbé Dalorme ca 
moia-ci On damandera l'exa­
men mental de l'accusé

Bellefeuille, de Montreal, qui a 
ete empoisonne en Lspagne. don­
ne lieu a un interrogatoire serré 
d'une prétendue princesse polo­
naise

l NE ESPIONNEEN CE CAS LE PROCCS SERAIT
AiOt K N * —J service de la Presse Canadienne) 

Presse i anado im* I Madrid, 1. — La mort mystérieuse du '
Montreal, 1er. ~ I/abbt- Adélard {j^une ves Lefebvre de Bellefeuille, i 

Delorme, m* usé du meurtre de son. Canadien de .Montréal, continue de-, 
demi-frère Haoui. «tira « répondre èl'eiller lintcrêt des autorités locales.] 
«elte accusation devant la cour du I-a Jiolice a fait subir un interrogatoire 
b«n« du r >i. » e mois-ci. C.’est ce qui a la prétendue princesse polonaise qui
• i* annon» • hier mu palais de justice, ctait aux t^tés du jeune homme au i
Il <•*»! entendu «tue l'avocat de l ablté moment de sa mort.
Delorme \a f>lHidei folie au nom de son La femme a déclaré s'apjH-ler Nadie ! 
t lient. | Wis/niewska. Elle a amrmé avoir

Dans «elle t aus« Me J. t . Walsh, connu De Bellefeuille à New-York il y 
t H. représentera la couronne. Si ! a six ans et avoir renouvelé connaissance ( 
le-, avocats tie l'accusé piaulent folie, avec Yves à Madrid, l’an dernier. En
la couronne, dit-on, va s'opposer à ce attendant l’enquête du coroner, qui a
idaidoxcr. \ tout événement il est été fixée au 7 courant, la lemme est

Ré\. f rère Félix-Albert, pour obtenir très probable que l« ctiuronne nommera K'ir^r.e sous la surveillance de la police.
une commission d aliéniste* pour sou Les journaux de Madrid publient de 
mettre l'accusé à un sévArn examen. * longs articles sur la vie et les aventures 

Les défenseurs «le l'aecusé «ttirnient de la princesse Us disent que son mari 
Ils oat déjà ^ est mort soudainement à Paris, il y a 
ire accepter quelque temps, et que la femme est 

un plaidoyer de folle, mnis le m agis-1 allée ensuite dissiper sa fortune à 
trat «pii présidait l'enquête prélimi- Monte ( arlo.

Toujours d'après les journaux, elle 
aurait fait de 1 espionnage au cours de

d aussi beaux résultats av«*< ses jeunes 
élèves. Iou» le» morceaux au program­
me ont été exécutés avec brio et Ton 
pourrait même ajouter avec jierfection, 
«urtout si Ton veut bien tenir compte 
de l’Age des exécutants. L’auditoire 
a tout particulièrement goûté la Polo­
naise niilitair»* «le Chopin, par ia fan­
fare, “Souvenir”, de (. harles H., solo 
de trombone par J. l'rudel. ave* fan­
fare et Scherzo, de I lasser t, quatuor:
* larinette, corner, trombone et hélicon. 
Nous donnons ci-après le programme 
lie la soirée
1—a) St-Hélier, marche de concert 
—b) La < zarina, masurka L. Danne 

Fanfare
2*—Schottiache .. . Druenwald

Duo de violon: ( .-t. Coutu et P.
Boivin. Au piano: A. Trudel.

8 -Edelweiss............................. < Lang*
Solo de violon: R. Blouin. Au piano 

L. Swift
4 — Berceuse................. . Han'» Nitt

Sextette pour violon: P. I ilion,
A. Bourget, P. Panneton, F. Arse- 
Qeault, C. Bordeleau et K. Richard.

Au piano: L. Swift
£—Girard Gavotte...............     Londev

Humoresque  Dvoran
Orchestre

C—Salut d'amour.............................Llgar
Trio: P. Filion, 1er violon; A. Bour­
get, '2v violon; J. Irudel, trombone.

Au piano; Mlle H. Prévost.
7 —Polonaise militaire ... ..Chopin 

Fanfare
*—Concertino en nu bémol pour cla­

rinette (1ère partie) .Gruenwald 
par O. Gare eau. Au piano:

M. J. V I « !...
9—Souvenir: solo de trombone avec 

fanfare . .....................C harles H.
Soliste; J, Trudel

10—Valse triste..............Gabriel Marie
Solo de violon par P. I ilion.

Au piano: Mlle H Prévost 
J1—Concertino en nu bémol (2ème

partie)......................... . Rondo
Solo rie clarinette par U. (larccau

Au piano. M. J.-N. I.eclerc 
12—Scherzo .. . . . .Klassert

Quatuor: G. Gingra-, i larinette.
AI. Coutu, cornet, J. Irudel. trom­
bone; P. Filion, héiicon.

Au piano. Mlle II. Pié\osi 
Vive la < auadienne Dieu sauve le roi 

O Canada I anlare
Au nom de l'Assistance, M. le maire 

J -V Dufresne «dressa «u Itév. Frèn 
i hnrlef». directeur «lu collège, se* sin­
cère* rememements pour «voir bien 
voulu noua «onvier »i cette charmante 
p<*irèsï musii «le *‘t félicita «‘hnlenreuse- 
nient les jeunes rnusmiens «insi que leur 
direi'teur. le l\év. Frère Félix-Albert, 
pour leur l*e»u trHVHil II «‘ngRg'Ni les 
citoyens A *«^ montrer reconnnissant* ! 
•nver* « ux et A leur donner «les nuirques 
t#tngibl«'* de leur Appréciation en fHisant I 
parvenir «u «lirwteur de l« fanfHre 
cadeaux qui seront remis aux musiciens *n 
lors de la distribution des prix, à la lin 
de l'année scolaire. "Nous avona ici 
dit. M le maire eilterminant, «les jeune» 
muaiaeBa qui font notre orgueil, sa­
chons les ene«iurager comme ils le mè*- 
ntent -i b»«,n".

une leur « lient est dénient 
fait de* démarches |>our fai

nuire a «Ié< laré al«>rs que l«* temps n était 
jia* propi« e pour presenbT un tel jdai- 
qo ver.

iMusieur» téinoins ont été sommé» de 
comparaître au proie*, mais si la (otir 
nomine une commission d'aliénistes, 
les témoins ne seront entendus «pi’a- 
prè* la réception du rapfa»rt «I 
«•in*.

L’EMBARGO DU BETAIL

la guerre, aurait été condamnée à mort 
en France et se serait sauvée en Italie 
grâce à Laide de certains amis influents 
En Italie, dit-on, elle s'est alliée à un 
personnage de la haute noblesse qui 

méde-1 mourut quelque temps après, dans des 
circonstances mystérieuses. Condam­
née ensuite a mort pour espionnage, elle 

j passa en Espagne où elle se ht remarquer 
I dans la société. Elle parle plusieurs 
i langues et il est difficile d’établir 
I nettement sa nationalité, car elle ne 
i |>osBède aucun papier d'identitication.

UNE SUPERBE CANTATE
Lodrcs, 31.—Le gouvernement a i 

repris le débat sur la question de Leni- : 
bar go, à la suite «lu discours prononcé 
hier par le ministre de l’agriculture, j 
Nr A. Griffith Boscawen, dans lequel ! 
il a insisté sur le fait que les intérêts | 
agricoles de 1 Angleterre devraient pas- Hier soir, « n l’église presbytérienne 
scr avant tout autre. : St-Andréw, dont le chapelain est 1

Le London Times dit aujourd'hui l*’ Rév. M. Clark, a été donné un con- i 
que, durant la guerre, alors qu elle cert sacré du goût artistique élevé, 
craignait les activités des sous-marins, I n ch«» ur puissant, avec de très! 
F Angleterre a promis au Canada qu’elle bons solistes, a donné la « antate ; 
allfiii lever 1 embargo sur le bétail "The H«»e Maiden” sou* la direction 
«anadien, et demande si le gouverne- de Miss E. Skinner. Les solistes furent 
ment anglais va tenir sa promesse, Mme I. Ballingall, soprano, Mme 
maintenant que le* dangers de la guerre Jules Bab er, contralto: M M. V. Young 
sont j>as*cs. et A. Mean, ténor*, et M. W. Langston i

«m Pn nt i« •. Gu \ t ona. j
Dan* le chaur on remarquait aussi, 

Mmes J. D Stuart, J Prentice, J.

Al MIATTI Ï\P tfll IP i * l^rke. Mis* B. Frost et Miss N.
L HUIlL Ut VlLLt : Anderson, soprano»; Mme I Ritchie

, et Rogerson et Mis» L ( >olqtibouu, j 
‘ «-ontraltos; MM. W. Fergus<m et \. i

Mcyers et j
C. Breese, barytons.

RECITAL DE LA CHORALE

* ..-i .c 'ot •» l'.IOt-l «J- 'ille. q«.e WooUn, ,en<irs, et MM. I 
I«‘ ( « r* le vlij*u al I ntiuvien donnera
son deiixièine récital «le la saison.

Le programme «pie nous publion c i- 
«lesHOU» «**t absolument reniar>iiirtble 
et trois piiVrs entre autres méritent 
d'être soulignée* “Le Soir" de ( «ou- 
n«*«l, h«rmoni*éA ramr 4 voix inégale*; 
"L Hiver entin s achève' de R. Casi­

mir!. “From « very «arthly pl«*asu «•", 
«le Liszt

Le» «leu» jeune» enfant* «|e I P», 
r.idi* .organiste a la cathédrale, seront 
au programme.

rue Rerri. j 
pie Mlli

ACCIOlNi MORTEL 
D’AUiOMOBILE

Pre*se Canadienne 
Montréal. 1 M Joseph-Albert 

Js«ob. chsnffeur, rue t»agrner, a été 
tué, tandis «pie Bornéo Ta** 
a été gravement blc»*é. et 
Hlsnch* Ruelle « t Xnti inett«' t «ît« 
ont r«vn de* hle**ures assez *éri«*n*e*. 
quand rautoniotale dan* lequ* I il* 
Imiivaienl h fraj*| • mm mur «b* j*ierr.

rrèn du t «j» sl aux |*etile*
eure* ce matin

NE POUVANT REVOIR SA 
FIANCEE IL SE TUE

• Presse (. «nadirnm 
Brock ville (tnt , 1. In nommé

Sydney Rergm igé de u ampl«*>. 
iirè* d ic». a et» trouvé ni rt «tan* un
bois de pin. hier matin, près de ï uunge 
On croit que le malheureux s •!» port«; 
à se suicider parce qu’il n axait D* 
moyen» de faire venir d'F«o»*e >* 
♦vani'ee. Berlin iH*rt«it à la c rg- un*- 
large entaille Près de lui gisait un 
rasoir maculé de *ang

Rergm paraissait plutAt déprun» 
dejutis un <«*rtain temp- et Mirt it 
avant-hier soir. lor««pi d quitta la umi 
•on où il pensionnait. Il a fait du s«'r- 
vice outre-mer durant quatre an»

Le coroner M F. Jackson a tr«mv. 
qu’il n'était iw** nécessaire de tenir 
une enquête.

ELLE S’ETAIT SUICIDEE
Presse Canadienic

ToroOto. I. Le cor P* de Ma«l*?ue 
f «rhe Rue, veuve de 45 «n*. «pu habi­
tait avec son frère sur l'avenue Hen-
dnrt et qui était disparue «fepius quel- 
que» jour*, a elé trouvé flottant u«n* 
le lac situe an pied de l'avenue Ibvwmg 
hier niatin. Le is«|avre a été conduit 
m I» morgue

Cne note par M-sdaote lli»«
S-i^ *• Kr»rd du d '-aii pi ellr »> s|i
é%» peusota à • os le' rr U ' ia.

PROGRAM ML

Première partie 
lo ( liant Sou» le» Pommier»"

La Chorale de la < athédrale (Sourila* 
2o. Piano kIuoi Galop militaire

Mayer.
Madeinoiselb' (ieorgette »*t M. Ls. 

Philippe Paradis 
( liant “Le soir” (Gounod

arr. jKiur 4 voix inég. 
La ( horalc de la ( athè«lral»‘ 

Piano i Harp sounds Mhy«t 
b Danse" ( îrieg

Maileinoiselb* (»e«>rgette Para<lis
h) Danse** ( îrieg

Maemois«*IIe (îeorgette Paradis 
Deuxième partie 

(religieuse 1
Pois phonie classitiue “Hic! Vir

A ittoria l.’)40-16US 
l.a Chorale «le la Cathé«lrale 

( anti«iue italien à la Madone 
L’Hiver enfin s’achève"

R Casimir!.
I.n ( horale «le la ( athédrale

Troisième partie
7«v ( liant Las Berceaux"

I ni Mon de Basse* Chantante»
Piano a Sonate op. <>0 No .V

huhin n
b Mazurka ( hopiu

\l Ls Pbilijipe Paradi*
'.io( bant From every earlhly pleasure

Liszt
I a ( luirait' «le la < athêdraie 

Hk* t han*on < .inadn nne
C’est la belle Françoise

Harmonisation inédite 
l.a ( h*>r«le «le la ( athédrale.

(K)

POLYEUCIE

Cette «antate, pleine «le poésie et 
d’env dée* reiiiarqiiaf*l<‘». tant au point ! 
de vue de la versification «pie «Je la j 

, métrique fut rendue avec un ensemble ; 
remarquable.

Après le concert, «m servit le goûter] 
Han* le sous-sol de l’église.

L’assistance était très nombreuse.
On présenta un magnifique bouipiet j 

dVeillet* à Mme Jide* Rab «»r «pii était ; 
en v«»i\ et a très bien rempli son r<**h‘j 
do “la fille du jardinier”; on présenta j 
en même remp» un superbe bouquet de ( 
rose» à Mme Ballingall «pii a rempli le 
rôle de “Rose fleurie" et «pii a rendu se'- : 
*olo* à la perfe« tion, malgré leur grand*1 
diffi< ulté. Le* autr«*i» solistes qui furent ! 
aussi très «pplau«lis. *e sont avimira < 
blenient acquitté* de leur tâc he. Dn a 
remarqué qu’il y avait beaucoup d’èn-{ 
semble dan* les cb«eurs, ce qui est tout 
à l’éloge de Miss Skinner, bien «pi’elle 
n’ait eu «pie eimj semaine» pour pré­
parer ce ré< it»| Non* «levons enc ore 
«le* félicitations à Mis» Skinner, pour 
la manière habile «lont elle s’e*t acquit­
tée de sa tâche d’accompagnatrice, et 
«pii .« été grandement appré«*iée du 
nombreux et distingué auditoire

BOURSE DE MONTREAL
Montréal. 1. Il y eut un peu d’acti­

vité durant la première demi-heure à 
la Bourse ce matin. Le Dominion 
Textile a monté de 1551 y à 150; le 
Brazilian, «le à 4N14. le Atlantic 
Sugar, <!«• J514 à 251 j Le British 
Empire Steel, stock commun, h baissé 
de 14*4 a I 4, et le st«»ck préférentiel, 
«le 35 à 34 12.

Annapolis, Royal. Nouvel le-Ecosse, E
I n feu «le forêt «pu a commencé près 

«lu I n B«>»c lundi, et <pii était supposé 
avoir été éteint par une «’scouade d hom­
me'*. s’est dé« lare «le nouveau hi«'r, et 
exerce maintenant se» ravages sur une 
distance «le I mille* et menace le vil­
lage «le RoundhÜL d’aprè® les derniers 
rapport- reçu- aui«*urd’hui

AVIS DES POSTES
Lf maltie de Poste Ht cette ville 

nous avertit que le 3 juin, fête du Roi 
George*, il n’y aura pas de distribution 
de lettre* |wr le» facteur».

Les guichets du bureau de posoc 
seront ouvert» jusqu’à dix heure» du 
matin.

Cette tragédie de < ornedie qui sera 
jouée vendredi À I hôtel de ville repré­
sente le triomphe de la grève dans une 
âme généreuse.

Cette représentation donnée par le 
conservatoire Lassa Ile e*t digne de
notre attention, car "Polveuctr sera « • . . . ., i t . M victor Archambault, gerant «le«« ensuite À Ouébev. samedi et di- 1. , ' , u r 1 , I Imper ail l.if«' ln«uran«e ( «». . rauir.»vu I c. «levant sir ( harlr» hitziM- . f 1 . j. , ’ la province de (>uei»ec, «st de passage)k, lieutenant-goiiv't'rneur «le la pro- ’ . • i* »r I. . 1 , aux Fr us-ltmère* en vovage d affaires.\ et l« premier ministre I ne- ——

( « st dire «le quel nul on regarde It'* RECITAL BIEN REUSSI
enivres classiques au Canada. i ______

Hier »«xir. au théâtre Gaieté, le* élève* ; 
de M Davignon, professeur «le violon 
ont donné un superbe concert aux | 
intermède* «le la présentation cinéma­
tographique de ce théâtre.

Is* programme fut rendu avec un : 
ensemble parfait et « ’est surtout la- j 
dessu* <pi il importe «le féliciter M j 
Davignon et *es élèves ( eux-«i «»nt ! 
soutenu la réputation d’enseignement «b* j 

bambin, en \i*ite leur profe**rur
be/ M et Mme I «>* o di fiirt'iit excellent*- MM t km-

UN CHIEN CONTRIBUE AU 
SAUVE!AGE D UN ENFANT

1 Presse ( '.aiiadienne 
Kiivgstnii. Out., 1. — l.r< nlMuement* 

d un chien <»nt sauvé In vie d'un en­
tant de < inq h 11 * Itildard Aliev, de 
Trenton hier Le 
avec si1^» parent* «
Mearnc** de Napanee était à jouer au tier Ma**i«<»tte et ! aodry *e distin 
tM>r«i d un « anal Itvrsqu il perdit i cqui guant parti< ulièr« m*-nt
libre et di*parut *011* Peau '|H*rt I.extrait de I ra “t avaliene IL w»- |
le • h»en «fe M Hearns* vit tomber tuani* fut i«*iié à la perfe« te»n et mérite 
I enfant et il »nii * aleoer d’étrange le* applaudissement- enlh«m*iastr* de 
façon « ^ qui atfir»» Taifetion d un | .«**i*t»n«e
M ILota . s qui fut ».*< hetireux de ( *> *mr. le même progi *mmr sera
«eiàjcber I enfant au montant OÙ il ft- exe, »|té » 7 hetirr* P* et *» hr>irr»
m.xntait » la suHao# .o^u'ell# bs'iTs. au Lhaàtrs Oaieis.

p ANNIVERSAIRE
A/ de

L’OUVERTURE
DE NOTRE MAGASIN

Du 2 Juin Au 15 Juin
LE 4 JUIN 1910 nous avons ouvert notre magasin actuel et depuis cette date nous n’avons fait que prospérer. La 

cause de ceci est due à la confiance que nous ont témoigné nos clients et n’ayant pas trompé cette confiance notre clien­
tèle n’a fait qu’augmenter.

Pour témoigner notre reconnaissance à ceux qui ont appris à fréquenter notre magasin nous avons décidé deles 
convier à un festin d’écooomie qui durera 15 jours. Notre choix de marchandises est au plus grand complet et les pre­
miers arrivés seront les premiers servis.

POINTS À VOILE, couleurs assorties, valant 35c pour, 
la verge --------- 15c

RUBAN large, fleuri, différentes couleurs et nuances, 
valant 65c la verge; spécial pour cette vente, la verge 25c 

Ce lot de rubans nous est expédié directement de la 
manufacture.

Un lot de rubans que nous vendrons, la pièce de 18 
verges --------- 50c

BRAID Ric-Rac, 10 verges pour - - - 25c
BRAID de soie pour lingerie, bleu-pâle, rose et blanc, 

la pièce, 7c, ou 4 pour ------ 25c
ELASTIQUE à lingeries, blanc, bonne qualité, ^ de 

pouce de largeur, 10 verges pour - - - - 25c
FIL DE TOILE, couleur naturelle ou noire, valant 25c 

le rouleau ; pour eette vente ----- iQc
FILS A ROBES ANGLAIS, importés directement par 

nous d'Angleterre, dans les patrons et dessins les plus 
nouveaux et dans une qualité supérieure, valant régulière­
ment 40c; pour notre grande vente anniversaire, la 
verge - -- -- -- -- 22c

SOIE A BRODER (Belding), toutes les nuances, va­
lant 10c l’écheveau, pour cette vente - - - 5c

SACOCHES de fantaisie, 25% de réduction sur toutes 
nos lignes.

SAVONS de toilette. Spécial â 5c le morceau. 
POUDRE de toilette, bonne qualité à 10c la boite. 
SERVIETTES en toile, très bonne qualité, prix spé­

ciaux pour cette vente:
Lot No 1 à ............................ 89c la paire
Lot No 2 à .............  79c la paire
Lot No 3 à .................................... 49c la paire
Lot No 4 à ................................ 29c la paire

Marchandises en coupons, comprenant organdie de 
toute nuance, vendue au prix de la manufacture.

COTON A DRAP, également en coupons. Reps de 
fantaisie, une qualité supérieure, valeur extra pour la moi 
tié du prix régulier.

COTON JAUNE en coupons, fils à robes, cretonnes, 
molle rose, marquisette, etc., toutes ces marchandises 
en coupons, seront vendues à votre choix, pour la moitié 
du prix actuel, à l’occasion de notre grande vente anni­
versaire.

COTON A REPRISER, blanc, gris et noir, valant le 
rouleau 10c; pour cette vente spéciale d’anniversaire, le 
rouleau - -- -- -- --5c

ROBES DE FILLETTES, en piqué blanc, spécial à 98c 
ROBES POUR DAMES, en fil, plaid, couleurs assor­

ties, spécial â------ - $2.79
ROBES POUR DAMES, en fil, drab, bleu-foncé, bleu- 

pâle, rose et mauve; pour cette grande vente - -$1.98
ROBES DE MAISON, indiennes rayées pâle, très jolis 

patrons assortis; pour cette grande vente - - $1.58
ROBES EN INDIENNE fleuries, rouge et gris, extra

spécial â - -- -- -- - -$1.38
ROBES EN INDIENNE, rayées bleu et blanc, valant 

$3.00 pour - -- -- -- - $1.98
KIMONOS POUR DAMES, dans toutes les couleurs, 

et qualités différentes, aussi peignoirs. Demandez à les 
voir.

Notre prix sera de 20' J en bas du prix actuellement 
marqué.

Un gros lot de broderies suisses, pour être vendu à 5c 
U verge. Votre choix dans pas moins de 5,000 verges.

CALEÇONS BLANCS, garnis en dentelle, valant 90c; 
pour notre vente anniversaire nous les vendrons 59c 

CALEÇONS (bloomers rose-pâle, valant 75c; pour 
cette vente - -- -- -- - 44c

Durant notre grande vente anniversaire nous accor­
derons un escompte de 25r ( sur toutes nos lignes de Cor­
sets.

SPECIAL POUR QUELQUES JOURS -
AVIS A VOUS MESDAMES

ETOFFE HOMESPUN, pour robes ou costumes dans 
les plus nouvelles couleurs, valant $2.75 la verge pour $1.92

SERGES A COSTUMES, gris, brun, vert, bleu ou noir, 
valant la verge $3.85; pour une semaine seulement, la
verge................................................................................... $1.95

SERGE A ROBE bleu-marin seulement, la verge 78c 
ETOFFES A ROBES de différentes nuances et qualités; 

durant cette grande vente d’anniversaire nous accorde­
rons un escompte de 25 à 35', .

GRAND EVENEMENT POUR VOUS MESSIEURS

Au cours de cette vente anniversaire nous avons aussi 
pensé aux hommes qui ont été pour nous une raison di­
recte de succès depuis les 12 années que nous sommes en 
affaires. Pour les remercier de leur encouragement nous 
avons préparé avec soin des valeurs qui ne manqueront pas 
de les intéresser sérieusement:—Lisez-bien les offres sui­
vantes et si vous ne trouvez pas ce dont vous avez besoin, 
demandez-le nous, NOUS L’AVONS.

Nous venons de recevoir un gros lot de tweeds anglais 
ainsi que serges d’une qualité que nous n’avions pas vue 
depuis avant la guerre; la qualité et les patrons sont du 
plus dernier goût et nous demandons aux hommes de bien 
vouloir venir examiner ces marchandises. Pour cette oc­
casion d’anniversaire, nous offrirons un habillement, c'est 
à-dire environ 3l j verges.

Lot No 1 pour............................................ $10.50
Lot No 2 pour................................................. 14.50
Lot No 3 pour ............................................. 15.50
Lot No 4 pour .................................... .... 17.50

CORPS ET CALEÇONS BLANCS, marque Penman 
très fins, par côtes, valant le morceau $2.00; pour cette 
grande vente, le morceau ----- 9$c

NOS CHEMISES de toilette pour hommes subiront 
une baisse de 25(, durant cette vente d’anniversaire. 
CRAVATES, couleurs assorties:

Lot No 1—votre choix - - - - 49c
Lot No 2—votre choix - - - - 69c

COLLETS de toutes sortes, valant 25c; pour cette 
vente: 2 pour - -- -- -- - 35c

Grand assortiment de chapeaux et casquettes, der­
nières nouveautés, à des prix très réduits.
SPECIAL POUR CETTE VENTE

Overalls (Peabody) pour employés de chemins de fer 
ou chantiers maritimes, valant $2.50; pour cette vente $1 98 

PANTALONS de travail, très forts; nous en avons de 
deux qualités différentes que nous vendrons â $1.90 et 
$2.35.

CHAPEAUX en toile pour enfants, couleurs différen­
tes, spécia à - -- -- -- - 53c

CHAPEAUX en paille pour fillettes, belle paille de 
fantaisie, vendus aux prix du gros à l’occasion de cette 
vente.

BAS Pour hommes, femmes et enfants; la iste se­
rait trop longue et nous sommes forcés de ne pas I énu­
mérer, mais soyez assurés que nous avons un bas qui vous 
donnera satisfaction et que nous vous le vendrons h un 
prix plus bas que vous ne l’aviez espéré.

A L'OCCASION DE NOTRE VENTE D'ANNIVERSAIRE 
NOUS AVONS DECIDE DE VOUS OFFRIR EN 

REDUCTION DES RUGS DE PRELART 
EN CONGOLEUM OU LINOLEUM 

A DES PRIX REDUITS AINSI 
QUE NOS PRELARTS ET TAPIS

N'oubliez pas que nous avons un grand choix de n* 
deaux de toutes sortes que nous vendrons à des prix très 
bas. Profitez-en.

RENDEZ-VOUS EN FOULE CHEZ

PHILIPPE DUFRESNE
56, RUE CHAMPFLOUR, 56

TROIS-RIVIERES


